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MATHIEU LAMOTHE

mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — L’épreuve 
que traverse Patrice Ricard, cet 
homme atteint d’une tumeur au 
cerveau incurable, et ses proches 
a grandement touché Isabelle Du-
pont, à un point tel qu’elle a décidé 
de se lancer à la recherche d’entre-
prises et de bénévoles intéressés 
à aider cette famille.

La gardienne des deux enfants de 
M. Ricard et de sa conjointe Jes-
syca Lépine a tout de suite déci-
dé qu’elle allait mettre l’épaule 
à la roue afin d’aider la famille 
éprouvée lorsqu’elle a appris que 
le père des deux enfants qui par-
tagent son quotidien depuis déjà 
plusieurs années était gravement 
malade. Consciente que les tra-
vaux de rénovation qui doivent 
être faits sur la résidence de la 
famille constituaient un problème 
qui occasionnait un grand stress à 
M. Ricard, elle a donc planché sur 
une solution afin de rayer ce dos-
sier de la liste des nombreuses pré-
occupations qui causent des maux 
de tête aux parents de Laurent et 
Léonie. D’autant plus que la famille 
s’agrandira dans quelques mois. La 
toiture, le crépi, les fondations et la 
descente de cave doivent notam-
ment être retapés.

«Ça vient me chercher tout par-
ticulièrement car je côtoie quo-
tidiennement Patrice et Jessyca. 
J’ai donc trouvé un entrepreneur, 
Construction Sipro, dont tous les 
menuisiers ont accepté d’effec-
tuer les travaux gratuitement. 
Mon conjoint travaille pour cette 
entreprise. Il leur a parlé de l’his-
toire de cette famille et ils ont 
trouvé que c’était une belle cause», 
raconte-t-elle sur un ton rempli de 
compassion.

Et question que la famille ne 
dépense pas les 15 413 $ amas-
sés  grâce à  la  campagne de 

sociofinancement mise sur pied 
par M. Ricard pour acheter les 
matériaux nécessaires aux tra-
vaux, la bonne samaritaine a 
approché des détaillants afin de 
sonder leur intérêt de les fournir 
gratuitement, ou à tout de moins 
à moindre coût. Elle a égale-
ment lancé une deuxième cam-
pagne de sociofinancement. Les 
personnes intéressées à donner 
peuvent le faire en se rendant 
au https://www.gofundme.com/
son-cancer-incurable-aidonsle.

«Je sais que Patrice se casse beau-
coup la tête avec ça. Je veux le libé-
rer de ce stress. Mon but est que je 
ne veux pas qu’il touche à l’argent 
qu’il a déjà amassé afin de payer 

les matériaux. Je veux qu’il garde 
ça pour en profiter avec sa famille», 
précise-t-elle.

Joint au téléphone par Le Nouvel-
liste alors qu’il revenait de l’hôpital, 
où il avait subi les traitements de 
radiothérapie et de chimiothérapie 
requis par sa condition, le princi-
pal intéressé s’est dit très recon-
naissant que Mme Dupont ait pris 
cette initiative.

«On est très touchés. Il aurait fal-
lu faire les travaux de toute façon. 
On n’aura donc pas à s’en faire avec 
ça. Disons que j’ai d’autres priorités 
pour l’instant», confie-t-il.

Mais comme les rénovations sont 
loin d’être les seuls facteurs anxio-
gènes dans la vie des membres de 

cette famille, Mme Dupont s’est 
mise à la recherche d’autres per-
sonnes et entreprises désireuses 
de s’impliquer afin de mettre un 
peu de baume sur leurs malheurs. 
Elle a notamment convaincu le 
marché Gourmet grignotard de 
Trois-Rivières d’offrir trois repas 
familiaux complets par semaine et 
une station-service de Yamachiche 
de donner une carte échangeable 
pour de l’essence. Désireuse que la 
famille ne manque de rien d’ici au 
départ de M. Ricard et après, elle 
lance un cri du cœur à tous ceux 
qui se sentent également interpel-
lés. Toutes les personnes intéres-
sées sont invitées à lui téléphoner 
au 819 296-1214.

ÉLAN DE SOLIDARITÉ POUR LA FAMILLE DE PATRICE RICARD

«On est très touchés»

Patrice Ricard et sa famille recevront un bon coup de main afin de traverser l’épreuve qui les afflige présentement. 
— PHOTO: SYLVAIN MAYER
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CHENGDU (AFP) — Ce photo-
graphe immortalise des panoramas 
urbains spectaculaires depuis le 
sommet des gratte-ciels de Chine: 
il compte bien continuer d’assou-
vir sa passion, malgré la chute mor-
telle d’un acrobate de l’extrême d’un 
immeuble de 62 étages. À Chengdu, 
ville du sud-ouest, Yan Lei traverse 
le hall d’un immeuble. Il pousse la 
porte d’une cage d’escalier, monte 
les marches armé d’une lampe de 
poche, avant d’escalader une échelle 
et d’arriver sur le toit. En sept ans 
d’expérience, il a pris d’innombrables 
photos des métropoles chinoises, des 
clichés léchés aux couleurs saturées, 
souvent pris de nuit. Et toujours réa-
lisés sans prise de risque inutile. «Au 
départ, c’était facile, on était peu nom-
breux. Mais avec la démocratisation 
des appareils photos réflex numé-
riques en Chine, cela devient plus 
difficile. Car beaucoup de monde 
s’est équipé», note-t-il. «Maintenant, 
tu dois connaître des potes qui te font 
rentrer. Ou des gens qui travaillent 
pour le gérant de l’immeuble».

Chine: il grimpe sur 
les gratte-ciel pour 
des photos-chocs
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Un mandat de 
négocier patronal 
toujours réclamé 
par le syndicat

MARC ROCHETTE

marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Alors que la 
rencontre devant le conciliateur, 
après deux mois de lock-out à 
l’ABI, donnait droit à tous les es-
poirs, c’est plutôt l’impasse qui 
perdure à la suite d’une courte 
séance devant le médiateur, jeudi, 
à Trois-Rivières. Non seulement 
l’employeur retire-t-il son offre 
finale, mais son comité de négo-
ciation s’est présenté à la table 
sans mandat.

«L’usine a besoin de changements 
fondamentaux dans sa façon 
de travailler pour réussir à long 
terme», a déclaré la présidente-
directrice générale de l’usine, 
Nicole Coutu, moins d’une heure 
après le début de la rencontre qui 
avait été provoquée par la ministre 
responsable du Travail, Domi-
nique Vien.

La dirigeante a rappelé que les 
objectifs constants de la direc-
tion d’ABI «au cours des longues 
négociations de l’année dernière» 
étaient d’assurer la pérennité 
de l’usine et de parvenir à une 
entente négociée. «Cependant, les 
moyens de pression du syndicat 
durant ces négociations ont cau-
sé une détérioration importante 
des conditions d’opération dans 
l’usine, créant des dangers pour 
les employés, mettant les biens en 
péril, menaçant l’approvisionne-
ment des clients et affectant néga-
tivement le rendement financier», 
a précisé l’employeur dans un 
communiqué de presse.

Ainsi, dit-il, le rejet par le syndi-
cat d’une offre équitable et concur-
rentielle n’a laissé d’autre choix à 
la direction d’ABI que de prendre 
des mesures pour protéger ses 
employés et les actifs de l’usine. 
«En conséquence, l’offre rejetée 
le 10 janvier ne peut plus servir de 
base pour un règlement futur», a 
annoncé Mme Coutu en point de 
presse.

À son avis, ABI n’est pas aussi 
compétitive qu’elle devrait l’être 

et cette situation doit être amélio-
rée pour réussir à long terme. Par 
conséquent, la structure opéra-
tionnelle d’ABI doit être réévaluée, 
dit-elle, en visant l’amélioration 
significative de la productivité et de 
l’organisation de la main-d’œuvre 
afin d’assurer une constance pour 
ses clients.

«La direction d’ABI est ouverte 
à travailler avec le syndicat pour 
développer ces solutions et l’invite 
à fournir des idées qui permettront 
d’atteindre ces objectifs. La direc-
tion prépare des propositions qui 

incluront les changements néces-
saires pour assurer l’avenir d’ABI, 
tout en demeurant disponible à 
rencontrer le syndicat. La coopé-
ration est vitale pour le succès de 
l’usine», a-t-elle ajouté.

«La direction d’ABI est sensible à 
l’impact qu’a la situation actuelle 
sur les employés, les familles, les 
clients, les fournisseurs et la com-
munauté. C’est pourquoi les par-
ties doivent se concentrer sur la 
productivité et la compétitivité 
de l’usine pour assurer un ave-
nir durable et prospère à ABI», 

renchérit Mme Coutu.
Selon le président de la section 

locale 9700 des Métallos, Clément 
Masse, «on avait raison de rester 
prudent dans nos attentes».

«L’employeur s’est présenté à la 
rencontre pas de mandat en plus 
de nous annoncer que l’offre finale 
était retirée. C’est une vengeance 
de leur part. On part d’où pour faire 
des propositions et on discute avec 
qui? C’est complètement aberrant 
de faire porter le conflit sur le dos 
du syndicat. On n’accepte pas ça», 
a-t-il lancé en point de presse.

Selon lui, l’attitude de l’employeur 
est un affront à tous les travailleurs. 
«Après deux mois dehors, ils nous 
disent que ce qu’ils ont déjà pro-
posé ne constitue même pas une 
base de travail. Ils disent attendre 
nos suggestions, mais sur du vide. 
C’est de la poudre aux yeux. On ne 
négocie pas à partir d’une feuille 
blanche. C’est dommage que les 
représentants patronaux n’aient 
pas la décence de s’appliquer à 
mener une négociation de façon 
responsable, dans les règles de 
l’art», déplore M. Masse.

Le syndicat entend donc «conti-
nuer à mettre de la pression» sur 
les propriétaires pour que les 
membres du comité patronal aient 
un mandat de négocier. «On va 
essayer de convaincre les action-
naires que cette décision de nous 
mettre en lock-out est mauvaise 
pour l’entreprise et qu’elle leur fait 
perdre de l’argent tous les jours», 
poursuit-il.

Pour lui, cette rencontre n’a 
servi absolument à rien, sinon à 
éloigner les parties. «Cela crée de 
faux espoirs à tout le monde. Et je 
redoute même que c’était le but de 
la rencontre, d’essayer de lancer la 
balle du côté du syndicat et que ce 
soit nous qui portions l’odieux du 
conflit alors que c’est l’employeur 
qui se présente ici sans mandat. 
On est déçu», laisse échapper M. 
Masse.

Ayant participé à la rencontre 
au bureau de la ministre Vien, le 
député de Trois-Rivières, Jean-
Denis Girard, invite maintenant 
les parties à «penser long terme, à 
l’avenir de cette usine». 

«Je comprends les deux côtés. 
Aujourd’hui en 2018, force est de 
constater que la discussion qui 
a lieu en ce moment est sur la 
pérennité, l’avenir, la productivité 
et la compétitivité de l’usine. Il y 
a moyen de concilier les objectifs 
des deux parties. On n’est pas à 
l’étape de la confrontation, mais de 
la compréhension. L’objectif, c’est 
qu’on se parle. Il faut rapprocher 
les visions des deux côtés», a-t-il 
commenté.

Pour sa part, le député de Nico-
let-Bécancour, Donald Martel, se 
dit déçu par la tournure des événe-
ments. «C’est inquiétant. Le lien de 
confiance est rompu entre la direc-
tion et le syndicat. On a accentué 
le fossé entre les deux. Pour l’ins-
tant, il faut mettre le contenu de la 
convention collective un peu de 
côté, et il faut qu’ils recommencent 
à se parler de vision d’entreprise. 
Il faut qu’ils se parlent», soutient-il 
tout en accusant la ministre Vien 
d’avoir fait dérailler sa suggestion 
de règlement.

COURTE SÉANCE DEVANT LE CONCILIATEUR ET RETRAIT DE L’OFFRE FINALE

C’est l’impasse à l’ABI

La présidente-directrice générale de l’Aluminerie de Bécancour, Nicole Coutu, à son arrivée au Delta avec son comité 
de négociation. — PHOTO: SYLVAIN MAYER 

Le président de la section locale 9700 des Métallos, Clément Masse, a tenu un point de presse au terme de la rencontre 
de conciliation. — PHOTO: SYLVAIN MAYER 
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La Presse canadienne

WASHINGTON — Le Canada peut 
respirer, du moins pour l’instant: il 
est exempté des tarifs américains 
sur l’acier et l’aluminium pour une 
période indéterminée.

Le président américain, Donald 
Trump, a signé jeudi des procla-
mations instaurant des tarifs sur 
les importations mondiales d’acier 
et d’aluminium de 25 pour cent et 
10 pour cent respectivement. Ils 
entreront en vigueur dans 15 jours.

Après des mois de lobbying fré-
nétique, de pressions diploma-
tiques et de débats enflammés 
au sein de son administration,  
M. Trump a tenu sa promesse 
d’imposer des tarifs lors de la 
cérémonie de signature qui s’est 
déroulée jeudi après-midi à la Mai-
son-Blanche, en compagnie de tra-
vailleurs du secteur de l’acier.

Le président s’est cependant 
retenu de menacer ses voisins 
immédiats.

M. Trump a évité d’aborder la 
question que plusieurs observa-
teurs se posent: la menace des 
tarifs servira-t-elle d’outil de mani-
pulation à la table des négocia-
tions sur l’Accord de libre-échange 
nord-américain (ALÉNA)? Il s’est 
contenté de dire que l’exemption 
était en place pour l’instant, et que 
l’ALÉNA était important pour la 
sécurité économique et nationale.

«En raison de la nature unique 
de notre relation avec le Canada 
et le Mexique (...), nous n’allons 
pas imposer de tarifs à ces deux 
pays», a affirmé M. Trump lors de 
la cérémonie.

«Si nous n’avons pas d’entente 
sur l’ALÉNA, et si nous mettons 
fin à l’ALÉNA (...) nous allons tout 
recommencer du début. Ou nous 
allons procéder autrement. Mais 
nous allons mettre fin à l’ALÉNA, et 
ça sera tout. Mais j’ai l’impression 
que nous allons nous entendre sur 
l’ALÉNA (...) Si nous le faisons, il 
n’y aura pas de tarifs pour le Cana-
da, et il n’y aura pas de tarifs pour 
le Mexique.»

Cela pourrait toujours être per-
çu comme un problème juridique 
pour l’administration Trump.

Conscient de l’importance du 
secteur de l’aluminium au Qué-
bec, Louis Plamondon croit bien 
que Donald Trump a finalement 
entendu raison. «On dirait bien 
qu’il vient de réaliser que les États-
Unis ne sont pas autosuffisants en 
aluminium», soutient le député 
fédéral de Bécancour-Nicolet-Sau-
rel. «C’est toujours le Québec qui a 
donné l’approvisionnement d’alu-
minium le plus régulier et le plus 
sûr depuis la Deuxième Guerre 
mondiale.»

Louis Plamondon affirme de 
plus que le secteur québécois de 
l’aluminium est très bénéfique 
pour le marché de l’emploi amé-
ricain. «Chaque emploi dans l’alu-
minium produit douze emplois 
dans le manufacturier aux États-
Unis. Alors c’est assez important 
pour eux. Ils ont besoin de cet 
aluminium. Une taxe ne ferait 
qu’augmenter le coût des produits 

américains», ajoute-t-il. 

SÉCURITÉ NATIONALE OU 
OUTIL DE NÉGOCIATION?

Une provision d’une loi amé-
ricaine de 1962 permet au pré-
sident de mettre en place des tarifs 
d’urgence lorsqu’il juge qu’il s’agit 
d’un dossier de sécurité nationale. 
Mais la Maison-Blanche a réduit la 
solidité de cet argument ces der-
niers jours. En décrivant les tarifs 
comme un outil de négociations 
qui pourrait permettre d’obtenir 
des concessions dans les négocia-
tions de l’ALÉNA, l’administration 
Trump s’expose à des poursuites 
internationales et à des mesures 
de représailles.

L’administration a depuis rajusté 
le tir. «Nous aurons des discussions 
avec le Canada et le Mexique», 
a affirmé un haut responsable 
de la Maison-Blanche lors d’une 
rencontre avant l’annonce offi-
cielle des tarifs. «Les discussions 
sur l’ALÉNA feront partie de cela 
parce que l’ALÉNA représente une 

importante partie de la relation de 
sécurité sur le continent.»

Le haut responsable a exprimé 
une certaine frustration quant à la 
façon dont les tarifs ont été décrits 
par les médias, faisant référence 
à plusieurs reprises aux «fausses 
nouvelles» et aux lobbyistes oppo-
sés aux mesures qui en exagére-
raient les effets néfastes.

Deux sondages publiés cette 
semaine ont montré que les tarifs 
sur l’acier et l’aluminium étaient 
impopulaires.

Mais le  même responsable 
a insisté pour dire qu’il s’agis-
sait vraiment d’une question de 

sécurité nationale. Six alumine-
ries ont fermé leurs portes ces 
dernières années aux États-Unis, 
et il n’en reste que cinq, dont deux 
qui tournent à plein régime, ce qui 
place le pays dans une situation 
où ils pourraient éventuellement 
devoir importer tout l’aluminium 
dont ils ont besoin.

Le responsable de la Maison-
Blanche a aussi rejeté les articles 
de certains médias qui ont quali-
fié le processus menant aux tarifs 
d’arbitraire, de paresseux et de sus-
ceptible d’être contesté en cour.

Un article en particulier a indi-
qué que le président avait révisé à 
la hausse les recommandations de 
son département du Commerce - 
qui visait des tarifs de 24 pour cent 
sur l’acier et de 7 pour cent sur 
l’aluminium - parce qu’il voulait 
de beaux chiffres ronds.

Le Canada est le principal four-
nisseur d’acier et d’aluminium aux 
États-Unis.
Avec la collaboration

de Gabriel Delisle

TARIFS SUR L’ACIER ET L’ALUMINIUM

Trump épargne le Canada et le Mexique

Le président américain, Donald Trump, a signé jeudi des proclamations instaurant des tarifs sur les importations mondiales d’acier et d’aluminium de 25 pour 
cent et 10 pour cent respectivement. — PHOTO: AFP

«On dirait bien qu’il 
vient de réaliser que 
les États-Unis ne sont 
pas autosuffisants 
en aluminium»

 — Louis Plamondon
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Louis Plamondon 
qualifie cette 
proposition de 
«faux débat»

LA PRESSE CANADIENNE   

ET GABRIEL DELISLE

MONTRÉAL — C’est par un réfé-
rendum auprès des membres du 
parti que la question du rôle et de 
la mission du Bloc québécois doit 
être réglée, estime sa chef, Mar-
tine Ouellet. Louis Plamondon, un 
des députés dissidents du parti, 
estime que cette proposition est 
«un faux débat». 

Mme Ouellet, la vice-présidente 
du Bloc et le Bureau national du 
parti ont rencontré la presse, jeudi 
à Montréal, pour soumettre cette 
idée afin de tenter de résoudre la 
crise qui divise le parti depuis plu-
sieurs jours.

D’abord, le prochain conseil 
général du Bloc québécois, qui 
devait avoir lieu à la mi-mai, sera 
devancé à la mi-avril. Il sera alors 
proposé au conseil général de 
tenir un référendum auprès de 
tous les membres du parti pour 
déterminer «une fois pour toutes» 
le rôle que devra jouer le Bloc 
québécois. Et il ne s’agirait pas 
d’une consultation qui donnerait 
le choix entre la défense des inté-
rêts du Québec et la promotion 
de l’indépendance, puisque «les 
deux sont indissociables», a réi-
téré Mme Ouellet. 

Le député de Bécancour-Nico-
let-Saurel, Louis Plamondon, 
est un des sept députés dissi-
dents du Bloc québécois qui  
estiment que Martine Ouellet 
n’est pas la bonne personne pour 
diriger ce parti souverainiste. 
Il n’hésite pas à déclarer que le 
référendum proposé par la chef 
contestée du Bloc québécois est 
«un faux débat». 

«Tout le monde est d’accord avec 
l’article 1, c’est notre programme 
et nous avons été élus là-dessus. 
Et nous sommes tous des sou-
verainistes, ce n’est pas ça l’idée, 
c’est dans la manière qu’on n’est 
pas d’accord», a affirmé celui qui 
est aussi le doyen de la Chambre 
des communes. 

Mme Ouellet et le Bureau natio-
nal ont aussi réitéré leur offre de 
médiation aux sept députés qui 
ont démissionné du Bloc, contes-
tant ainsi son leadership. «Nous 
tenons à dire aux membres que 
nous les avons entendus», a affir-
mé la vice-présidente du parti, 
Kedina Fleury-Samson, debout à 
ses côtés.

Louis Plamondon soutient tou-
tefois que Martine Ouellet est 
incapable de diriger un parti poli-
tique. «Ce n’est pas une guerre 
de personnalités, c’est son inca-
pacité à diriger un parti parce 
qu’elle n’est pas rassembleuse et 
incapable de travailler en équipe. 
C’est là le drame», a ajouté Louis 
Plamondon. «Si nous sommes 
sortis parce qu’on est incapable 
de travailler avec elle, on ne peut 

pas retourner si elle est encore là.»
Les modalités de cette future 

consultation - la question qui 
sera posée; depuis quand il fau-
drait être membre du parti pour 
avoir le droit de vote - seront 
déterminées par le Bureau natio-
nal du Bloc. Celui-ci doit se réunir 
samedi prochain. Le Bloc québé-
cois compte «une vingtaine de 
milliers de membres», a précisé 
Mme Ouellet.

À ce sujet, le député de Bécan-
cour-Nicolet-Saurel estime que 
le seul référendum qui aurait été 
acceptable à l’heure où le Bloc 
québécois s’entredéchire aurait 
été celui sur le leadership de sa 
chef qui, rappelons-le, n’a jamais 
été élue députée à la Chambre des 
communes. «Le seul référendum 
qui aurait été acceptable pour 
les 20 000 membres aurait été de 
poser la question sur la confiance 
envers Martine Ouellet. Tout le 
monde s’entend là-dessus», a noté 
Louis Plamondon. «C’est gaspiller 
de l’argent que de faire un référen-
dum sur l’article 1. Ce qui est en 
cause c’est son leadership, c’est 
sur ça que les membres devraient 

se prononcer.»  
D’ailleurs, Mme Ouellet a rejeté 

toute idée de devancer le vote de 
confiance envers la chef, comme 
certains l’ont proposé. «Ça ne 
réglera pas la question», puisque 
c’est plutôt la question de la mis-

sion du Bloc qui est en cause par 
la contestation dont elle est l’objet, 
soutient-elle.

Elle a martelé que l’article 1 du 
programme du parti stipulait qu’il 
doit «faire la promotion de l’indé-
pendance sur toutes les tribunes» 
et que ce sont plutôt les contesta-
taires qui ont décidé de remettre 

en question cet état de fait pour 
promouvoir surtout la défense des 
intérêts du Québec.

M m e  O u e l l e t  a  é g a l e m e n t 
dénoncé «le salissage» dont elle 
dit avoir été l’objet, non seulement 
de la part des démissionnaires, 
mais de certains animateurs 
dans les médias. «Il y a un côté 
de la médaille qui a été pas mal 
plus montré que l’autre», s’est-elle 
plainte.

Elle assure qu’elle a reçu «beau-
coup d’appuis» pour avoir tenu 
bon dans sa défense de la mission 
fondamentale du Bloc québécois. 
(voir autre texte)

«Elle annonce que trente pré-
sidents d’associations qui l’ap-
puient. Mais les membres du 
b u r e a u  n a t i o n a l  s o n t  a u s s i 
des présidents d’associations. 
Il faut en enlever une dizaine 
tout de suite, alors on tombe à 
vingt», a souligné M.  Plamon-
don. «Pareil, trente présidents 
qui l’appuient sur 78, c’est mino-
ritaire. Lorsqu’elle dit que le 
bureau national et les présidents 
d’associations l’appuient, c’est les 
mêmes personnes des fois.» 

CRISE AU BLOC QUÉBÉCOIS

Ouellet propose un référendum 

La Presse canadienne

Trente présidents de circonscrip-
tions et de régions du Bloc québé-
cois signalent leur appui à la chef 
de leur parti, Martine Ouellet, dans 
une lettre transmise à leur Bureau 
national qui a été rendue publique 
mercredi soir.

Les cosignataires y lancent 

également un appel au ralliement 
au nom de leur projet commun de 
réaliser la souveraineté du Québec, 
alors que les sept députés qui ont 
claqué la porte il y a une semaine 
n’excluent pas de former un nou-
veau parti.

Ils écrivent que la base du man-
dat confiée à Martine Ouellet 
lorsque les membres l’ont «élue 
démocratiquement (...) était et 

demeure clairement l’affirmation 
de notre raison d’être: l’indépen-
dance du Québec».

Ces présidents expliquent la crise 
qui secoue leur parti en obser-
vant qu’il avait le vent dans les 
voiles depuis l’élection de 2015, 
alors que dix députés ont été élus 
sous la bannière bloquiste. «Il 
arrive que l’élan fasse trébucher», 
résument-ils.

D’autres associations bloquistes 
auraient fait part de leur appui 
à Martine Ouellet, mais refuse-
raient de l’annoncer publique-
ment, a affirmé le porte-parole 
du Bloc québécois Pierre Tadros 
dans un courriel transmis à La 
Presse canadienne. Il y a en tout  
68 associations de comté au Bloc 
québécois.

Le quotidien Le Devoir révélait 

mardi que les associations de 
circonscription sont divisées sur 
un appui à Martine Ouellet. Sept 
des 15 qui ont pu être jointes ont 
demandé le départ de la chef ou au 
minimum que le vote de confiance 
prévu en 2019 soit devancé.

Le Québec compte 78 circons-
criptions fédérales, mais elles 
n’ont pas toutes une association 
bloquiste active.

Trente associations régionales appuient l’actuelle chef

Le député de Bécancour-Nicolet-Saurel, Louis Plamondon.
—PHOTO: ARCHIVES LE NOUVELLISTE

«C’est gaspiller de 
l’argent que de faire 
un référendum sur 
l’article 1. Ce qui est  
en cause c’est son 
leadership, c’est sur  
ça que les membres 
devraient se 
prononcer.»

La chef du Bloc québécois, Martin Ouellet. — PHOTO: LE SOEIL
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TROIS-RIVIÈRES (GD) — La région 
a reçu une quinzaine de centi-
mètres de neige jeudi, de quoi 
rappeler aux automobilistes de 
patienter avant de changer leurs 
pneus d’hiver, souligne la Sûreté 
du Québec. 

Environnement Canada indi-
quait jeudi en fin d’après-midi que 
la région avait reçu près de 8 centi-
mètres de neige et qu’environ cinq 
autres étaient attendus durant la 
soirée et la nuit. Selon Steve Boily, 
météorologue à Environnement 
Canada, c’est donc une quinzaine 
de centimètres de neige qui devrait 

recouvrir le sol de la région ce 
matin. 

Les déplacements ne semblent 
pas avoir été très compliqués par la 
chute de neige. Comme le mercure 
était au-dessus du point de congé-
lation, la neige fondait dès qu’elle 
tombait sur les grandes artères. La 
Sûreté du Québec ne rapportait 
d’ailleurs que quelques sorties de 
route et collisions sur l’ensemble 
du territoire de la Mauricie et du 
Centre-du-Québec. 

Un camion de l ivraison de 
M e u b l e s  L é o n  s’e s t  n o t a m -
ment retrouvé sur le côté et un 

automobiliste a foncé dans un 
poteau électrique à Saint-Céles-
tin. Une collision a aussi été notée 
à Nicolet. Aucune personne n’a été 
blessée dans ces accidents. 

Même si la loi autorise les auto-
mobilistes à installer les pneus 
d’été dès le 15 mars, la sergente 
Éloïse Cossette rappelle que les 
bordées de neige sont fréquentes 
en mars  et  qu’ i l  faut  mieux 
patienter. 

Comme elle le fait lorsque des 
tempêtes de neige sont annoncées, 
la SQ a augmenté la présence de 
patrouilleurs sur les routes. 

La région reçoit une quinzaine  
de centimètres de neige

NANCY MASSICOTTE

nancy.massicotte@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — En raison de 
la baisse démographique, le Cégep 
de Trois-Rivières devra vraisembla-
blement suspendre l’automne pro-
chain des programmes et des voies 
de sorties.

En effet, les programmes Méca-
nique du bâtiment et Mécanique 
industrielle devraient être tempo-
rairement suspendus jusqu’à nou-
vel ordre, ce qui signifie qu’il n’y 
aura pas de nouvelle cohorte en 
septembre prochain. Deux voies 
de sorties seront également tou-
chées par la modification de l’offre 
des programmes soit l’option Télé-
communications du programme 
Technologie de l’électronique et 
l’option Contrôle des matériaux du 

programme Technologie du génie 
métallurgique. Comme l’a pré-
cisé le Cégep de Trois-Rivières 
dans un communiqué, les deux 

programmes et ces deux options 
prés entaient  un total  de  16 
demandes d’admission à la fin du 
premier tour le 1er mars. 

Cependant, il importe de noter 
que les étudiants de 2e et 3e année 
déjà en cheminement dans les 
programmes et les options tou-
chés pourront terminer leur par-
cours scolaire comme prévu. Les 
enseignants et les infrastructures 
des programmes demeurent en 
place. Les changements propo-
sés ne touchent que les nouvelles 
demandes d’admission. 

Le Cégep de Trois-Rivières est 
également en réflexion concernant 
son programme Écodéveloppe-
ment et bioproduits (Technologies 
de transformation de la cellulose). Il 
est d’ailleurs en attente d’un finan-
cement du ministère de l’Éducation 
et de l’Enseignement supérieur 

pour maintenir ce programme. 
On rappelle que c’est la baisse 

démographique observée depuis 
quelques années qui a donné lieu 
à une baisse des demandes d’ad-
mission. Il s’agit d’un phénomène 
tant local que national. La direction 
du Cégep n’a d’autre choix que de 
présenter ces orientations concer-
nant l’offre des programmes lors 
de la prochaine réunion du conseil 
d’administration à la fin du mois de 
mars. C’est à ce moment qu’une 

décision officielle sera prise.
Par ailleurs, la direction de la for-

mation continue et des services 
aux entreprises du Cégep offrira 
prochainement deux nouvelles 
formations de perfectionnement 
(AEC et formation non créditée) 
dans les deux voies de sorties sus-
pendues au secteur régulier, soit 
Télécommunications (Technologie 
de l’électronique) et Contrôle des 
matériaux (Technologie du génie 
métallurgique).

CÉGEP DE TROIS-RIVIÈRES

Des programmes et des options 
sur le point d’être suspendus

Environnement Canada indiquait jeudi en fin d’après-midi que la région avait 
reçu près de huit centimètres de neige et qu’environ cinq autres étaient atten-
dus durant la soirée et la nuit. —  PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

Le Cégep de Trois-Rivières devra vraisemblablement suspendre des pro-
grammes l’automne prochain. — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

Programmes et 
options visés
•	Mécanique du bâtiment

•	Mécanique industrielle

•	Option 
télécommunications du 
programme Technologie 
de l’électronique

•	Option Contrôle des 
matériaux du programme 
Technologie du génie 
métallurgique

•	Écodéveloppement et 
bioproduits (Technologies 
de transformation de la 
cellulose).  

Détails et règlements du concours : 

Radio-Canada.ca croisiereenmediterranee

Facteur matinal
en semaine 

avec Barbara Leroux

360 P
en semaine 15h3
avec Yves Larouche

Courez la chance de gagner une croisière 
d'une valeur de 8500$!

Écoutez l'indice du jour

Date :

Indice :

Retournez le formulaire au :
225, rue des Forges, bureau 101
Trois-Rivières, QC  G9A 2G7

Prénom :

Nom :

Ville :

Téléphone :

Courriel :

        Je confirme avoir lu et j'accepte le règlement du Concours. 

26 février au 14 mars
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Sonya Auclair 
songe à porter 
plainte au 
MAMOT

BRIGITTE TRAHAN

brigitte.trahan@lenouvelliste.qc.ca

BATISCAN — L’ancienne mairesse 
de Batiscan, Sonya Auclair, songe 
sérieusement à porter plainte au 
ministère des Affaires municipales 
et de l’Occupation du territoire 
(MAMOT) à la suite de la publi-
cation d’un rapport rédigé par le 
commissaire aux plaintes, Richard 
Villeneuve, au sujet de la gestion 
de certaines dépenses du conseil 
municipal sous son mandat.

Rappelons en résumé que le 
MAMOT reproche à certains élus 
de l’ancienne administration de 
Batiscan d’avoir fait des dépenses 
dans le cadre d’un congrès de 
la FQM en ignorant les maxi-
mums autorisés par le conseil par 
résolution.

Le commissaire reproche aussi à 
l’administration d’avoir remboursé 
des dépenses non autorisées par 
résolution au préalable, comme 
l’exige la loi. Le commissaire 
signale notamment des dépenses 
encourues et remboursées par 
la municipalité pour des repas 
par deux conseillères, Monique 
Drouin et Henriette Rivard Des-
biens, après le congrès de la FQM.

Le commissaire invite d’ail-
leurs le conseil à «revoir cette 
pratique si elle est toujours en 
cours» de même qu’à récupérer 

ces montants auprès des deux 
conseillères.

Sonya Auclair rappelle que les 
réunions du conseil ne se font 
qu’une fois par mois et que s’il fal-
lait faire une réunion spéciale avec 
les conseillers chaque fois qu’une 
dépense inattendue survient juste 
pour l’autoriser à l’avance par réso-
lution, comme le veut la loi, il en 
coûterait une fortune aux citoyens.

L’ancienne mairesse indique 
qu’au moment de faire certaines 
dépenses, les conseillers s’échan-
geaient des courriels pour s’assurer 
que tout le monde était d’accord et 
les dépenses étaient entérinées par 
résolution lors de la réunion men-
suelle suivante. «Nous avons les 
courriels pour le prouver», indique 
Mme Auclair.

C’est justement à ce sujet que 
l’ex-mairesse de Batiscan songe 
à porter plainte et à remettre 
en question ces lois qu’elle juge 
presque impossibles à suivre.

Le commissaire signale que cer-
taines dépenses exercées par les 

conseillères Drouin et Rivard Des-
biens «paraissent discutables.» Il 
cite l’exemple d’un rembourse-
ment de kilométrage aller-retour 
pour covoiturage, lors du même 
congrès de la FQM, alors que 
le chauffeur était seul dans le 
véhicule.

Les deux conseillères plaident, à 
leur défense, qu’elles ont sauvé à la 
municipalité des frais de station-
nement quotidiens de 20 $ à 25 $ 
par jour en demandant au mari de 
l’une d’elles de venir les reconduire 
au Centre des congrès, à Québec, 
d’où le kilométrage demandé.

Pour ce qui est des repas, les 
conseillères répliquent qu’à «la 
fin des ateliers du vendredi, vers 

17 h 30, nous avons demandé à 
mon mari de venir nous chercher 
et comme il y avait beaucoup de 
circulation, nous avions décidé de 
souper en chemin, mais en cours 
de route, nous avons opté plutôt 
de souper à Cap-de-la-Madeleine 
avec nos maris.»

Les deux conseillères assurent 
qu’elles ont fait attention aux 
dépenses. Elles ont par exemple 
déjeuné sans frais au salon des 
exposants au lieu d’aller au restau-
rant. Elles ont aussi couché dans la 
même chambre afin de réduire les 
frais d’hôtel.

D’ailleurs, l’ancienne mairesse 
Auclair reproche vivement au 
commissaire du MAMOT de ne 

pas avoir questionné les membres 
du conseil avant d’émettre son 
rapport.

Le commissaire précise que son 
analyse fait suite à des plaintes 
et s’appuie «sur l’article 2 de la 
Loi sur le traitement des élus 
municipaux.»

Même si les élues ont fait des 
efforts pour réaliser des économies 
pour leur municipalité, cet avertis-
sement du MAMOT rappelle que 
les dépenses des élus sont sou-
mises à des lois qu’il faut respecter.

«Je ne me représenterai pas aux 
prochaines élections», assure l’an-
cienne mairesse, exaspérée par 
des plaintes qu’elle juge non 
fondées.

REPROCHES DU MINISTÈRE EN LIEN AVEC DES DÉPENSES

L’ancienne mairesse et les élues répliquent

Sonya Auclair, ex-mairesse de Batis-
can. — PHOTO: SYLVAIN MAYER

LIGNES OUVERTES Solutions Santé avec Guylaine Boisvert sur CKBN-FMBécancour 90,5 FM samedi de 8 h à 9 h.

Santé en direct avec Johanne Verdon samedi de 8 h à 10 h sur Radio V.M.

Source de glucosamine, de chondroïtine et de collagène

FortiFie les tendons et les os...

Le bois de velours Méga-Flex est une source de glucosamine,
de chondroïtine et de collagène, des substances qui, entre
autres propriétés, fortifient les tendons et les os.

Le bois de velours Méga-Flex dont la popularité grandit sans
cesse chez nous, * soulage les symptômes reliés aux étourdis-
sements, l’acouphène, les douleurs lombaires accompagnées
de sensation de froid,

permet de reconstituer l’essence vitale et le sang, fortifie les
tendons et les os, bref, il agit sur la santé en général !

Vous aurez toujours cette certitude avec le bois de velours
Méga-Flex Ça ne passe pas ? Vous avez un atout en main.
*Ces allégations font partie intégrante de la licence.

Le bois de velours Méga-Flex : Produit de santé naturel homologué NPN 80036216

2 POUR 1
.quebec

5455, boul. des Forges, Trois-Rivières

819 378-7777

En vigueur du 9 au 15 mars 2018

RBQ: 8269730116

JUSQU’AU 14MARS
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SIMON ROBERGE
simon.roberge@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le père qui 
aurait secoué son bébé de six se-
maines reste en liberté malgré la 
mort du poupon mercredi. C’est 
ce que le juge Conrad Chapdelaine 
a décidé lors de la comparution 
où le jeune homme de 19 ans a été 
accusé d’homicide involontaire 
coupable au palais de justice de 
Sherbrooke jeudi.

La couronne ne s’est pas opposée 
à cette remise en liberté.

« En matière d’homicide invo-
lontaire, la règle générale, c’est la 
remise en liberté et on a jugé que 
c’était une situation où l’accusé 
pourrait en bénéficier moyen-
nant un encadrement avec des 
conditions serrées compte tenu 
des circonstances  », explique 
Me Marie-Ève Phaneuf, procu-
reure aux poursuites criminelles 
et pénales.

L e s  c o n d i t i o n s  re st e n t  l e s 
mêmes que lors de sa remise en 
liberté à la suite de l’accusation 

de voies de fait graves déposée la 
semaine dernière.

Il ne pourra communiquer avec 
la mère de l’enfant ainsi que sa 
famille immédiate. Il ne pourra 
se trouver seul en présence de 
mineurs et devra respecter un 
couvre-feu de 22 h à 7 h.

« Ces conditions visent à assu-
rer la protection des témoins et 
des gens impliqués », souligne 
Me Phaneuf.

L’ordonnance de non-publi-
cation de l’identité de l’accusé a 
également été conservée malgré 
la mort de l’enfant.

« Cette ordonnance vise à pro-
téger l’identification de la vic-
time, mais aussi des personnes 
qui devront témoigner dans ce 
dossier, mentionne Me Phaneuf. 
Elle sert à éviter tout risque de 
préjudice avant les témoignages 
et assurer la sécurité des témoins. 
Elle sert aussi à encourager la 
dénonciation et la participation 
au système judiciaire. Ce n’est 
pas une situation facile pour les 
témoins. »

Le dossier a été reporté au 
25 avril.

Le bureau du coroner a reçu 
également le mandat d’étudier le 
dossier.

C’est un signalement fait par les 
autorités médicales qui a mené à 
une enquête du Service de police 
de Sherbrooke, puis au dépôt des 
accusations. Selon l’acte d’accu-
sation, les gestes qui sont repro-
chés au père auraient été posés le 
26 février.

Une perquisition avait eu lieu au 
domicile de l’accusé dans l’arron-
dissement de Brompton. Plusieurs 
témoins avaient été interrogés par 
les policiers de l’escouade des 
enquêtes criminelles du Service 
de police de Sherbrooke, dont des 
membres de la famille du jeune 
père, qui n’était pas connu des ser-
vices policiers.

Tout indique que la mère du pou-
pon n’a rien eu à voir avec le tra-
gique événement.

Le bambin avait été transporté au 
CHUS et présentait des séquelles 
« très graves ». Des hématomes au 
cerveau ont été trouvés. 

AVEC RENÉ-CHARLES QUIRION

BÉBÉ SECOUÉ 

Le père demeure en liberté

La couronne ne s’est pas opposée à la remise en liberté du jeune père qui aurait 
secoué son bébé de six semaines. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, JESSICA GARNEAU

MARIE-CHRISTINE BOUCHARD
marie-christine.bouchard@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Que doit-on faire 
quand un bébé pleure et pleure 
sans cesse et que ses parents, 
épuisés, se sentent à bout de res-
sources? Avant d’en arriver à poser 
un geste comme celui de secouer 
son bébé, il existe des solutions 
pour soulager les parents lorsqu’ils 
sentent monter la colère en eux. 

Le CIUSSS de l’Estrie-CHUS s’af-
faire depuis deux ans à prévenir ce 
genre de drame en offrant une for-
mation aux parents qui viennent de 
donner naissance à un poupon — 
même s’il ne s’agit pas de leur pre-
mier bébé.

La formation se décline en trois 
fiches offertes aux parents dans le 
cadre d’une formation qui se veut 
axée sur les explications et l’édu-
cation. La première fiche explique 
les pleurs de bébé. La seconde : la 
colère des parents. La troisième : le 
syndrome du bébé secoué.

« Au départ, on parle des moyens 
à mettre en place quand le bébé 
pleure. Les pleurs sont le langage 
du bébé, mais ça prend quand 
même du temps aux parents pour 
apprendre à décoder ce que signi-
fient les pleurs », explique Gaëlle 

Simon, chef de l’unité de néonata-
logie au CHUS.

Ensuite, on leur parle de la colère 
qui monte chez les parents. « Car 
ce n’est pas vrai qu’on est calme 
et qu’on va secouer son bébé la 
seconde d’après. Il y a un crescen-
do. La colère monte parce qu’on 
est fatigués, parce qu’on est épui-
sés, parce qu’on n’a pas de relais », 
soutient Mme Simon.

La présence de la colère doit être 
prise comme un signal d’alarme.

« Quand la colère monte, il faut 
mettre en place des moyens pour 
sécuriser son enfant », ajoute la 
chef de l’unité de néonatalogie. 

« La première chose à faire, c’est 
d’aller déposer le bébé dans son lit, 
les barreaux relevés, et de quitter la 
pièce. Un bébé qui pleure, même 
s’il pleure jusqu’à s’époumoner, ne 

sera jamais en danger s’il est dans 
un lit. C’est important de savoir 
qu’il ne va pas en mourir », tient à 
préciser Mme Simon.

Ensuite, le parent doit retrouver 
son calme. À chacun de trouver les 
façons qui l’aideront le plus.

« On conseille de prendre une 
douche, de boire un grand verre 
d’eau, d’écouter de la musique et 
surtout, d’appeler un proche ou 
un ami pour demander de l’aide. 

Il y a aussi la ligne Info-Parents 
(1 800 361-5085) disponible en 
tout temps pour les gens qui ont 
besoin de parler sans se sentir 
jugés », cite en exemples Gaëlle 
Simon.

M m e   Si m o n  c o n s e i l l e  a u x 
proches de jeunes parents qui se 
sentent épuisés de leur offrir de 
l’aide sans porter de jugement. 
«   Les commentaires comme 
“voyons, moi j’ai eu trois enfants 

et je m’en suis sortie”, ce n’est pas 
aidant. Les parents se sentent sou-
vent jugés quand ils demandent de 
l’aide. »

Il n’existe pas de statistiques sur 
le nombre de parents qui secouent 
leur bébé. Il n’y a pas non plus de 
prévalence entre le nombre de 
pères et de mères qui posent ce 
geste. « Qu’on soit un homme ou 
une femme, la fatigue est iden-
tique », souligne Mme Simon.

La colère doit lancer un signal d’alarme

« Un bébé qui pleure, même s’il pleure jusqu’à s’époumoner, ne sera jamais en danger s’il est dans un lit. Il ne va pas en 
mourir », assure Gaëlle Simon, chef de l’unité de néonatalogie au CHUS. — PHOTO ARCHIVES LA TRIBUNE, JESSICA GARNEAU

« Ce n’est pas vrai 
qu’on est calme et 
qu’on va secouer  
son bébé la seconde 
d’après. Il y a  
un crescendo. »

 — Gaëlle Simon, chef de l’unité  
de néonatalogie au CHUS
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TROIS-RIVIÈRES — Désirant don-
ner un sens au décès récent par 
surdose de leur fils Alexandre, 
Sonia Blain et Francis Pelletier 
organisent un grand rassemble-
ment public, appelé Croisade 
pour la vie. Une centaine de per-
sonnes sont attendues lors de 
cet évènement qui se déroulera 
cette fin de semaine au Centre des 
congrès de l’Hôtel Montfort dans  

le secteur Nicolet. 

Cette croisade sera organisée 
par les Pelleteurs de nuages, on 
y retrouvera cinq tables de dis-
cussion sur des thématiques dis-
tinctes soit les beautés de la vie, 
s’aimer pour aimer, le mal de vivre, 
s’emprisonner en croyant s’évader 
ainsi que les pertes et les deuils qui 
seront animées par des experts. 

«En osant parler de la mort 
d’Alexandre, nous avons reçu de 
multiples témoignages de sym-
pathies. Nous avons constaté 

beaucoup de souffrance, d’im-
puissance et d’isolement des gens. 
C’est de là qu’est venue l’idée de 
réunir tous ceux qui le désiraient 
pour simplement partager des 
idées et célébrer la vie», raconte 
Francis Pelletier. 

Dix-neuf «Anges» de la Consoeu-
rie seront présents afin de pro-
mouvoir l’amour de son prochain. 
«Ce sont des gens qui ont traversé, 
traversent ou traverseront leur lot 
d’épreuves terrestre, comme nous 
tous. Ils ont le désir profond d’aider 
les autres», renchérit M. Pelletier.

Une croisade en mémoire 
d’Alexandre Pelletier

Francis Pelletier a très hâte de rencontrer la population lors du rassemblement Croisade pour la vie. 
— PHOTO: STÉPHANE LESSARD

La Presse canadienne

HALIFAX — Le courageux geste de 
désobéissance civile de Viola Des-
mond, longtemps ignoré de la plu-
part des Canadiens, est maintenant 
immortalisé sur un nouveau billet.

La Banque du Canada a dévoilé 
jeudi à Halifax son nouveau billet 
de 10 $, qui montrera pour la pre-
mière fois une autre femme que la 
reine: la militante pour les droits 
des Noirs Viola Desmond. Le bil-
let de polymère, tout premier billet 
orienté «à la verticale», montre un 
portrait de Viola Desmond sur une 
carte historique du quartier North 

End de Halifax où elle a vécu; le 
verso du billet est illustré du Musée 
canadien des droits de la personne, 
à Winnipeg. Il sera émis «vers la fin 
de 2018», indique la Banque.

En cette Journée internationale 
des femmes, jeudi, le ministre des 
Finances, Bill Morneau, a souligné 
le caractère doublement symbo-
lique de ce billet, qui salue non 
seulement le courage d’une femme, 
mais aussi celui d’une Noire.

Le 8 novembre 1946, dans un 
cinéma de la Nouvelle-Écosse, 
Viola Desmond refuse de quitter 
le parterre, réservé aux Blancs, 
pour gagner le balcon, réservé 
aux Noirs. Traînée hors du cinéma 

par la police, elle est arrêtée puis 
détenue pendant 12 heures, avant 
d’écoper d’une amende. Près de 10 
ans plus tard, aux États-Unis, Rosa 
Parks posera le même geste mili-
tant, cette fois dans un autobus de 
l’Alabama.

Russell Grosse, directeur du 
Centre culturel des Noirs de la 
Nouvelle-Écosse, estime que «ce 
signe d’appartenance de la com-
munauté afro-canadienne était 
attendu depuis longtemps».

«Le lancement de ce billet envoie 
un message fort aux gens d’origine 
africaine: le Canada nous accepte 
enfin. Nous faisons partie de ce 
pays», a-t-il soutenu.

Un billet de 10 $ à l’effigie  
de Viola Desmond

9 h 30 Départ de Trois-Rivières

en autocar de luxe avec guide-
accompagnateur.

11 h 30 Dîner Québec Exquis ! 3 services

au restaurant La Traite de l’Hôtel-Musée
Premières Nations de Wendake.

13 h 30 Visite du marché éphémère

au Marché du Vieux-Port, rencontre
avec des producteurs agroalimentaires,
démonstration culinaire et bouchées.

15 h 30 Cinéma Exquis

Visionnement exclusif d’un film
sur le thème du vin.

18 h Souper dînatoire dans le

cellier du Château Frontenac

avec atelier de dégustation et
sommelier invité.

21 h Départ vers Trois-Rivières.

Réservé aux 18 ans et plus
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1 800 463-1598 ou www.gvq.ca

dans l’onglet Collect
ions GVQ /

Culture et gastronomie.

RÉSERVEZ TÔT!

Seulement 50 places disponibles.

SAMEDI

21 avril 2018

+ TAXES

Une valeur

de 289$

DANS LE CADRE DE

QUEBECEXQUIS.COM
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 MON CLIN D’ŒIL  STÉPHANE LAPORTE
Collaboration spéciale

Compétente et 
professionnelle

Dre Marie-Hélène Girouard, j’aime-
rais vous témoigner l’admiration et 
le respect que je vous porte.

Lorsqu’on est malade, on s’en 
remet à notre médecin, moi ce fut 
vous, Dre Girouard. Par votre com-
pétence vous avez su m’apporter le 
soulagement et l’appui que j’espé-
rais. J’ai réellement apprécié trouver 
auprès de vous autant de réconfort 
et d’écoute. Je me remémore votre 
perfectionnisme, votre passion. 
Votre soutien indéfectible m’a per-
mis de surmonter mes difficultés lors 
de mes nombreuses interventions. 

Je vous remercie de tout cœur du 
temps et de l’attention que vous 
avez bien voulu me consacrer. 
Votre compétence, votre soutien 
moral et votre professionnalisme 
seront du nombre de mes impéris-
sables souvenirs.

Louise Gagnon
Trois-Rivières 

À propos de 
Jagmeet Singh...

Lettre adressée à Robert Aubin, 
député de Trois-Rivières à la 
Chambre des Communes.

Dimanche dernier, nous avons eu 
l’occasion d’entendre et de voir 
à Tout le monde en parle le chef 
du Nouveau Parti démocratique 
(NPD), Jagmeet Singh.

À présent, nous nous interro-
geons sur sa capacité et son inté-
rêt à représenter les valeurs des 
Québécois. 

Il est clair que pour lui, sous 
prétexte de défendre les libertés 
individuelles, il défend d’abord 
ses propres valeurs et son «folk-
lore» religieux.

Il a dit que lorsqu’il était député 
en Ontario et qu’il insistait pour 
enlever l’obligation de porter le 
casque à moto, ce n’était pas pour 
des motifs religieux mais pour 
défendre les droits individuels  en 
faisant un parallèle avec les droits 

des gays ou des femmes, ce qui n’a 
aucun sens.

Est-ce qu’il a aussi la même 
opinion sur les limites de vitesse 
ou tout autre sujet de sécurité 
comme le port d’armes, notam-
ment le kirpan? 

Chacun devrait, selon ses prin-
cipes, faire ce qu’il veut sous 
prétexte de défense des libertés 
individuelles? Quel est le rôle 
de l’État et quelle importance 
accorde-t-il au respect des lois et 
du vivre ensemble?

Il est aussi contre la loi qué-
bécoise qui exige pour obtenir 
des services de l’État de le faire 
à visage découvert, ce qui nous 
parait un minimum de respect. 

Si le NPD forme le prochain 
gouvernement, est-ce qu’il va 
contester cette loi devant la Cour 
suprême?

Avez-vous la même opinion que 
lui sur ces sujets? 

Bonne réflexion.

Magali et Michel Filosa
Trois-Rivières

CARREFOUR DES LECTEURS

Pour endurer Trump, ça prend un moral d’acier.

P
lus d’argent aux médecins, 
mais moins de soins aux 
patients. Pour un gouverne-

ment qui s’est targué de contrôler 
les finances publiques, le constat 
est accablant. C’est un «constat 
du passé», réplique le ministre 
Gaétan Barrette. Ses réformes, 
dit-il,  ont corrigé la situation 
observée entre 2006-2015 par 
les chercheurs Damien Contan-
driopoulos et Astrid Brousselle. 
Vraiment? 

Tant que l’opacité, le secret et 
la complexité vont caractériser 
les négociations entre le gou-
vernement et les fédérations de 
médecins, tant que les codes de 
facturation vont se multiplier, 
tant que nous n’aurons pas la 
certitude que la Régie de l’assu-
rance maladie du Québec exerce 
un contrôle serré et peut déceler 
la facturation «opportuniste» et 
abusive de certains médecins, 
tant que les tarifs de certains 
actes ne seront pas réajustés en 
tenant compte de la rapidité que 
permet maintenant de nouvelles 
technologies,  les  Québécois 
risquent fort de ne pas en avoir 
pleinement pour leur argent. Et 
l’État, de se priver de fonds qui 
pourraient mieux servir à d’autres 
fins. 

Certains peuvent émettre des 
critiques à l’égard de l’analyse 
des impacts de la rémunération 
des médecins sur leur pratique 
et la performance du système 
de santé au Québec. On peut 
en effet, comme l’a fait hier le 
président de la Fédération des 
médecins omnipraticiens, Louis 
Godin, faire valoir que le nombre 
d’actes et le nombre de visites ne 
sont pas les seuls indicateurs 
pour mesurer la productivité 
d’un médecin.

Si celui-ci laisse des patients 
à une infirmière ou à un autre 
professionnel de la santé pour 
s’occuper de cas plus lourds ou 
de personnes âgées qui ont plu-
sieurs problèmes de santé, on 
peut difficilement en effet lui en 
faire le reproche. 

Il faut se rappeler toutefois que 
les deux chercheurs ne sont pas 
seuls à identifier des faiblesses 

du gouvernement dans la façon 
dont il traite les omnipraticiens 
et les médecins spécialistes. 

En 2015, la Vérificatrice géné-
rale du Québec exposait aussi 
dans un rapport que le gouverne-
ment n’avait pas le plein contrôle 
de la rémunération de ses méde-
cins et spécialistes. «La concep-
t i o n  d e  m e su re s  i n c i t at i v e s 
faite dans le cadre de la gestion 
actuelle des enveloppes budgé-
taires ne favorise pas l’améliora-
tion réelle de l’accessibilité aux 
services», concluait le bureau du 
vérificateur.

Il notait de plus que le proces-
sus d’analyse de la facturation de 
la RAMQ n’était pas pleinement 
efficace. En 2014, seulement 2 % 
des 17 542 médecins avaient fait 
l’objet d’une analyse pour un 
code de facturation, alors qu’il 
en existe 10 000. Le vérificateur 
signalait de plus que les mesures 
d’évaluation de l’efficacité et de 
la performance mises en place 
par la RAMQ ne portent pas sur 
le contrôle exercé à l’égard de la 
rémunération des médecins.

Certes, le ministre Barrette et 
son gouvernement ont modifié 
la loi en 2016 pour accorder plus 
de pouvoir à la RAMQ. Est-ce que 
l’organisation a toutes les res-
sources nécessaires pour mieux 
accomplir son travail? Est-ce que 
la volonté politique est ferme de 
faire appliquer les règles rigou-
reusement et de mettre fin aux 
médecins money-makers? 

C’est la même chose pour les 
lois 20 et 130 dont Québec sou-
t ient  qu’el les  augmenteront 
la productivité des médecins. 
Encore faut-il qu’il ne décale pas 
indéfiniment l’atteinte des cibles 
fixées au départ. 

Lorsqu’il s’agit de la rémunéra-
tion des médecins, les libéraux 
traînent un lourd déficit de cré-
dibilité. Un sentiment accru du 
fait qu’ils ont éliminé les orga-
nismes qui pouvaient jeter un 
regard critique et documenté 
sur leurs réformes et leurs poli-
tiques en santé, dont le Commis-
saire à la santé et au bien-être 
qui avait commandé l’étude de 
Contandriopoulos-Brousselle.

En avoir pour 
son argent

BRIGITTE
BRETON
bbreton@lesoleil.com
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L
e transparlementarisme est 
une idée très simple. C’est 
le fait de réfléchir de façon 

transversale. Réfléchir transversa-
lement est un concept qui existe 
déjà depuis longtemps. C’est le fait 
de faire appel à plusieurs connais-
sances de différents domaines 
pour arriver à saisir des enjeux 
sociaux qui, à l’heure où on se 
parle, sont de plus en plus com-
plexes. On ne peut plus penser en 
vase clos depuis belle lurette.

Voici un exemple concret: l’im-
migration. L’immigration est un 
domaine de compétences par-
tagées, c’est-à-dire que le pro-
vincial et le fédéral ont leur mot 
à dire. Petit rappel: notre réalité 
sociale est soumise à trois paliers 
de gouvernements au Canada: 
le municipal, le provincial et le 
fédéral.  Donc, comme peuple, si 
nous voulons réfléchir à l’avenir de 
l’immigration et aux formes qu’elle 
doit prendre, nous devons obliga-
toirement bien connaître les lois 
canadiennes afin de comprendre 
notamment en quoi elles peuvent 
nous servir ou nous desservir. 
Remarquez, la loi canadienne est 
davantage source d’embûches 
pour notre spécificité sociocultu-
relle qu’autre chose mais, comme 
il peut y avoir des exceptions qui 
confirment la règle, j’aime mieux 
vous expliquer le concept de 
transparlementarisme dans son 
ensemble. 

C’est ce que le Bloc québécois 

fait depuis toujours me direz-vous 
et, d’une certaine façon, c’est vrai. 
Mais qu’est-ce qui est donc nou-
veau dans l’approche de notre 
chef légitimement élue, Martine 
Ouellet?

Elle est pleinement consciente 
de ce rôle et de cette respon-
sabilité et  compte l’assumer 
comme jamais. Elle connaît bien 

l’Assemblée nationale pour y être 
élue et elle connaît bien désor-
mais la Chambre des communes. 
Son positionnement est extraor-
dinaire. Notre mouvement tout 
entier serait ridicule de se priver 
d’un tel point de vue unique.

C’est fini le temps des: «Oh! À 
Ottawa, on ne touche pas à ce dos-
sier car ça relève du provincial» ou 

«Oh! À Québec, on ne touche pas 
à ce dossier car ça relève du fédé-
ral». Vous pensez que dans la crise 
actuelle au Bloc on est comme 
dans un jeu de quilles mais, en 
vérité, c’est dans le Canada que les 
Québécois sont comme dans un 
jeu de quilles. C’est dans le Cana-
da qu’on ne peut jamais prendre à 
bras le corps nos problèmes-défis 

et trouver des solutions concrètes 
parce que la valse des responsabi-
lités fédérales-provinciales revient 
et on avance à pas de tortue et on 
n’arrive jamais à planifier notre 
développement collectif sur le 
long terme; souvent même pas le 
moyen-terme.

On essaie en ce moment – cela 
ne peut être orchestré que par les 
ennemis des Québécois – de vous 
faire croire que Madame Ouellet 
est folle. Elle invente des mots. Le 
transparlementarisme ça n’existe 
pas et, pourtant, ça existe. Le trans-
parlementarisme est en action au 
moment même où on se parle et 
c’est pour ça que ça brasse autant. 
Plus on sera nous et fiers, plus 
on aura une chef debout, plus le 
Canada anglais nous crachera son 
dédain au visage. Plus nous appro-
cherons de notre libération la tête 
haute, franchement, comme le fait 
la mouvance politique qui soutient 
Martine Ouellet, plus nos ennemis 
serreront les dents et à leur tour les 
Québécois cette fois-ci serreront 
les dents et pas les femmes. Fini les 
coincés. Fini les complexés. Fini les 
curés. Enfin, libre et sans entraves.

Elle est un monstre vous dit-on. 
Serez-vous dupes de cette farce 
évidente et si mal jouée? Je m’en 
remets à votre intelligence et je 
suis persuadée que non. 

Sacki Carignan Deschamps
Bloc québécois 
Saint-Maurice–Champlain

Le transparlementarisme est une idée très simple

Selon l’auteure de ce texte, Martine Ouellet jouit d’un positionnement extraordinaire pour mener efficacement les 
troupes bloquistes. Elle connaît bien l’Assemblée nationale pour y être élue et elle connaît bien désormais la Chambre 
des communes. Il serait ridicule, estime Sacki Carignan Deschamps, que le mouvement souverainiste se prive d’un tel 
point de vue unique. — PHOTO: LA PRESSE

CARREFOUR DES LECTEURS 

L’auteur, Ghyslain Parent, est pro-
fesseur titulaire à l’Université du 
Québec à Trois-Rivières. Il s’adresse 
ici au ministre de l’Éducation, Sé-
bastien Proulx.

Monsieur le ministre,
J’ai lu et relu avec beaucoup d’in-

térêt votre intervention du jeudi 
15 février 2018 faite à l’Assemblée 
nationale en l ien avec votre 
réflexion quant aux améliorations 
que vous souhaiteriez apporter au 
cours Éthique et culture religieuse 
[ECR]. Dans un premier temps, je 
tiens à vous dire que je défends le 
droit de croire et de ne pas croire 
car, pour moi, les phénomènes reli-
gieux sont du domaine du privé et il 
appartient aux familles et aux lieux 
de culte de faire l’enseignement 
religieux. Je tiens à vous rappeler 
que plusieurs provinces du Cana-
da ont fait le choix, il y a de cela de 
nombreuses années, de retirer l’en-
seignement religieux des écoles. Je 
vous invite à vérifier quelles étaient 
leurs motivations. [...]

Différentes études réalisées 

auprès de la jeunesse québécoise 
montrent clairement que les jeunes 
sont très loin des questionnements 
religieux et je crois qu’il n’est pas 
nécessaire de maintenir un volet 
religieux dans le cours d’Éthique et 
culture religieuse. En effet, il serait 
nettement plus avantageux pour 
eux, à l’instar d’autres provinces 
canadiennes et d’autres pays, de 
recevoir un enseignement à la pen-
sée critique. 

Vous savez autant que moi que 
tout enseignement religieux ne 
passerait pas la barre d’une ana-
lyse critique. Malheureusement, il 
est dans la volonté du cours d’éviter 
toute critique des inepties des reli-
gions. L’école, qui a comme mandat 
de développer l’éthique, manque à 
son mandat à ce chapitre en conti-
nuant de promouvoir l’adhésion 
à des religions. En effet, je sais 
qu’actuellement, des enseignants 
qui donnent ce cours valorisent et 
encouragent le fait de croire. Par 
ailleurs, une analyse de contenus 
de ce cours me laisse penser que 
les enseignements en viennent à 

encourager le profilage religieux. 
Pourtant, il est clair que l’école n’a 
pas à savoir le degré de foi d’un 
individu, d’un enseignant, d’un 
élève. Je pense que les jeunes ont 
soif d’apprendre et de comprendre 
l’«autre» et je pense que cette 
découverte mutuelle peut se faire 
en absence de tout aspect religieux.

Malheureusement, dans ce cours, 
il y a une présentation édulcorée 
du fait religieux qui ne montre que 
certains aspects des religions et 
qui en cache plusieurs des aspects 
nébuleux et honteux. [...] Le fait de 
ne montrer que les beaux côtés 
des religions dans le cours ECR 
fait en sorte que les élèves peuvent 
devenir des proies faciles à la mer-
ci de vendeurs d’illusions et de 
surnaturel.

En 2018, il ne reste que très peu 
de Québécois qui sont intéressés 
par la fréquentation religieuse: vos 
églises sont vides et elles vont le res-
ter. Il appartient aux responsables 
religieux de trouver des moyens 
novateurs pour inciter les jeunes 
et moins jeunes à fréquenter les 

lieux de culte. Il y a là un manque 
flagrant d’éthique, pour l’école, à 
prendre en otage de jeunes enfants 
ou de jeunes adolescents pour les 
endoctriner malicieusement à l’aide 
de pédagogues fort sympathiques 
qui ne demandent qu’à gagner 
leur vie dans l’honneur et l’enthou-
siasme. Des observations faites au 
cours des dix dernières années me 
montrent clairement que les jeunes 
enseignants aimeraient faire dis-
paraître ce volet tout simplement 
parce qu’ils ne croient plus aux 
dogmes qu’ils doivent enseigner. 
[...]

Je vous invite à avoir le courage 
politique afin de permettre au Qué-
bec de conclure ce qu’il a commen-
cé dans les années 1960. Si je me 
rappelle bien, c’est en ces temps 
qu’une révolution tranquille vrai-
ment libérale a fait entrer le Qué-
bec dans les Lumières. Comme 
l’écrivait si bien tout récemment un 
ministre de l’Éducation du Québec: 
«Notre société est en mutation […]. 
Certains nient l’existence même de 
ces changements sociaux. Plusieurs 

les rejettent. Ils préfèrent le confort 
ou ne rien faire, par paresse, par 
peur, ou encore par manque de 
connaissances. […] Je fais référence 
à celles et ceux qui nient la réalité, 
qui refusent les constats et les faits 
et qui s’opposent à toute modifica-
tion ou transformation de fond des 
systèmes ou des institutions. On 
ne parle pas ici de conservatisme. 
On est en présence de réels tenants 
du statu quo. […] Nous sommes là, 
à la frontière du corporatisme », 
écrit Sébastien Proulx. Je suis tel-
lement en accord avec les paroles 
de ce ministre quand je tente de les 
mettre en lien avec le maintien du 
volet religieux. 

J’espère que ce ministre aura le 
courage de ses propos et fera dis-
paraître une fois pour toutes ces 
incohérences qui pourraient être 
aisément enseignées dans les lieux 
de culte, entre adultes consentants.

Il me fera plaisir de collaborer 
avec vous à cette réflexion pour 
offrir à tous les élèves un ensei-
gnement nécessaire à la pensée 
scientifique.

Pour une révision du cours Éthique et culture religieuse
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BAPTISTE RICARD-CHÂTELAIN
Le Soleil

La Gendarmerie royale du Ca-
nada (GRC) ne lésine pas sur les 
dépenses pour assurer le trans-
port sécuritaire des élites éta-
tiques qui visiteront Québec, La 
Malbaie et Saguenay à l’occasion 
du Sommet du G7 de juin. Quelque 
157 véhicules de marque Chevrolet 
Suburban viennent d’être livrés 
dans la capitale, a observé Le So-
leil. Une commande dont la valeur 
marchande oscille entre 9,5 mil-
lions $ et 12,5 millions $; facture 
à laquelle il faut additionner les 
équipements policiers qui seront 
greffés aux mastodontes.

Un Suburban? Vous savez, ces VUS 
surdimensionnés qu’affectionnent 
les chefs d’État et autres notables. 
De gros camions noirs luxueux 
voyageant en convoi; y logent par 
exemple le premier ministre cana-
dien, sa garde rapprochée et ses 
gardes du corps. 

Au passage du Soleil sur la rue 
Frank-Carrel, jeudi, plus d’une 
trentaine de Suburban Z71, la ver-
sion tout-terrain, étaient alignés 
sur un lot voisin du concession-
naire Marlin Chevrolet Buick GMC. 
Tous neufs, sièges probablement 

en cuir, vitres teintées, six ou 
sept fauteuils dignes d’une sec-
tion coûteuse d’un long-courrier.  
Les autres bolides de la commande 
avaient déjà été livrés aux forces de 
l’ordre.

C’est que les policiers ont besoin 
de temps avant le Sommet. Ils 
modifieront fort probablement les 
Suburban : équipements de pro-
tection, appareils de télécommu-
nication, gyrophares, etc.

Le directeur des parcs commer-
ciaux chez Marlin, Jacques Gau-
thier explique qu’il leur faut un 
camion capable de supporter ces 
ajouts. Rapide, grand, confortable, 
sécuritaire, note-t-il. «C’est très 
solide.»

Vendeur d’expérience, M. Gau-
thier vante les mérites de son pro-
duit. Mais ne se prononce pas sur 
la valeur de la transaction interve-
nue directement entre la GRC et 
General Motors. Il souligne cepen-
dant qu’un client qui acquiert d’un 
seul coup plus de 150 unités d’un 
même modèle jouit généralement 
d’une réduction. Surtout que les 
organisations gouvernementales 
acceptent parfois de renoncer à la 
garantie.

La négociation ayant eu lieu 
loin de la capitale, le concession-
naire ne touche donc pas de com-
mission sur le contrat. En cette 
période creuse pour les ventes 
de voitures neuves, la gestion de 

la livraison, le nettoyage et la pré-
paration des Suburban par les 
techniciens permet néanmoins 
de garantir du travail à plus d’em-
ployés du garage. «Si je n’avais pas 
eu ça, j’aurais été obligé de sla-
quer du personnel. Ça fait notre 
affaire.»

D’AUTRES COMMANDES
Nous sommes en attente de 

détails sur la transaction de la part 
des autorités publiques, notam-
ment pour savoir à quoi serviront 
les Suburban achetés par la GRC 
durant le Sommet des 8 et 9 juin, 
mais, aussi, après. 

Il est d’ailleurs fort probable que 
bien plus de véhicules ont été 

achetés récemment pour le G7, 
puis expédiés vers Québec. Foi 
d’un directeur de concession qui 
en a vu d’autres, certaines livrai-
sons ont attiré l’attention au cours 
des dernières semaines. 

D’aucuns se souviendront que 
pour le Sommet des Amériques 
de 2001, la GRC s’était procu-
ré 500 autos neuves chez Ford 
pour servir de limousine aux 
3000 délégués et pour les poli-
ciers. La flotte, entreposée à la 
base militaire de Valcartier en 
attendant la visite, avait piqué la 
curiosité.

Mais cette fois-là, les Crown 
Victoria, Lincoln Continental et 
Taurus avaient été louées pour 
trois mois. Notre chroniqueur 
Paul-Robert Raymond se sou-
vient qu’une grande vente au 
rabais avait été organisée après 
l’événement.

Selon Le guide de l’auto ,  le 
Suburban fait 5,7 mètres par envi-
ron 2 mètres de haut et 2 mètres 
de largeur. Dans la colonne des 
«plus»: le confort de première 
classe et la capacité considérable 
de remorquage, entre autres. Du 
côté des «moins», nous aperce-
vons: dimensions d’une autre 
époque, prix assez intimidants. 
Il est vendu entre 60  000  $ et 
80 000 $.

SOMMET DU G7

Livraison monstre de VUS Suburban

Sur la rue Frank-Carrel, jeudi, plus d’une trentaine de Suburban Z71, la version tout-terrain, étaient alignés sur un lot voisin 
du concessionnaire Marlin Chevrolet Buick GMC. — PHOTO LE SOLEIL, PATRICE LAROCHE

TORONTO (PC) — Le syndicat 
représentant les agents de bord 
d’Air Canada a indiqué jeudi avoir 
déposé une plainte pour violation 
des droits de la personne contre le 
transporteur aérien dans laquelle 
il évoque la discrimination et le 
harcèlement «systémiques» de ses 
membres.

Le Syndicat canadien de la fonc-
tion publique (SCFP) affirme que 
les politiques d’Air Canada sur les 

uniformes ou le maquillage sont 
discriminatoires envers les agentes 
et se fondent sur le sexe, l’orienta-
tion sexuelle et l’ethnicité.

Le syndicat ajoute que les nou-
veaux chefs du service à bord, qui 
évaluent les agents de bord agis-
sant à titre de chefs de cabine lors 
des vols, ont fait des remarques 
sexistes, racistes et homophobes 
et ont eu des «comportements 
inappropriés» envers des agents 

de bord des deux sexes.
Le syndicat,  qui représente 

8500  agents de bord chez Air 
Canada et Rouge, s’est tourné vers 
la Commission canadienne des 
droits de la personne parce que 
l’employeur a traité «de façon ina-
déquate» les plaintes de comporte-
ment inapproprié de ses membres, 
a affirmé la vice-présidente de la 
composante du SCFP, Beth Mahan.

Elle demande à la commission 

d’ordonner un examen de l’en-
semble des politiques, procédures 
et pratiques d’Air Canada en lien 
avec le harcèlement ainsi que l’éli-
mination du programme des chefs 
du service à bord.

Une porte-parole pour Air Cana-
da a affirmé que l’entreprise a des 
politiques sur l’apparence et la 
façon de se présenter, ce qui est le 
cas, selon elle, de tous les grands 
transporteurs aériens. Elle a ajouté 

que l’entreprise ne souhaitait pas 
commenter davantage étant don-
né que l’affaire se trouve devant un 
tribunal des droits de la personne.

Le mois dernier, WestJet Airlines 
a porté en appel une décision de 
la Cour suprême de la Colombie-
Britannique, qui a refusé de rejeter 
une demande d’action collective 
accusant la société d’entretenir 
une culture d’entreprise qui tolère 
le harcèlement envers les femmes.

Un syndicat d’Air Canada se plaint du harcèlement contre les agents de bord

Savais-tu que 74% des employés ont noté une amélioration
de leur humeur après avoir participé au Défi Entreprises de l’an dernier?

defientreprises.com
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LOUISEVILLE — L’entreprise Divel 
inc. de Louiseville avait les États-
Unis dans sa mire depuis un bon 
bout de temps déjà. Or, la voici qui 
vient enfin de décrocher un impor-
tant contrat de 500 000 $ dans la 
région de Philadelphie.

Le président et directeur géné-
ral, Stéphane Elliott, indique que 
son entreprise travaillait depuis 
deux ans et demi pour étendre 
son territoire chez nos voisins 
du sud. «On a fait des expositions 
industrielles aux États-Unis. On a 
commencé par Chicago. On a fait 
Las Vegas. On a amélioré notre 
site internet pour le référence-
ment aux États-Unis. Donc, on a 
de plus en plus de demandes, de 
soumissions pour les États-Unis. 
Ça décroche depuis un petit bout. 
Depuis un an, on a commencé à 
avoir de petits contrats. Celui-
là, c’est un des contrats ayant le 
plus d’envergure qu’on a eus des 
États-Unis», dit-il.

Malgré les débats entourant 
l’ALENA et la position protec-
tionniste de Donald Trump «le 
dollar (canadien) est plus faible, 
ça nous aide parce que souvent, 
les Américains, quand on leur dit 
qu’on est en spécial, peu importe 
le buy american,  ils préfèrent 
quand même leur poche», fait 
valoir M. Élliott.

«Il n’y a jamais de bonnes situa-
tions, mais il ne faut pas s’arrêter 
à ça», croit-il. «Il faut foncer.»

«C’est sûr que nous n’avons 
pas un produit de consomma-
tion. On fait des systèmes de 

manipulation, de manutention, 
des bancs d’essai, donc ce sont 
des équipements d’usine qui ne 
sont pas des produits de masse. 
Jusqu’à date, on est moins affec-
té», dit-il.

Sans pouvoir entrer dans les 
détails au sujet de son nouveau 
contrat américain, M. Élliott 
indique qu’il s’agit d’un banc d’es-
sai, sa spécialité depuis plusieurs 
années, destiné à une compagnie 
internationale dans le domaine 
du transport «pour tester des sys-
tèmes d’engrenage qui vont aller 
sur des TGV», dit-il.

Le marché de Divel était prin-
cipalement au Québec, mais 
depuis deux ans, l’entreprise veut 
stabiliser son marché. «Dès qu’il 
y avait une variation au niveau du 
marché québécois, on s’en res-
sentait tout de suite», explique 
M. Élliott.

« L’exportation répond à un 
besoin de croissance parce qu’on 
se spécialise de plus en plus», dit-
il, mais en ayant une diversité de 
marchés, dans plusieurs pays «si 
quelque chose va mal quelque 
part, on va essayer de diversifier 
tant l’endroit où l’on vend que le 
type de produits.»

«On a des soumissions en Italie, 
en Russie, en Inde. C’est quand 
même embryonnaire. On a beau-
coup d’opportunités qui arrivent 
d’ailleurs dans le monde. On les 
prend et on les traite une à une», 
dit-il.

À ses débuts,  i l  y  a  15 ans, 
l’entreprise louisevilloise fabri-
quait des produits sur mesure. 
«Maintenant, on est vraiment 
spécialisé dans tout ce qui est 
manipulat ion,  manutention 
d’usine. On fait des magasins et 
des entrepôts automatisés, des 

véhicules autoguidés autonomes 
et des bancs d’essais», indique le 
président.

Il est question d’agrandir l’usine 
depuis déjà un moment. «Oui, 
c’est encore dans l’air. Ça va deve-
nir possiblement concret à court 
ou moyen termes», dit-il.

C’est que l’année financière de 
l’entreprise, qui a commencé le 
1er janvier et «au moment où 
l’on se parle, j’ai déjà les deux 
tiers des ventes de signées, par 
rapport à l’an passé qui a été une 
bonne année. La progression est 
rapide. On a plusieurs millions $ 
en soumissions», dit-il.

L’entreprise, qui comptait une 
quinzaine d’employés, en comp-
tera une vingtaine d’ici peu. Elle 
embauchera des ingénieurs en 
électricité des techniciens méca-
niques, chargés de projet, sou-
deurs, assembleurs.

UN CONTRAT DE 500 000 $ À PHILADELPHIE

Le marché américain 
s’ouvre pour Divel inc. 

À gauche, Stéphane Elliott, p.d.g. de Divel en compagnie de Jean-Sébastien Descôteaux, vice-président aux opérations. 
— PHOTO: STÉPHANE LESSARD

facebook.com/
lenouvelliste
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MONTRÉAL (PC) — À l’approche 
de la saison des sucres, l’Institut 
économique de Montréal (IEDM) 
revient à la charge en réclamant 
des assouplissements des règles 
en vigueur pour les acériculteurs 
québécois alors que la production 
américaine augmente.

Dans une note publiée jeudi, le 
groupe de réflexion dit avoir consta-
té une hausse des importations, 
dont la quasi-totalité provient des 
États-Unis, alors que la Fédération 
des producteurs acéricoles du Qué-
bec (FPAQ) est aux prises avec des 
surplus. Sans prôner un démantèle-
ment du système en place, l’IEDM 

estime néanmoins que ce modèle 
est «extrêmement contraignant» 
pour les quelque 7300 entreprises 
acéricoles québécoises obligées de 
transiger avec la Fédération. Celle-
ci remet toutefois en question cette 
analyse.

Reconnaissant qu’on ne peut pas 
seulement blâmer la FPAQ pour 
la croissance de la concurrence 
étrangère, l’IEDM plaide pour une 
réforme des règles en vigueur en 
brossant une série de constats jugés 
inquiétants.

Après avoir atteint un sommet 
de 82 pour cent en 2003, la part du 
marché mondial des acériculteurs 

québécois s’est effritée au fil du 
temps, s’établissant à 72 pour cent 
en 2017, selon l’Institut. De plus, 
depuis le début des années 2000, la 
production du Québec n’a progres-
sé que de 60 pour cent, ce qui repré-
sente la pire performance à l’échelle 
nord-américaine. À l’inverse, le 
Vermont a affiché une hausse de 
254 pour cent, suivi du Nouveau-
Brunswick, à 179 pour cent, ainsi 
que du Maine, à 131 pour cent.

Au cours de cette période, le 
nombre d’entailles exploitées dans la 
province n’a grimpé que de 17 pour 
cent alors qu’au sud de la frontière, la 
hausse était de 89 pour cent.

Le directeur général de la FPAQ, 
Simon Trépanier, a toutefois 
voulu remettre ces données en 
perspective.

«À seulement deux reprises le 
Québec a vu sa part de marché 
franchir la barre des 80 pour cent, 
soit en 2000 et 2003, a-t-il expliqué. 
Il s’agit de deux bonnes années de 
production au Québec alors que la 
récolte était moins fructueuse chez 
nos voisins.»

Selon M. Trépanier, sur un hori-
zon de 15 à 20 ans, la part de mar-
ché des producteurs québécois 
oscille aux alentours de 72 pour 
cent.

Les acériculteurs québécois perdent des parts de marché, s’inquiète l’IEDM
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La Seigneurie
du Triton de
Lac-Édouard
peut aller
de l’avant

AUDREY TREMBLAY

audrey.tremblay@lenouvelliste.qc.ca

Collaboration spéciale

LAC-ÉDOUARD — La Seigneurie du 
Triton a mis ses génératrices ali-
mentées au diesel en veille depuis 
la mi-janvier. L’établissement his-
torique est désormais branché au 
réseau électrique. Un changement 
majeur qui permettra d’annuler 
presque qu’entièrement les émis-
sions de gaz à effet de serre, mais 
également de pouvoir mettre à 
exécution une série de travaux 
d’amélioration.

«C’est un outil majeur qui va nous 
permettre d’aller encore plus loin 
dans l’amélioration de l’offre et des 
services dans les années futures. 
On va pouvoir aller de l’avant avec 
de nombreux projets qui étaient 
sur les tablettes depuis longtemps 

parce qu’on était saturé au niveau 
de l’énergie», a lancé le coproprié-
taire de la Seigneurie du Triton, 
Nicolas Bernard.

«On va pouvoir continuer d’être 
des vendeurs de bonheur dans 
un endroit chic et rustique», a-t-il 
ajouté.

Québec a accordé une aide 
financière de 195 000$ à la Sei-
gneurie du Triton pour le projet 
de construction d’une ligne élec-
trique à haute tension de 12 kilo-
mètres qui profitera à l’ensemble 
de ses installations. Le projet total 
est évalué à 528 000$.

«Ce projet représente une dimi-
nution de gaz à effet de serre de 
155,6 tonnes d’équivalents de 
CO2 annuellement, ce qui équi-
vaut à retirer 46 véhicules légers 
des routes. […] C’est une éco-
nomie importante pour le bud-
get d’exploitation du Triton, 
mais en même temps ça devient 
une entreprise écoresponsable. 
C’est tout en leur honneur. Ça 
envoie un bon message aux tou-
ristes lorsqu’on se soucie de la qua-
lité de l’environnement», a indiqué 
Julie Boulet.

Ce n’est pas d’hier que le projet 

est dans les plans de la Seigneurie 
du Triton. Depuis 15 ans, les diri-
geants rêvaient de ce jour, mais il a 
fallu du travail et du temps.

«C’est un projet qu’on a évalué et 
réévalué pendant des années. Ça 
fait plus de 15 ans qu’on regarde 
les possibilités d’énergie renou-
velable avec un fort potentiel de 
développement durable […] La 
réalisation sur le terrain a pris 
environ trois mois, mais le projet, 
toutes les recherches avec tous 
les intervenants, ç’a été complexe. 
Il a fallu environ trois ans», note 
M. Bernard.  I l  faut  dire que 

l’essence qui alimentait les géné-
ratrices était transportée par une 
barge jusqu’à la pourvoirie. Ce pro-
jet vient d’éliminer de nombreux 
risque associé à l’utilisation et au 
transport du diesel. 

Les dirigeants du Triton ont éga-
lement noté une importante dimi-
nution de la nuisance sonore avec 
l’arrêt des génératrices, si bien 
qu’on réfléchit déjà à changer cer-
taines habitudes, entre autres, de 
remplacer les VTT par des véhi-
cules électriques moins bruyants.

La Seigneurie du Triton a éga-
lement reçu près de 189 000$ 
de Québec pour leurs initiatives 
touristiques.

Le projet consiste en l’acquisition 
d’un ponton de 40 passagers afin 
d’accroître et d’améliorer le service 
de navettes offert entre la pourvoi-
rie et le stationnement. 

L’offre d’hébergement sera égale-
ment bonifiée par la construction 
de trois chalets écoresponsables, 
l’aménagement de salles de bains 
privées pour les chambres du Club 
house et l’ajout de trois chambres 
dans le pavillon faunique. L’ac-
cessibilité pour les personnes à 
mobilité réduite sera également 
améliorée. Les nouvelles construc-
tions permettront au Triton d’offrir 
des services en hiver, une nou-
veauté qui était demandée par la 
clientèle.

«Ce sera mignon et dans l’air du 
temps, toujours dans l’optique chic 
et rustique», a conclu la coproprié-
taire Annie Tremblay.

Enfin reliée au réseau électrique

Les propriétaires de la Seigneurie du Triton, Annie Tremblay et Nicolas Bernard, ont reçu l’aide du gouvernement pour 
la conversion énergétique. —PHOTO: AUDREY TREMBLAY

AUDREY TREMBLAY

Collaboration spéciale

LAC-ÉDOUARD — Le gouverne-
ment du Québec a fait une série 
d’annonces à Lac-Édouard, jeudi, 
pour le développement de l’indus-
trie touristique. Le Sanatorium his-
torique Lac-Édouard a reçu plus de 
114 000 $ et la Ferme boréale Lac-
Édouard plus de 145 000 $ pour 
leurs projets.

Le projet du Sanatorium histo-
rique Lac-Édouard consiste à revi-
taliser le site actuel afin d’aménager 
une station écotouristique compre-
nant 22 emplacements de camping, 
cinq secteurs de camping satellite, 
trois écohabitations trois saisons, 
un poste relais de sécurité, en plus 
d’un parcours d’interprétation. L’ac-
quisition d’équipements de plein air 
est également prévue.

«On veut faire des expéditions 
dans la nature qui combine du 
canot, de la randonnée, du cam-
ping… », a indiqué Simon Parent, 
un des trois propriétaires du 

Sanatorium Lac-Édouard.
Le projet de la Ferme boréale Lac-

Édouard vise le développement 
d’hébergement quatre saisons 
sur le site du Sanatorium histo-
rique Lac-Édouard. Il comprend 
la restauration de trois maisons 
ancestrales pour en faire des lieux 
d’hébergement écotouristique ainsi 
que d’un abri à bateaux afin d’offrir 
aux visiteurs un service de location 
d’espaces de rangement pour leurs 
embarcations.

«Avec ces maisons-là, on va avoir 
du potentiel pour développer du 
tourisme quatre saisons. Déjà cet 
hiver, on est installé pour faire du 
patin, de la glissade, de la raquette, 
du ski de fond… On sort un peu du 
modèle motoneige, mais ça ne veut 
pas dire qu’on n’en recevra pas chez 
nous. On veut en faire un centre de 
villégiature plutôt familiale. On va 
rénover la maison de l’intendant, 
du docteur et de l’infirmier. Ce sont 
des maisons qui peuvent loger 10 à 
12 personnes par habitation. D’ici 
deux ans, on va pouvoir héberger 
une quarantaine de personnes au 

Sanatorium», a spécifié M. Parent.
«On va élargir beaucoup notre 

clientèle avec ces projets-là», a-t-il 
ajouté.

Le Sanatorium a également mis la 
main sur une aide financière de 35 
738$ du MAPAQ pour la réalisation 

du projet de valorisation du terroir 
agricole nordique et du patrimoine 
agricole.

Le projet vise à développer des 
activités agrotouristiques mettant 
en valeur le patrimoine agricole et 
le rôle de l’agriculture de proximité 

dans le développement des régions 
éloignées.

« Au Québec, nous avons la 
chance d’avoir de grands espaces 
où foisonnent une faune et une 
flore abondante et diversifiée. Les 
nombreux attraits qu’on y trouve 
permettent aux visiteurs de profiter 
pleinement de la nature québécoise 
en vivant des expériences hors du 
commun. Afin de soutenir sa pro-
gression à titre de destination tou-
ristique de choix, le Québec a mis 
en place des outils pour renforcer 
ses secteurs prioritaires, dont le 
tourisme de nature et d’aventure. 
La stratégie qui en découle mise 
sur le développement de produits 
originaux et distinctifs grâce aux-
quels nos régions pourront se 
démarquer de la concurrence», a 
affirmé Julie Boulet, ministre du 
Tourisme, ministre responsable de 
la région de la Mauricie et députée 
de Laviolette.

«Je suis convaincue que les projets 
touristiques annoncés aujourd’hui 
contribueront à l’atteinte de cet 
objectif », a-t-elle conclu.

«On va élargir beaucoup notre clientèle avec ces projets-là»

Simon Parent, un des trois propriétaires du Sanatorium Lac-Édouard, est 
entouré de Julie Boulet, ministre du Tourisme, ministre responsable de la ré-
gion de la Mauricie et députée de Laviolette et de Larry Bernier, maire de Lac-
Édouard. — PHOTO: AUDREY TREMBLAY
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JEAN-MICHEL GENOIS GAGNON
Le Soleil

Il neige, il pleut. Et si Dame Nature 
influençait les rendements de votre 
portefeuille, que diriez-vous? 

Car il semble bien que cela soit 
le cas, selon une étude réalisée par 
la professeure de l’Université Laval 
Andréanne Tremblay-Simard et le 
chercheur Ming Dong, de l’Univer-
sité York à Toronto. 

Selon ces deux experts de la 
finance, un gestionnaire de por-
tefeuille qui aurait tenu compte 
des différents facteurs météorolo-
giques - vent, température, neige, 
pluie et ensoleillement - dans ses 
stratégies de placements entre 
1993 et 2012 aurait pu réaliser 
des profits substantiels jusqu’à 
20,5 % (avant les frais de tran-
saction) par année. De quoi faire 
sourire! À titre de comparaison, 
la croissance de l’indice mondial 
durant cette même période a été 
de l’ordre de 3,75 %. 

«Il y a effectivement un lien — 
comportemental plutôt qu’éco-
nomique — entre la météo et 
la bourse. On aurait pu en faire 
une stratégie d’investissement», 
tranche aujourd’hui Mme Trem-
blay-Simard,  dont plusieurs 
investisseurs s’intéressent à son 
étude. «Par exemple, la neige au 
sol a une relation négative avec les 
rendements d’un pays, mais tous 
les facteurs météo ont leur impor-
tance», poursuit-elle. 

Cette dernière souhaitait pous-
ser plus loin des recherches qui 
avaient été réalisées sur ce sujet 
dans les années 1990 et 2000. 

Afin d’arriver à ces conclusions, les 
professeurs ont constitué un por-
tefeuille à partir de l’indice bour-
sier de 49 pays d’Amérique, d’Asie, 
d’Europe et d’Afrique. Et force est 
de constater que Dame Nature peut 
jouer les trouble-fêtes et que l’hu-
meur des investisseurs influence les 
performances boursières. 

«En général, plus la température 

est confortable dans un pays, plus 
on risque d’observer des rende-
ments positifs», indique au Soleil la 
professeure adjointe à la Faculté des 
sciences de l’administration. 

«Il faut insister sur le mot confor-
table, car cela change par rapport 
à l’époque de l’année et le pays. Par 
exemple, au Canada, nous sommes 
habitués à des températures plus 
froides. Lorsqu’il fait 23 degrés 
et qu’il n’y a pas de pluie, nous 
sommes contents. À l’inverse, pour 
une personne qui se trouve dans 

un pays très chaud, lorsqu’il pleut, il 
peut être heureux, car cela peut faire 
chuter la température. L’impact sur 
l’humeur des investisseurs variera 
donc», poursuit-elle. 

CATASTROPHES NATURELLES 
Quant à l’impact des catastrophes 

naturelles sur les indices boursiers, 
les professeurs n’ont pas étudié en 
profondeur le phénomène. Leurs 
résultats préliminaires démon-
traient toutefois qu’à long terme, 
cela avait peu d’influence sur les 

rendements du portefeuille global. 
«Nous n’avons pas (ou peu) tenu 

compte des jours où la tempéra-
ture était extrême. Mais forcément, 
lorsqu’on annonce qu’il va y avoir 
une tempête de neige dans un pays, 
ce dernier pourrait devenir margina-
lement moins intéressant», analyse 
Mme Tremblay-Simard, précisant que 
la relation entre la météo et la bourse 
ne s’applique pas nécessairement sur 
les titres individuels d’entreprises. «Il 
y a beaucoup plus de bruits sur les 
marchés». 

DEUX STRATÉGIES 
Pour établir une corrélation 

entre la météo et la bourse, les 
chercheurs ont élaboré deux stra-
tégies de placements en fonction 
des pays. 

Premièrement, ils ont bâti un 
portefeuille en prenant des parts 
dans l’indice boursier du pays où 
l’on prévoyait le plus haut rende-
ment — estimé exclusivement en 
fonction de la météo —  durant une 
journée. C’est-à-dire l’endroit sur la 
planète où la température devait 
êtes la plus clémente au goût de 
la population. Chaque jour, ils ont 
rebalancé le portefeuille selon la 
météo quotidienne. 

Comme deuxième stratégie, ils 
ont construit un portefeuille à 
partir d’actions du pays qui devait 
avoir le plus haut rendement. Et 
aussi, ils ont pris une position 
courte dans la région qui était la 
plus à risque de connaître un faible 
rendement.

Quand Dame Nature joue dans vos poches

Lorsqu’il neige, comme ici à New York, cela peut avoir un impact sur les marchés boursiers, selon une étude.
— PHOTO ASSOCIATED PRESS

FANNIE MASSEY
fannie.massey@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — L’organisme 
Place aux jeunes en région a invité 
quinze candidats avec un potentiel 
dans le domaine des Technologies 
de l’information à venir séjourner 
à Trois-Rivières et Shawinigan du 
8 au 10 mars prochains. Les per-
sonnes âgées de 16 à 35 ans pour-
ront rencontrer les entreprises de 
la région qui offrent des emplois 
dans ce domaine.

«On sait qu’on ne réglera pas le 
problème de main-d’œuvre en cla-
quant des doigts dans le domaine 
des technologies de l’information. 
Mais en multipliant les initiatives 
comme ce séjour exploratoire, 
nous offrons l’opportunité à nos 
employeurs de trouver des travail-
leurs qualifiés et d’agrandir leurs 
équipes», précise Pierre-Louis 
Paquin, l’agent de migration de 

Shawinigan.
Pendant ce séjour,  en plus 

de rencontrer des employeurs 
à la recherche de candidats, 
l e s  p a r t i c i p a n t s  e n t r e r o n t  
en contact avec des gens de la 
région qui pourront devenir des 
points d’ancrage, au moment de 
s’installer ici.

« N o u s  a v o n s  l ’é c h o  d e s 
employeurs que la rareté de la 
main-d’œuvre ne se traduit pas 
seulement au niveau de l’em-
bauche, mais aussi de la réten-
tion des travailleurs. En donnant 
la chance aux participants de 
connaître les ressources en place, 
avant même de s’établir ici, nous 
prévenons en partie cette problé-
matique»,  explique M. Paquin.

En ce sens, les participants ren-
contreront un professionnel du 
marché immobilier, du milieu 
touristique et une intervenante 
du Service d’accueil des nouveaux 
arrivants (SANA).

TECHNOLOGIES DE L’INFORMATION

Manque de main-d’œuvre

Pierre-Louis Paquin, agent de migration du Carrefour jeunesse-emploi et Anie Lapointe, agente de migration du Car-
refour jeunesse-emploi sont accompagnés des candidats potentiels dans le domaine des Technologies de l’information.  
—PHOTO: SYLVAIN MAYER 
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Le mieux-être des proches aidants : La priorité du rdanm
Le Regroupement des aidants naturels 
de la Mauricie est un organisme com-
munautaire sans but lucratif. Il est com-
posé d’environ 750 personnes aidantes 
naturelles concernées par la perte d’au-
tonomie d’un proche. Ceux-ci utilisent 
les multiples services de l’organisme 
afin de briser leur isolement tout en évi-
tant l’épuisement.

Depuis 25 ans, l’organisme poursuit sa 
mission, soit :
- Regrouper les personnes «aidantes 
naturelles» concernées par la perte 
d’autonomie d’un proche;
- Favoriser le développement 
d’échanges et de services directs et 
indirects entre les personnes (conseils, 
support);
- Offrir un lieu d’expression des expé-
riences vécues et prévenir l’épuise-
ment par des formations et par les 
cafés Entr’Aidants;
- Promouvoir la création de ressources 
appropriées aux besoins;
- Offrir des services de soutien aux 
membres pour les aider à améliorer leur 

réalité quotidienne (exemple : Accom-
pagnement-Répit).

En plus, le RDANM offre à ses membres 
les services suivants :
- souper mensuel avec conférencier;
- activités spéciales, exemple : souper 
de Noël, cabane à sucre, danse;
- des culottes d’incontinence pour 
adulte, des piqués et des gants;
- des vêtements adaptés neufs et usa-
gés;
- un support psychosocial avec un café 
Entr’Aidants et des conférences théma-
tiques pour mieux outiller l’aidant.

Afin de garder les aidants naturels 
actifs et en santé, des formations sont 
mises à leur disposition :
- «Aider sans s’épuiser», «Devenir 
aidant ça s’apprend», «Vivre un deuil 
et grandir», «Soins et techniques de 
déplacements sécuritaires à domicile», 
«Accompagnement des personnes 
en fin de vie» et aussi, sur de divers 
sujets comme le testament, la fiscalité, 
l’Alzheimer, etc.

La raison d’être de l’organisme est 
toujours d’actualité, car la population 
est vieillissante. En fait, le RDANM 
soutient ses membres principalement 
à l’aide à la personne en mettant à 
leur disposition, des travailleurs auto-
nomes formés avec le PDSB (principes 
de déplacements sécuritaires pour le 
bénéficiaire à domicile), ainsi que le 
RCR (réanimation cardio-respiratoire). 
Chaque personne faisant partie de la 
banque des travailleurs autonomes a, 
préalablement, autorisé une enquête 
policière à son endroit. 

Donc, chaque travailleur autonome 
offre un service d’Accompagnement-
Répit sécuritaire, personnalisé, respec-
tueux et efficace, et ce, 24 heures/24, 7 
jours/7.

Pour nous joindre, du lundi au vendredi, 
de 8 h à midi et de 13 h à 16 h :
819 693-6072
819 693-3743
www.rdanm.org

Profitant d’une vaste expérience dans 
le domaine des assurances et des pro-

duits financiers, M. Gilles Ouellet invite 
tout particulièrement les travailleurs 

autonomes ainsi que les gens de 50 
ans et plus à s’informer sur la gamme 
complète des produits s’adressant à 
eux et répondant à leurs besoins finan-
ciers spécifiques.

Pour en savoir davantage sur ces pro-
duits, communiquez avec M. Gilles 
Ouellet :
3500, boul. Thibeau, Trois-Rivières
Téléphone : 819-378-0250
Télécopieur : 819-378-7739
Courriel : gouellet7@hotmail.com

À L’écoute des travaiLLeurs autonomes 
et des 50 ans et pLus !

Conseiller en sécurité financière

rav va

Remboursement de prime

Gilles Ouellet

VOTRE AGENT

Informez-vous 819 378-0250

Conseiller en sécurité financière

rav va

Remboursement de prime

Gilles Ouellet

VOTRE AGENT

Informez-vous 819 378-0250

Regroupement des aidants
naturels de la Mauricie inc.

79, rue Rocheleau
Trois-Rivières (secteur Cap-de-la-Madeleine)
G8T 5A4
Téléphone : 819 693-6072
Télécopieur : 819 693-3788
Site Web : www.rdanm.org

L’aide dont vous avez besoin

au moment voulu.

Nous pouvons vous aider :

par notre service

d’Accompagnement-Répit,

par nos formations, conférences

thématiques et café Entr’aidants

avec support psychosociale.

Vous prenez soin
d’une personne

en perte d’autonomie?

Vous avez besoin
de répit ?

Café Entr’Aidants et conférences

MA SANTÉ, MON BIEN-ÊTREMARS 2018

UNE RÉALISATION
DU SERVICE DE
LA PROMOTION
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QueLLes sont Les tendances aLimentaires pour 2018?

trudeL et trudeL audioprothésistes
pour bien entendre et bien s’entendre

On le sait tous, 2017 a été une année 
chargée pour la scène alimentaire 
canadienne, et nous avons vu des 
tendances se manifester, notamment la 
popularité des protéines non animales, 
l’accessibilité au végétalisme, les 
régimes sains, les ingrédients simples 
et la fusion des cuisines canadienne et 
mondiale. Mais cette année, sur le plan 
de l’alimentation et de la nutrition que 
devrons-nous surveiller? Une chose 
est certaine, les choix santé sont à 
l’honneur!

Parmi les tendances, on retrouve tout 
d’abord la tendance de zéro gaspillage 
alimentaire qui poursuit encore son 
ascension cette année. Pour y arriver, 
plusieurs Québécois font le choix de 
faire renaître leurs restes d’aliments, 
notamment en les combinant, afin de 
créer des repas nouveaux et savoureux, 
en plus de gagner du temps avec cette 
pratique. 

On remarquera aussi en 2018 qu’au-
delà des potagers traditionnels, les 
Québécois chercheront de plus en plus 
à cultiver leurs propres aliments, grâce 
aux jardins communautaires, mais 
aussi grâce à des jardins intérieurs de 

fines herbes et de pousses par exemple, 
ce qui augmentera inévitablement 
leur consommation quotidienne de 
légumes.

Si certaines matières grasses vont 
devenir plus conviviales en 2018, la 
tendance anti-sucre et la consommation 
excessive de sucre continueront d’être 
sur la sellette cette année.

Alors qu’on constate une augmentation 
de Québécois qui avouent être 
intolérants au lactose ou qui sont 
allergiques au lait, les substituts de 
produits laitiers seront sans aucun 
doute en vedette cette année. On parle 
ici  des boissons d’amande et de soya 
qui auront la cote, en plus des produits 
laitiers à base de petits pois et de lait de 
coco, qui sont tous aussi bon les uns 
que les autres pour la santé.

Nouvelle orientation de la nutrition
Avec le lancement prochain du nouveau 
Guide alimentaire canadien, les 
Québécois seront par ailleurs intéressés 
d’apprendre et de comprendre les 
modifications apportées, ainsi que 
les moyens d’intégrer les conseils de 
nutrition révisés à leur alimentation. 

En conséquence, nos assiettes feront 
l’objet d’importants changements en 
2018.

À cet effet, on remarquera en 2018 avec 
le lancement du guide alimentaire mis 

à jour que l’éducation nutritionnelle qui 
était jusque-là quasi absente chez les 
jeunes sera mise à l’avant-plan en 2018.

Quoi qu’il en soit, toutes ces tendances 
alimentaires permettront sans aucun 

doute d’améliorer la santé des 
Québécois, grâce à des pratiques 
novatrices qui favoriseront 
notamment l’apport d’aliments sains 
au quotidien.
Source: Sélection du Reader’s Digest.
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Bien entendre, c’est la base d’une 
relation harmonieuse avec son 
entourage. C’est ce qui motive les 
professionnels de Trudel et Trudel 
depuis plus de 50 ans.

De père en filles
En effet, c’est en 1958 que M. Jean-
Claude Trudel a apporté ses services 
d’audioprothésiste aux personnes 
souffrant de troubles auditifs. Son 
entreprise est devenue une mission 
familiale et ses filles Madeleine et Marie 
ont poursuivi la tradition d’excellence 
initiée par leur père.

L’approche à la fois humaine, 
chaleureuse et personnalisée de la 
clinique s’avère un gage de satisfaction 
pour les patients.

L’équipe chevronnée de Trudel et Trudel 
audioprothésistes met tout en oeuvre 
pour rester près de vous. Que ce soit 
au bureau de Trois-Rivières, où on vous 
reçoit avec ou sans rendez-vous, ou 
aux points de service de Shawinigan, 
Louiseville et Saint-Tite, la solution à 
votre problème auditif n’est jamais loin.

On prend soin de vous
Chez Trudel et Trudel, une 
audioprothésiste assure le suivi 
de votre problème jusqu’à la fin du 
processus d’appareillage.

Elle effectue d’abord des tests 
d’audition et évalue les besoins 

audioprothétiques de la personne 
malentendante. Nos audioprothésistes 
travaillent en étroite collaboration avec 
les médecins O.R.L. et prendront même 
le rendez-vous avec lui pour vous.

Parfois, l’appui d’une audiologiste 
s’avère nécessaire, en particulier 
lorsque votre prothèse fait l’objet d’une 
réclamation auprès de l’Assurance 
maladie. Nous vous offrons ce service 
sur place, en privé, avec l’audiologiste 
Annie Collerette dans nos locaux.

Une fois votre problème bien cerné, on 
vous propose la solution optimale pour 
y remédier. 

Que ce soit pour une prothèse auditive, 
sa réparation, son entretien, son 
ajustement ou pour des accessoires de 
connectivité pour téléphone cellulaire 
ou télévision, les audioprothésistes 
Madeleine, Claire ou Marie-Eve vous 
assurent une gamme complète de 
services.

Voilà pourquoi Trudel et Trudel 
audioprothésistes s’impose comme la 
référence en appareils auditifs dans la 
région.

Ordre
des audioprothésistes
du Québec

Shawinigan
1778, rue Saint-Marc

Trois-Rivières
859, rue Saint-Pierre

Louiseville
255, rue Saint-Laurent

À VOTRE

SERVICE DANS

NOTREMAISON

ANCESTRALE

DEPUIS PLUS DE

50 ANS!Si vous ou une personne de votre entourage se
plaint d’une ou plusieurs de ces situations, il est
possible qu’une correction auditive soit profitable.

Claire Gignac,
Marie-Eve Milot et
Madeleine Trudel
audioprothésistes

St-Tite

- La télévision est souvent très forte.
- J’entends mais je ne comprends pas.
- J’entends un sifflement dans mes oreilles.
- J’ai tendance à parler fort.
- Je fais souvent répéter mes proches.
- Mon milieu de travail est/était très bruyant.

PRENEZ SOIN DE VOTRE SANTÉ AUDITIVE,
VENEZ NOUS RENCONTRER!
Un numéro, 4 points de services :

819 375-1587
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LorsQue La douLeur est Quotidienne, preneZ- vous des piLuLes 
tous Les Jours pour ne pLus souFFrir ou bien vous chercheZ...
Yves Samuel Tanguay, SANTÉTICIEN

Des solutions rapides, faciles, 
effi caces, avec peu d’instruments afi n 
de retrouver les propriétés curatives 
de votre corps, pour «Soulager les 
douleurs en moins de 5 Minutes».

Yves Samuel Tanguay n,d; h,d a trouvé 
une méthode extraordinaire, repensée, 
transformée, qui a débuté il y a 3000 
ans : La Thérapie coréenne des mains. 
Tous les points d’acupuncture se 
retrouvent sur les mains grâce au 

travail acharné du Dr Tae Woo Yoo, 
célèbre médecin acupuncteur coréen, 
ayant écrit 50 livres vendus à plus  d’un 
million d’exemplaires. Cette méthode, 
expérimentée, éprouvée, peut vous 
apporter soulagement, équilibre et 
mieux-être dans votre vie.

Avec le cours simplifi é de deux jours, 
incluant les exercices pratiques, 
le livre imagé et les explications 
complémentaires, vous pourrez 
l’expérimenter, et cela à tout âge. Vous 
pourrez faire comme Josée et enlever 

l’oedême et les veines mauves des 
chevilles, ou comme Pierre de Québec 
qui a gardé ses poumons en vie juste à 
temps pour recevoir sa transplantation 
ou simplement soulager vos maux de 
tête, le mal de gorge de vos enfants, 
la nervosité quotidienne et toutes les 
sortes de douleur.

Tout au long de sa pratique en médecine 
douce depuis 30 ans, Yves Samuel 
Tanguay s’est donné comme mission 
d’apporter des solutions simples, 
rapides et sans effet secondaire aux 
gens qui le consultaient. 

Déçu de voir les gens qui souffrent 
tourner en rond à la recherche de 
l’amélioration de leur santé et qualité 
de vie, il a voyagé sans cesse dans 

le monde pour approfondir ses 
connaissances et trouver la solution 
appropriée que tout le monde pourrait 
utiliser facilement et à tous les jours.

Bienvenue aux thérapeutes et à tous 
ceux qui cherchent des solutions.

Retrouver la sagesse des cellules 
réparatrices de votre corps.

www.piedsetmains.com 
1-877-tanguay .

vous aveZ Fini d’avoir maL aux taLons, 
aux pieds ou aux orteiLs?
Dr Yvan Jacob, Podiatre

Le pied, partie négligée du corps s’il en 
est une, est une structure anatomique 
complexe qui possède des fonctions 
d’absorption de chocs, de propulsion et 
d’adaptation au sol lors de la marche.

Pourtant, un simple petit problème ou 
une douleur non traitée peut souvent 
se transformer en d’autres problèmes 
pouvant atteindre les chevilles ou les 
genoux, même causer des douleurs 
lombaires.

«Il n’est pas rare qu’en soignant un 
problème aux pieds ou aux chevilles, 
on règle un problème aux genoux et 
même au dos», explique le Dr Jacob. 
Ne laissez pas les douleurs aux pieds 
gâcher votre vie. Le Podiatre Yvan Jacob 
peut vous aider!

C’est la raison pour laquelle il ne faut 
pas tarder à consulter un Podiatre dès 

que vous ressentez des douleurs aux 
pieds. Le Podiatre est le professionnel 
de la santé habilité à évaluer le bon 
fonctionnement mécanique du pied et 
chacune de ses composantes.

Le Dr Yvan Jacob, de par sa grande 
expérience, peut vous aider 
effi cacement. Il est d’ailleurs reconnu à 
travers la province pour l’effi cacité des 
chirurgies et soins d’ONGLES INCARNÉS. 
Celles-ci se font sans douleur et sans 
récidive.

Un ongle incarné pénètre dans les 
tissus qui jouxtent avec ses bords 
latéraux, ce qui entraîne une réaction 
infl ammatoire. C’est un problème qui 
touche particulièrement le gros orteil. 

Il faut le traiter assez rapidement, car 
dans le cas où il y a négligence vis-
à-vis de cette pathologie des ongles 
des pieds, il s’ensuit généralement 
une infection qui, en l’absence de 
traitement adéquat, peut conduire à de 
multiples complications, voire même, 
une amputation.

Pour savoir si vous êtes sujet à cette 
pathologie, vérifi er si vous avez les 
symptômes suivants :
Avez-vous mal autour de l’ongle surtout 
quand une pression y est exercée?
Notez-vous une rougeur, un gonfl ement 
ou même une coupure de la peau?
Un bourrelet apparaît-il ensuite autour 
de l’ongle?

Si vous répondez par l’affi rmative 
à ces questions, il convient d’aller 
rapidement consulter un podiatre sans 
trop attendre.

Vous pouvez consulter Dr Jacob 
directement, en communiquant à :
www.podiatreyvanjacob.com
430 boul. Trudel Est, Saint-Boniface
819 370-6468

Vendredi
23 mars à 19h

Hôtel Gouverneur
Trois-Rivières

Mardi
27 mars
Quality Suites
Drummondville

de 9h30 à 18h

24 et 25 mars 2018
à l’Hôtel

Gouverneur de
Trois-Rivières

Renaud Bray à Trois-Rivières

819 370-6468

Dr YVAN JACOB, PODIATRE,

819 370-6468
1430, boul. Trudel Est, St-Boniface

YVAN JACOB

AVIS IMPORTANT

récemment
déménagé,

vous accueille
dans ses
nouveaux
locaux.

Prendre note de la nouvelle adresse :
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EST-CE QUE DE SAINES HABITUDES DE VIE PEUVENT FAIRE UNE 
DIFFÉRENCE SUR VOTRE PERFORMANCE AU TRAVAIL?

LA DÉSHYDRATATION: LE MAL DU SIÈCLE

(EN) La nouvelle année étant déjà 
bien entamée, nombre de personnes 
vous rappelleront encore l’importance 
d’adopter de saines habitudes de vie. 
Et même si nous pensons souvent aux 
avantages que cela procure sur le plan 
personnel d’agir ainsi, nous tenons 
rarement compte de l’impact de notre 
santé sur la vie des autres.

Pourtant, prendre soin de nous-
mêmes et de notre santé a des effets 
bénéfi ques sur les gens qui nous 
entourent, particulièrement sur nos 
collègues avec lesquels nous passons 
la majeure partie de nos journées.

Il est prouvé que le sport est l’un des plus 
beaux cadeaux que vous pouvez faire 
à votre cerveau. L’exercice physique 
favorise la circulation sanguine dans 

le cerveau et la connexion entre les 
neurones. 

Un cerveau au top de sa forme 
vous permettra d’augmenter votre 
concentration et votre performance 
au travail. Le sport vous aidera aussi à 
diminuer votre niveau de stress, lequel 
est aujourd’hui un atout important sur 
le marché du travail .

Un sommeil de qualité est un facteur 
tout aussi important. Il procure, entre 
autres, un bon équilibre psychologique. 

Garder un bon moral affectera 
positivement vos relations avec les 
autres, et contribuera à aborder les 
diffi cultés et les confl its de façon plus 
positive et proactive.

Changer et évoluer collectivement, c’est 
bien plus facile et agréable que de le 
faire seul dans son coin. Pensez donc 
à encourager vos collègues à prendre 
leur santé en main.

Yves Samuel Tanguay, SANTÉTICIEN

Le mal du siècle, la déshydratation 
causant toutes les maladies, de 
la fatigue au burn-out ou même 
la dépression, car vos cellules ne 
communiquent plus par manque d’eau 
et de minéraux.

L’eau que vous buvez ne pénètre 
plus dans vos cellules, votre corps 
tout entier a soif, il souffre, il crée de 
l’infl ammation et aucun produit en 
poudre ne peut résoudre ce problème : 
la maladie vous parle par la douleur ou 
l’inconfort.

Même si vous essayez de faire 
pénétrer de la poudre à travers une 
membrane (impossible), seule l’eau 
alcaline hexagonale antioxydante peut 
dissoudre et faire pénétrer totalement 
la poudre dans chacune de vos cellules.  

Vos organes ont soif, car la pénétration 
dans vos cellules de l’eau des villes ou 
d’un puits ou même d’une source est 
de seulement 15 à 17 % ( 22 onces par 
gallon seulement). En plus elle contient 
soit du chlore, du fl uor ou des bactéries 
(puits non vérifi és). Cette eau ionisée 
est six fois plus hydratante.

Un verre d’eau alcaline antioxydante, 
après un effort physique intense, 
redonne les minéraux qui sont perdus, 
nécessaires au bon fonctionnement 
des cellules et garant d’une bonne 
santé.  De plus, elle contient tous les 

minéraux assimilables et nécessaires 
à la vie. 

Étant antioxydante, elle contient un ion 
négatif de plus; ainsi, chaque goutte 
capte les ions positifs qui sont la cause 
de maladie et d’infl ammation et les 
éliminent du corps dans l’urine ou dans 
les selles.

L’eau produite par un ioniseur peut être 
utilisée à différents ph jusqu’à 10.5 
ph pour faire du café ou de la soupe 
(l’eau des villes est parfois à 5.5 ph , la 
normale étant 7 ph.)

www.Aquao.ca   1-877-tanguay

cliniquemaigrirensante.ca ■ Ligne sans frais : 1 888 853-9898

Perdez

rapidement
etsansavoir faim!

Diète aux protéines ou basses calories

Suivi assuré par
des professionnels de la santé.
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Vincent-
Guillaume Otis 
en est le 
porte-parole 

FRANÇOIS HOUDE
francois.houde@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Le comédien 
Vincent-Guillaume Otis est de-
venu une figure familière. Grâce 
à Série noire, d’abord, mais sur-
tout à District 31, non seulement 
entre-t-il dans des centaines de 
milliers de foyers quotidienne-
ment, mais il fait soupirer de désir 
nombre de téléspectatrices. Or, si 
sa carrière n’a jamais semblé aussi 
fructueuse, il est un autre côté de 
l’artiste qu’on connaît moins: il est 
de nouveau le porte-parole de la 
Semaine québécoise de la défi-
cience intellectuelle qui aura lieu 
du 11 au 17 mars.

L’implication n’est pas banale 
quand on sait tout ce qu’une 
émission quotidienne comme 
District 31 peut exiger d’un acteur 
surtout quand il en est un des per-
sonnages principaux, présent dans 
pratiquement toutes les émissions 
et au centre de la plupart des intri-
gues. Il y a le tournage, déjà, mais 
aussi la mémorisation de dizaines 
de pages de textes pour chaque 
épisode. «J’ai un horaire de premier 
ministre», rigolait Otis en entrevue 
avec Le Nouvelliste lors de la céré-
monie officielle de lancement de la 
Semaine de la déficience intellec-
tuelle mercredi dernier à Montréal.

L’attachement du comédien à la 
cause ne peut faire de doute quand 
on constate qu’il occupe cette 
fonction depuis 2011. Sa sensibi-
lité tient au fait qu’il la connaît inti-
mement, ayant un frère souffrant 
de déficience intellectuelle. «Mon 
frère m’a beaucoup donné, admet-
il volontiers. Si je suis sensible 
aujourd’hui à la valeur de justice 
sociale, c’est beaucoup à lui que 
je le dois. Je connais aussi l’im-
portance de l’ouverture à l’autre. 
Ce sont des choses qui m’ont été 
inculquées jeune, que je le veuille 
ou non, mais en vieillissant, j’ai pris 
conscience de la grande richesse 
que ça représente. Je ressentais 

profondément l’injustice en voyant 
mon frère se faire ridiculiser ou 
bardasser et je ne comprenais pas 
pourquoi ça arrivait.»

«Je peux aussi dire qu’il m’a 
appris très jeune le sens des res-
ponsabilités. Je ne l’ai pas élevé, 
bien sûr, ce sont mes parents qui 
l’ont fait, mais à l’école, j’étais là, 
comme grand frère. Ça m’a fait 
gagner rapidement en maturité.»

Lancé sur ce sujet, ce père de 
trois enfants nés de son union 
avec la Shawiniganaise d’origine 
Éveline Gélinas, est décidément 
intarissable et d’un enthousiasme 
que son débit rapide trahit. «Si je 
suis acteur, je pense que ce n’est 
pas étranger à la présence de mon 
frère dans ma vie. Un acteur est 
quelqu’un qui se nourrit des gens 
autour de lui. Ça prend un intérêt 
naturel envers l’autre et le monde 
dans lequel on vit.»

Comme bien des artistes, il est 
fasciné par l’extraordinaire pureté 

dont font preuve les gens souffrant 
de déficience intellectuelle dans 
leur expression artistique. «C’est 
vrai que comme acteur, on est 
constamment à la recherche d’une 
certaine pureté de l’émotion qui 
donne de la vérité à ce qu’on joue. 
Or, ces gens-là l’ont naturellement. 
Ils ont une spontanéité extraordi-
naire. À l’école secondaire, j’ai été 
moniteur d’improvisation auprès 

de cette clientèle et j’ai tellement 
grandi là-dedans. C’était un gros 
défi mais les gratifications étaient 
formidables..»

«Les gens me félicitent pour mon 
implication mais il ne faut pas se 
tromper: je vais chercher beau-
coup là-dedans.»

DES BESOINS
On ne peut s’impliquer aussi 

intensément sans être doulou-
reusement conscient des besoins 
énormes dans un secteur où l’aide 
gouvernementale s’est effritée 

au cours des dernières années. 
«Depuis 2011, j’ai vu une évolution 
positive de la situation parce que 
je trouve qu’on en parle davantage 
et que la sensibilisation est impor-
tante. Par contre, Anik Larose, la 
directrice générale de la SQDI, me 
dit souvent que sur le terrain, il suf-
fit de 5 secondes pour détruire des 
années d’efforts. Une réflexion, une 
phrase mal placée par une per-
sonnalité publique et il faut tout 
recommencer.»

«C’est vrai aussi pour les mau-
vaises décisions gouvernemen-
tales. Le gouvernement Couillard 
ne fait rien pour aider les OSBL et 
les organismes communautaires. 
Les intervenants se débrouillent 
avec rien. Je vois de l’ouverture de 
la part du public mais il faut aussi 
des moyens financiers et là-dessus, 
il y a d’immenses lacunes.»

Pour tout un chacun, le défi de 
l’intégration des gens atteints de 
déficience intellectuelle tient à des 
choses simples mais plus difficiles 
à réaliser qu’on ne le croit. «Il faut 
simplement faire preuve d’ouver-
ture, plaide Vincent-Guillaume Otis. 
Il faut apprendre à les connaître. Le 
manque de connaissance de l’autre 
crée la peur et l’éloignement. La 
semaine québécoise de la défi-
cience intellectuelle sert à ça.»

De nombreuses activités sont 
prévues dans l’ensemble de la pro-
vince. On peut en savoir davantage 
en consultant le site www.deficien-
ceintellectuelle.org.

SEMAINE QUÉBÉCOISE DE LA DÉFICIENCE INTELLECTUELLE

S’ouvrir à l’autre

Le comédien Vincent-Guillaume Otis est le porte-parole de la Semaine québécoise de la déficience intellectuelle qui 
aura lieu du 11 au 17 mars. — PHOTO MARCO CAMPANOZZI, LA PRESSE 

facebook.com/
lenouvelliste

«Mon frère m’a beaucoup donné. Si je suis 
sensible aujourd’hui à la valeur de justice 
sociale, c’est beaucoup à lui que je le dois. Je 
connais aussi l’importance de l’ouverture à 
l’autre. Ce sont des choses qui m’ont été 
inculquées jeune, que je le veuille ou non, mais 
en vieillissant, j’ai pris conscience de la grande 
richesse que ça représente.»
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La Presse canadienne

MONTRÉAL — Le prochain film 
de Denys Arcand change de titre 
pour s’appeler La chute de l’empire 
américain.

Le long métrage, dont la sortie est 
prévue pour le 28 juin, était connu 
jusqu’ici sous le titre Le triomphe de 
l’argent.

Le nouveau titre rappelle celui du 
Déclin de l’empire américain, qui 
lui avait valu une nomination aux 
Oscars en 1987.

La chute de l’empire américain 
raconte l’histoire de Pierre-Paul 
Daoust, célibataire et solitaire, 
qui détient un doctorat en philo-
sophie de McGill. En allant livrer 
un colis dans une pseudo-bou-
tique de vêtements pour femmes, 

il tombe sur une scène de vol à 
main armée qui a mal tourné: 
deux morts. Il se retrouve devant  
deux sacs de sport remplis de bil-
lets de banque. Il est alors confronté 
à un dilemme: partir avec les sacs 
d’argent ou pas ?

En entrevue à l’émission radiopho-
nique de Paul Arcand, jeudi matin, 
le cinéaste a expliqué que le titre ini-
tial ne correspondait plus à ce qu’il 
avait tourné. Il a également ajouté 
que la «chute» du titre signifie sim-
plement «parler de notre époque, 
parler du temps dans lequel on vit 
en ce moment».

La chute de l’empire américain 
mettra en vedette Alexandre Landry, 
Louis Morissette, Maripier Morin, 
Rémi Girard, Maxim Roy, Pierre 
Curzi et Florence Longpré.

«Je fais des films en essayant, à ma 
façon, d’obéir à la consigne séculaire: 

tendre un miroir à la vie et au temps. 
Même dans les coins les plus reculés 
de notre planète, nous sommes tous 
des sujets de l’empire américain. 
Cet empire se meurt et ses convul-
sions nous touchent brutalement. 
Ceux qui mettent tous leurs espoirs 
dans le départ de Trump, oublient 
qu’après Caligula est venu Néron, 
et trois siècles d’inexorable désin-
tégration», a écrit le réalisateur dans 
un communiqué annonçant la sortie 
de la «pré-bande-annonce» de son 
nouveau film.

«Nous, au Canada, vivons confor-
tablement sous le parapluie de la 
pax americana, mais la pourriture 
morale de l’empire commence à 
nous infecter. L’omnipuissance de 
l’argent en est un des symptômes. 
Trouverons-nous des antibiotiques 
assez puissants pour combattre cette 
gangrène ?»

LA CHUTE DE L’EMPIRE AMÉRICAIN

Denys Arcand renomme son film

Le comédien Alexandre Landry accompagne le réalisateur Denys Arcand. Ce 
dernier a annoncé qu’il avait changé le titre de son dernier film. 
— ARCHIVES LA PRESSE

La Presse canadienne

TORONTO — Des organisations de 
l’industrie canadienne du divertis-
sement ont répondu à la récente 
vague d’allégations d’inconduites 
sexuelles avec un nouveau code 
de conduite, qui pourra être mis 
à jour.

L’Alliance des artistes canadiens 
du cinéma, de la télévision et de 
la radio (ACTRA), la Guilde cana-
dienne des réalisateurs, la Guilde 
des écrivains et l’Alliance interna-
tionale des employés de la scène 
font partie des quelque 25 groupes 
qui ont signé le code, dévoilé jeudi.

Le président national de l’AC-
TRA, David Sparrow, a précisé 
que des codes existaient déjà dans 
différents syndicats, organisations 
et guildes, mais qu’il s’agit du pre-
mier au monde où l’industrie 

tout entière s’est entendue sur les 
mêmes termes.

Le Code de conduite des indus-
tries créatives canadiennes affirme 
vouloir «aider à prévenir le harcè-
lement et à y répondre, incluant le 
harcèlement sexuel, la discrimina-
tion, l’intimidation et la violence».

Le code définit plus clairement 
ce qui est considéré comme un 
milieu de travail et comme une 
activité liée au travail, par exemple 
les cérémonies de remise de prix 
ou les événements de l’industrie.

Il identifie également l’égalité des 
genres et la diversité comme des 
voies pouvant mener au change-
ment des comportements.

«Le harcèlement en milieu de 
travail est un problème sérieux 
que trop de femmes ont vécu 
dans notre secteur culturel et dans 
notre société», a noté le porte-
parole de la ministre du Patri-
moine, Mélanie Joly, dans une 
déclaration, jeudi.

«Nos artistes et nos industries 
créatives ont prouvé leur lea-
dership dans cet enjeu: ils ont 
admis le problème et ont agi rapi-
dement pour y répondre. Le code 
de conduite présenté aujourd’hui 
crée un précédent et fera une véri-
table différence afin d’assurer à 
tous un lieu de travail sécuritaire.»

M. Sparrow a souligné qu’aucune 
loi ne permet de rendre le code 
obligatoire, mais que les syndicats 
et guildes ont l’option de l’inclure 
dans leur convention collective.

Un code de conduite 
dans l’industrie  
du divertissement

La ministre Mélanie Joly
— LA PRESSE CANADIENNE

Fidèle à son habitude, COMSEP a présenté jeudi soir son spectacle annuel à la Maison de la culture de Trois-Rivières. 
À cette occasion, plus de 60 personnes impliquées dans les diverses activités de l’organisme ont foulé les planches 
de la salle Anaïs-Allard-Rousseau pour offrir des performances en théâtre, en chant et percussions. COMSEP en 
spectacle n’est pas seulement une activité culturelle; c’est surtout un outil pédagogique important pour améliorer la 
lecture, l’écriture et la confiance en soi. Puisque la première du spectacle coïncidait avec la Journée de la femme, elle 
a été réservée à un public féminin seulement. Une deuxième représentation aura lieu ce vendredi soir à 19 h. Le spec-
tacle est dirigé par Marie-Josée Tardif alors que la chorale et la troupe de percussions sont menées par Isabelle Hardy. 
— PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

 ̽ COMSEP EN SPECTACLE

Événement 
littéraire - poésie

TROIS-RIVIÈRES (FH) — Le 16 
mars, à 19 h, dans le cadre du Fes-
tival Dans la tête, le Salon Wabas-
so du Trou du Diable sera l’hôte du 
lancement de L’avion est un ré-
flexe court de Catherine Cormier-
Larose, une auteure native de 
Saint-Boniface. À l’occasion de 
cette soirée, la poétesse offrira 
des extraits de son recueil et 

partagera la scène avec d’autres 
poètes. 

25e soirée 
Léo-Cloutier
TROIS-RIVIÈRES (FH) — C’est 
vendredi soir, 9 mars, qu’aura lieu 
la soirée annuelle Léo-Cloutier 
dans le cadre de Ciné-Campus. 
Pour la 25e édition de cet événe-
ment, toute la population est invi-
tée à la projection du film de 2017 

Le crime de l’Orient-Express du 
réalisateur Kenneth Branagh. L’in-
vité d’honneur sera Guillaume 
Morrissette, écrivain trifluvien au-
teur de plusieurs polars désormais 
édités jusqu’en Europe. Pour 20 $, 
les gens seront aussi invités à so-
cialiser au terme de la projection 
avec du vin  
et des fromages. L’argent amassé 
lors de cette soirée sera remis à 
Ciné-Campus pour permettre à 
l’organisme de poursuivre sa 
mission. 

LES ARTS EN BREF
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Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de difficulté : difficile
4389

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

SUDOKU

Thème : Citation de
Barry Cornwall
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation du Talmud : Ne juge
pas ton prochain avant de te
trouver à sa place.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur
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Solution du dernier numéro
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HORIZONTALEMENT

1 Crier, en parlant de la
grenouille, du crapaud
– Titre que l’on donnait à
Louis XIV.

2 Ensemble des forces
militaires d’un État – Lus
lettre par lettre, en parlant
des mots.

3 Personnage imaginaire de
taille minuscule – Milieu
dans lequel un être est fait
pour vivre.

4 Désigne la 3e personne
du masculin – Met à part
des autres.

5 Petite masse d’or – Beau-
coup de liquide.

6 C’est ce qu’on crie pour
faire avancer un cheval

– Se dit d’un événement
heureux qu’on n’attendait
plus.

7 Serrer dans ses bras
– Petite poignée par
laquelle on tient une
tasse.

8 Mis en terre – Qui se plaît
à faire souffrir.

VERTICALEMENT

1 Chien d’agrément très
répandu, à l’abondante
toison bouclée.

2 Transmis par la voix
– Déterminant indéfini.

3 Il nous aide à supporter
les épreuves – Épluché.

4 Qui a du bon sens, qui est
raisonnable – De minuit à
midi.

5 Symbole du sélénium
– Substance qui donne du
goût aux aliments.

6 Les cactus en ont
beaucoup.

7 Raconter d’une manière
précise et détaillée.

8 Hommes qui ont eu des
enfants.

9 Met en terre une graine
destinée à germer
– Préposition qui indique
le moyen.

10Celle d’Anticosti, par
exemple – Liste détaillée
des plats servis à un repas.

11 Répand un liquide
accidentellement.

12 Est opposé à l’ouest – Qui
existe véritablement.

A L P H A B E T O T H E

B A L O M O T O B R U N

S U I E O T R A D U I T

O R O N O T E R O E T E

R E C R U E O M A L O R

B A L A I O S E L L E R

E T A G E R E O L E V E

R E N E S O C H O S E S

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
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HORIZONTALEMENT

1. Qui a le mouvement pour
origine - Se dit d’un rayon-
nement invisible à l’oeil
humain.

2. Futur - Siège des cabinets.

3. Qui n’est pas noble -
Mamelle de la brebis.

4. Nickel - Titre d’honneur.

5. Matraque - Suite de per-
sonnes qui accompagnent.

6. Cale utilisée en mécanique -
Personne ennuyeuse.

7. Graffiti constituant un signe
de reconnaissance - Langue
balte.

8. On y fait du beurre - Pronom
indéfini.

9. Fabrique - Elle écrit vite.

10. Bête - Impayé.

11. Mot hébreu - Chemin.

12. Captivant.

VERTICALEMENT

1. Temps de réjouissances
profanes depuis l’Epipha-
nie jusqu’au mercredi des
Cendres - S’avance dans la
mer.

2. Partie dure des dents -
Symbole de l’or - Pas à toi.

3. Clair - Disposés en réseau.

4. Actions d’énoncer les parties
d’un tout.

5. Se sert d’un pistolet -
Représentant.

6. Nacrés - Effet de recul, au
billard.

7. Crochet double - Chevalier
né à Tonnerre.

8. Très petits organes en forme
d’outre - Qui ne peut être
divisé.

9. Infinitif - Couleur - Tante.

10. Oeuvre théâtrale - Indique le
lieu.

11. D’une seule couleur -
Avance.

12. Champignon.
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MOTS CROISÉS JUNIOR MOT MYSTÈRE
ACHAT
ACTIF

BIENS

CAPITAL
CASH
CHICHE
COLLECTE
COURS
CUPIDE

DENIERS
DOLLAR

ENCAISSER
ESCOMPTE
ESCROC
ESPECE

FASTE

GAGNER
GAIN
GENE

JEU
JOUER

LUCRE
LUXE

MAGNAT
MEGOTER

OBOLE
OSEILLE

PAIE
PRET

RABAIS
RADIN
RAPIAT
REGLER
RENTE
REVENU

ROULER
RUINER
RUINEUX

SALER
SOULTE

SUCRER
TAPEUR
TERME
TESTATEUR
TIRER
TIREUR

TITRE
TONDRE
TRAVAIL

UNITE
USURE

VOL
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Horoscope
Bélier (21 mars au 19 avril)

Taureau (20 avril au 20 mai)

Gémeaux (21 mai au 21 juin) Vierge (23 août au 22 septembre) Sagittaire (22 novembre au 21 décembre) Poissons (19 février au 20 mars)

Lion (23 juillet au 22 août) Scorpion (23 octobre au 21 novembre) Verseau (20 janvier au 18 février)

Cancer (22 juin au 22 juillet) Balance (23 septembre au 23 octobre) Capricorne (22 décembre au 19 janvier)

En plus de vous assurer certaines protections, 
Jupiter actuellement en Scorpion, face au 

Taureau, sourit à la fois aux finances et aux relations 
privilégiées. Le moment apparaît bien indiqué pour prendre 
une initiative en vue de vous rapprocher de quelqu’un afin de 
consolider certains projets. Par ailleurs, le duo Lune-Mars en 
Sagittaire pourrait vous inviter au voyage... 

Vu qu’il se forme en Sagittaire, juste en face 
des Gémeaux, le duo Lune-Mars pourrait bien 

exercer une influence particulière sur vous. Cet aspect ne 
favorise pas vraiment le calme plat, et il vaudrait mieux 
opter pour une certaine prudence dans vos décisions. Agir, 
oui, mais avec réflexion, sans impulsivité. Le résultat de vos 
efforts aura alors une bien meilleure portée. 

L’actuelle opposition de Saturne à votre Signe 
freine un peu vos élans, mais la Lune qui « flirte « 

aujourd’hui avec Mars en Sagittaire vous donnera sans doute 
une petite poussée. Bien sûr les astres en Bélier ne sont pas 
vos meilleurs alliés, mais sachez accepter actuellement les 
situations plus délicates, et chassez les idées sombres qui 
vous hantent l’esprit. La roue va tourner... 

La « rencontre « de la Lune avec Mars en 
Sagittaire, autre Signe de Feu, devrait offrir un 

vendredi plus effervescent pour les natifs du Lion. Une 
certaine assurance fera boule de neige, vous permettant 
d’agir plus aisément et de convaincre votre entourage. Votre 
participation à une activité sociale devrait vous procurer un 
sentiment de valorisation. Ce n’est pas le temps de rester 
dans l’ombre.

Il serait dommage de terminer la semaine dans 
une course contre la montre en vous laissant 

stresser par le temps, même si la Lune en Sagittaire, au carré 
de la Vierge, bouscule un peu votre horaire. Il suffira de ne 
pas vous éparpiller et d’éviter les distractions frivoles pour 
maximiser votre efficacité et parvenir à tout terminer en 
temps voulu. Le Soleil des Poissons vous appuie. 

En face de votre Signe, Mercure et Vénus en 
Bélier pourraient vous aider à faire une percée 

significative sur le plan de la psychologie. L’écoute et 
l’observation vous aideront à déterminer quelle attitude 
adopter à l’endroit de chacun. En analysant convenablement 
sa disposition, vous pourriez même obtenir la coopération 
d’une personne réfractaire. Le dialogue devrait vous réussir... 

La présence de Jupiter en Scorpion devrait plutôt 
être pour vous de bon augure. Les malaises et les 

tensions pourraient se dissiper comme par magie, faisant 
place à un climat plus confiant. Toutefois, le duo Lune-Mars 
aujourd’hui en Sagittaire risque momentanément de vous 
tomber sur ls nerfs... Accordez votre priorité aux besoins 
essentiels en planifiant votre fin de semaine. 

Bénéficiant de la conjonction Lune-Mars 
en Sagittaire, vos aptitudes permettront 

de convaincre vos interlocuteurs, y compris ceux qui 
s’opposaient souvent à vos idées. Vous devriez obtenir plus 
facilement l’appui de personnes clé quant aux modifications 
que vous aimeriez apporter au déroulement d’une activité ou 
à la structure d’un groupe. 

Compte tenu de l’actuelle présence simultanée 
de Saturne et de Pluton en Capricorne, le 

changement et l’affluence de nouveaux éléments pourraient 
avoir un effet insécurisant. Impossible de lutter contre 
l’évolution des contextes qui vous encadrent. La meilleure 
chose serait de consentir à vous adapter aux transformations, 
ce dont vous devriez être capable. 

Les aspects planétaires actuels annoncent une 
journée active et affairée sur le plan social. 

L’entretien de vos contacts jouera un rôle déterminant 
dans la poursuite de certains objectifs, ne les négligez pas. 
Avec le duo Lune-Mars en Sagittaire, une approche sortant 
des sentiers battus ne sera pas forcément considérée trop 
audacieuse. C’est d’ailleurs l’originalité qui sera retenue. 

Vous avez encore le choix, même si vous estimez 
le contraire. La présence du Soleil en Poissons de 

votre étape anniversaire vous encourage à passer à l’action 
afin de transformer les éléments de votre quotidien qui ne 
vous procurent essentiellement que de l’insatisfaction. 
L’initiative d’autrui vous incitera à faire une petite mise au 
point qui vous procurera un profond soulagement.

La conjonction Lune-Mars en Sagittaire n’est 
sans doute pas l’aspect le plus tendre, mais il 

vous encourage à vous changer les idées et à vous ressourcer. 
Il n’y a rien de tel qu’un film ou un spectacle pour vous 
stimuler et vous motiver. Alors avec également la présence 
de Vénus et de Mercure en Bélier, cette intéressante visite 
pourrait même attiser les passions!
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Êtes-vous OBSERVATEUR
Ces deux dessins sont en apparence identiques.  

En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.

solution
1 Crayon plus court sur l’oreille du peintre. 2 La palette du 

peintre st plus large. 3 Le pied droit du siège est incomplet. 4 

Coin inférieur droit de la porte arrière incomplet. 5 Base de 

l’arabesque différente. 6 Garde-boue différent derrière la roue 

avant. 7 Capot incomplet sous le phare du camion. 8 La colline 

de droite est incomplète.
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PATRICE BERGERON
La Presse canadienne

PARIS — Philippe Couillard a mar-
qué la journée du 8 mars en faisant 
la promotion de l’égalité homme-
femme, mais à la tête d’une mis-
sion québécoise en France presque 
totalement masculine.

Selon le premier ministre, cela 
peut illustrer qu’il reste encore 
du progrès à faire dans certains 
champs professionnels.

Sur les 49 participants à cette 
mission dont les thématiques sont 
l’aéronautique et le numérique, 
cinq sont des femmes.

«Ça dépend des industries qui 
sont représentées», a déclaré Phi-
lippe Couillard en point de presse, 
en marge d’une visite dans une 
médiathèque en banlieue de Paris.

«Ce que ça vous dit, c’est que 
dans l’industrie aéronautique, mal-
gré que Aéro Montréal est dirigé 
par une femme, il y a encore une 
sous-représentation des femmes, 
on le sait, dans les métiers tech-
niques, dans le génie, et c’est pour 
ça qu’on veut améliorer l’accès des 
jeunes filles à l’enseignement des 
sciences et technologies.»

En revanche, deux des trois 
ministres qui accompagnent  
M. Couillard sont des femmes, soit 
Isabelle Melançon, à l’Environne-
ment, et Christine St-Pierre, aux 
Relations internationales, et c’est 

une femme, Line Beauchamp, 
qui a accueilli la mission à titre 
de déléguée générale du Québec 
à Paris.

UN CABINET 
MAJORITAIREMENT FÉMININ

M. Couillard a été appelé à com-
parer son conseil des ministres à 

ceux du premier ministre Justin 
Trudeau et du premier ministre 
français Édouard Philippe, tous 
deux paritaires.

Avec 13 ministres féminins sur 
31, le cabinet Couillard n’est pas 
paritaire, mais entre dans ce qu’il 
qualifie de «zone de parité», entre 
40 à 60 pour cent de femmes.

Le premier ministre a toute-
fois évoqué qu’un jour, il pourrait 
former un conseil des ministres 
majoritairement féminin, ce qui 
n’est jamais arrivé dans l’histoire 
du Québec.

« Il  pourrait  y avoir plus de 
femmes que d’hommes, je n’exclus 
pas ça du tout», a-t-il lancé.

M. Couillard a rappelé que le seul 
cabinet paritaire au Québec a été 
formé par son prédécesseur Jean 
Charest, «on voudrait le repro-
duire, mais on veut les meilleures 
personnes».

LOI-CADRE ET 
 INDICE D’ÉGALITÉ

Le premier ministre a par ail-
l e u r s  ra p p e l é  q u e  s o n  g o u -
v e r n e m e n t  a l l a i t  d é p o s e r  
une loi-cadre sur l’égalité homme-
f e m m e ,  s a n s  s ’a v e n t u r e r  à  
divulguer des éléments de son 
contenu.

Tout au plus, quant à savoir si 
ce projet de loi pourrait s’appli-
quer au secteur privé comme  
e n  No r v è g e,  M .  Co u i l la rd  a 
répondu qu’il «travaille sur ces 
questions-là».

Enfin, en conférence de presse 
conjointe à l’hôtel de Matignon,  
M. Couillard et son homologue 
français Édouard Philippe ont 
annoncé que le Québec et la 
France allaient plancher sur un 
indice d’égalité homme-femme, 
pour se donner des outils de 
mesure plus précis dans l’objectif 
de l’atteinte de l’égalité.

S e l o n  M .  C o u i l l a r d ,  d e s 
indices comme celui de l’OCDE 
ne sont  pas encore consen -
suels, alors le fait de travailler  
conjointement avec la France per-
mettra de renforcer la «capacité de 
mesure».

Couillard favorable à l’égalité homme-femme

Au moins 420 patients se 

sont fait facturer des frais 

accessoires l’an dernier malgré 

leur abolition il y a plus d’un an. 

Et certains craignent que des 

cabinets médicaux n’exigent 

dorénavant plus souvent des 

frais administratifs (toujours 

permis). Des frais dont la liste 

n’est pas toujours affichée. 

Explications.

ISABELLE DUCAS
La Presse

5000 DEMANDES DE 
REMBOURSEMENT

La Régie de l’assurance maladie 
du Québec (RAMQ) avait reçu, au 
31 décembre dernier, 5091 plaintes 
de patients convaincus d’avoir 
payé des frais accessoires, malgré 
l’interdiction en vigueur depuis le 
26 janvier 2017. «Parmi les 4200 
demandes que nous avons pu trai-
ter et analyser jusqu’à maintenant, 

10 % se sont avérées fondées. 
Environ 420 patients seront donc 
remboursés», explique Caroline 
Dupont, porte-parole de la Régie. 
Les montants facturés illégale-
ment totalisent plus de 100 000 $, 
soit environ 238 $ par plainte en 
moyenne. La RAMQ réclame 
ensuite ces sommes aux médecins 
fautifs, qui peuvent contester ces 
réclamations. 

PLUS DE FRAIS 
ADMINISTRATIFS ?

Les frais accessoires sont inter-
dits, mais pas les frais administra-
tifs pour des services qui ne sont 
pas couverts par la RAMQ. «Les 
frais accessoires suscitent moins 
de plaintes, mais les frais admi-
nistratifs semblent augmenter», 
déplore Stéphane Defoy, organi-
sateur communautaire à la cli-
nique de Pointe-Saint-Charles, qui 
a dévoilé récemment les résultats 
d’une enquête sur les frais dans les 
cabinets médicaux. «En ophtalmo-
logie, notamment, on facture toutes 
sortes d’examens avant des opéra-
tions pour des cataractes, alors 

qu’ils ne sont pas essentiels.»
Selon Stéphane Defoy, les frais 

administratifs devraient aussi dis-
paraître. En attendant, il dénonce le 
fait que ces frais sont suggérés aux 
médecins par leurs fédérations, 
qui défendent d’abord les intérêts 
de leurs membres, et non pas ceux 
des patients.

Certaines cliniques n’affichent 
pas leurs tarifs administratifs 
comme ils en ont pourtant l’obli-
gation, révèle une autre enquête 
de la clinique communautaire de 
Pointe-Saint-Charles.

40 CLINIQUES VISITÉES
• 13 cliniques n’affichent aucun tarif
• 17 cliniques affichent des frais 
illégaux
•10 cliniques affichent une liste 
conforme

«Comment les patients peuvent-
ils savoir si on leur réclame des frais 
illégaux, s’ils n’ont pas l’informa-
tion?», demande Stéphane Defoy. 
Les médecins ont effectivement 
l’obligation légale d’afficher leurs 
tarifs, et leur fédération les rappel-
lera à l’ordre si nécessaire, souligne 

le porte-parole de la Fédération des 
médecins omnipraticiens du Qué-
bec (FMOQ), Jean-Pierre Dion.

LES OPHTALMOS  
SUR LA SELLETTE

Quels frais les ophtalmologistes 
peuvent-ils encore exiger ? Certains 
de ses membres ayant reçu des 
réclamations pour des frais jugés 
illégaux, l’Association des méde-
cins ophtalmologistes du Québec 
(AMOQ) a rencontré la RAMQ le 
mois dernier pour connaître sa 
position. «La fin des frais acces-
soires a été abrupte, il a fallu réa-
ménager rapidement les tarifs, et 
on se rend compte qu’il y a des 
ajustements à faire», dit le président 
de l’AMOQ, le Dr Côme Fortin. Les 
plaintes à l’endroit des ophtalmo-
logistes concernaient des examens 
réalisés avant des opérations pour 
des cataractes, considérés comme 
inutiles par la RAMQ, sauf en cas 
de pose de lentilles multifocales 
pour corriger la vue tout en élimi-
nant les cataractes. Des ophtalmo-
logistes ont donc dû rembourser 
à des patients des frais d’examens, 

généralement de 150 à 200 $, selon 
le Dr Fortin.

FRAIS INTERDITS,  
FRAIS PERMIS ?

Interdits: les frais accessoires; 
ouverture de dossier; change-
ment de pansement; retrait de 
points de suture; test d’urine; 
prise de sang; agents anesthé-
siques; vaccination des enfants;  
échographie; gouttes oculaires; 
vasectomie-pose d’un stérilet (sauf, 
pour tous ces exemples, quand des 
médecins ne sont pas affiliés à la 
RAMQ.)

Permis: les frais administratifs/
tarifs suggérés par la FMSQ-Formu-
laire de la SAAQ pour le permis de 
conduire/50 à 125 $; rapport médi-
cal pour assurance invalidité/65 à 
125 $; rapport médical pour Régie 
des rentes du Québec/125 à 255 $; 
examen préemploi/200 $; trans-
port d’échantillons biologiques/ 
5 à 15 $; rendez-vous manqué/30 $; 
renouvellement d’ordonnance sans 
évaluation médicale/20 $; photoco-
pie/10 $ première page, puis 0,50 $ 
par page.

CLINIQUES MÉDICALES

Des frais illégaux toujours facturés

Philippe Couillard s’est dit très favorable à l’égalité homme-femme à Paris, lui qui est accompagné d’une délégation 
presque totalement masculine.— PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS
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AVIS I DÈS LA PREMIÈRE JOURNÉE, VEUILLEZ LIRE ATTENTIVEMENT VOTRE ANNONCE. EN CAS D’ERREUR, IL FAUT NOUS AVISER AUSSITÔT CAR NOTRE RESPONSABILITÉ 
SE LIMITE À LA PREMIÈRE PARUTION. NOUS NE SOMMES RESPONSABLES QUE DU MONTANT FACTURÉ POUR LA PÉRIODE CRÉDITÉE. LE NOUVELLISTE SE RÉSERVE LE
DROIT D’ACCEPTER, REFUSER, ANNULER OU CLASSER CORRECTEMENT TOUTE ANNONCE SOUS LA RUBRIQUE APPROPRIÉE. CERTAINES ANNONCES SONT PAYABLES À 
L’AVANCE. RENSEIGNEZ-VOUS AUPRÈS DE NOS PRÉPOSÉES.

VOUS POUVEZ NOUS JOINDRE DU LUNDI AU
VENDREDI ENTRE 8 H 30 À 12 H ET 13 H 30 À 16 H 30 
AU 1920, RUE BELLEFEUILLE À TROIS-RIVIÈRES

TÉLÉPHONE 819 378-8363 OU 1 888 378-8363
TÉLÉCOPIEUR 819 691-4356
COURRIEL VENDU@LENOUVELLISTE.QC.CA

petites annonces

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

APPEL
D’OFFRES

SERVICES DE TONTE DE PELOUSES POUR DIVERS
SECTEURS DE LA VILLE

(3 LOTS)
La Ville de Shawinigan recevra des soumissions pour des services de tonte de
pelouses répartis en 3 lots correspondant chacun à un secteur de la Ville.

Les soumissions seront reçues à la division approvisionnement de la Ville de
Shawinigan, 550 avenue de l’Hôtel-de-Ville (5e étage), Shawinigan, G9N 6V3,
jusqu’à 11 h, le 27 mars 2018. Les soumissions reçues seront ouvertes
publiquement, immédiatement après l’expiration du délai fixé pour leur
présentation, à l’adresse indiquée ci-dessus, et toute personne intéressée pourra
assister à cette ouverture.

Les documents relatifs à cet appel d’offres peuvent être obtenus en s’adressant
au système électronique d’appel d’offres (SEAO) en communiquant avec un de
ses représentants par téléphone au 1 866 669-7326 ou au 514 856-6600, ou
en consultant le site Web, www.seao.ca en stipulant le numéro de référence
«CHAD-20180301». Les documents peuvent être obtenus au coût établi par le
SEAO.

La Ville de Shawinigan n’encourt aucune responsabilité du fait que les avis écrits
ou documents quelconques véhiculés par système électronique soient incomplets
ou comportent quelque erreur ou omission que ce soit. En conséquence, tout
soumissionnaire doit s’assurer, avant de présenter son offre, d’obtenir tous les
documents reliés à cet appel d’offres.

La Ville de Shawinigan n’est pas tenue d’accepter ni la plus basse ni aucune des
soumissions reçues, ni d’encourir aucune obligation, ni aucuns frais envers le
ou les soumissionnaires.

Christine Lafontaine, acheteur
Division approvisionnement

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS PUBLIC
Prendre note que, suite à la retraite de
M. Jean-Louis Laberge psychologue,
tous les dossiers seront transmis à partir
du 1er avril 2018, selon l’article 2.04 à
Mme Marianne Émond, psychologue,
membre de l’Ordre des psychologues du
Québec, 3550, rue Cherbourg, bureau 212,
Trois-Rivières, 819 668-9070.

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Prenez avis que dame FLEURETTE DESROSIERS,
en son vivant domiciliée au 185, rue Chapleau,
app. 835, Trois-Rivières (Québec) G8W 0L6, est décédée
le 29 janvier 2018 à Trois-Rivières. Un inventaire de
ses biens a été dressé conformément à la loi et peut
être consulté par les intéressés à l’étude de Carrier &
Carrier notaires inc., au 56, rue Fusey, Trois-Rivières
(Québec) G8T 2T7.

Michel Carrier, notaire

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Prenez avis que monsieur JEAN PROVENCHER, en
son vivant domicilié au 206-604, rue Bonaventure,
Trois-Rivières (Québec), est décédé le 3 janvier 2018 à
Trois-Rivières. Un inventaire de ses biens a été dressé
conformément à la loi et peut être consulté par les
intéressés à l’étude de Carrier & Carrier notaires inc., au
56, rue Fusey, Trois-Rivières (Québec) G8T 2T7.

Michel Carrier, notaire

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
AVIS est par les présentes donné que, suite au décès de
MONSIEUR ROGER BELLEROSE, en son vivant domicilié au
3500, rue Ste-Marguerite, Trois-Rivières, province de Québec,
G8Z 1X3, survenu le 31 janvier 2018, un inventaire des
biens du défunt a été fait par les liquidatrices successorales,
mesdames Lyne Bellerose et Manon Bellerose, le 6 mars 2018,
devant Me Marc Damphousse, notaire, conformément à la loi.

Cet inventaire peut être consulté par les intéressés à l’étude
de Me Marc Damphousse, notaire, 240, rue Bonaventure,
Trois-Rivières, province de Québec, G9A 2B1.

Donné ce 6 mars 2018.

Lyne Bellerose et Manon Bellerose, liquidatrices

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Avis est par les présentes donné que, à la suite du décès
de monsieur DENIS DONTIGNY, en son vivant domicilié au
15, rue Bourassa, Trois-Rivières (Québec) G9B 1B9, survenu
le 4 décembre 2017, un inventaire des biens du défunt a
été fait par le liquidateur successoral, Maurice Dontigny, le
5 mars 2018, conformément à la loi. Cet inventaire peut
être consulté par les intéressés à l’étude de Me Marilyn
Montplaisir, notaire, située au 5375, rue St-Joseph, bureau
300, Trois-Rivières (Québec) G8Z 4M5.

Donné ce 5 mars 2018
Me Marilyn Montplaisir, notaire

IMMOBILIER
VENTE

8686 Commerces et bâtisses
commerciales à vendre

DEJEUNER ET DÎNER DEPUIS 15 ANS

Restaurant dans un centre commercial 
populaire à Shawinigan. Bien situé, 
ventes solides, personnel qualifié.

Rentable et non-franchisé.
Appel: 514-267-4730

rochpothier@videotron.ca

IMMOBILIER
LOCATION

8736 À partager ou recherché

SHAWINIGAN - logement à partager avec
dame, 819-913-8754.

8737 Logements à louer

1½, 2½, 3½, Trois-Rivières, chauffés, éclairés
de 300$ à 455$, 819 372-4835, 
www.renaissancecia.com.

1½, 3½, STUDIO, 1er étage, 340$ et +, meu-
blé, ch./écl., câble TV, centre-ville, stat., libre 
imm., 819 376-3372

2½-3½-4½-5½ Semi-meublé ou non, 
rénovés, plancher bois franc 

819 378-9325

2½-3½-4½ ,
Trois-Rivières et secteur Cap, libre imm. et

juil., stat. pas de chien, 819-374-0917

2½ 2½ À LOUERÀ LOUER
repeint à neuf, ch. écl. semi-meublé et propre.

819 996-6452, 819 374-2184

2½, LIBRE JUILLET
meublé, chauffé, éclairé, 345$/mois.

819 373-1927

2½ , RÉNOVÉS, CENTRE-VILLE
chauffés, éclairés, semi-meublés, à partir de
340$/mois. 819 448-5288 ou 448-3804

3½- 4½ - 5½ PROMOTION
en vigueur jusqu’au 28 fév., 2018, pour occu-
pation, au plus tard le 1 juil., 2018,  insonori-
sés, ch./écl., paisibles, excellents services,
concierge, sécuritaire, stats.,près des servi-
ces et UQTR. 819 696-7454.

3½, 4½,TROIS-RIVIÈRES
QUELQUE beaux logements se libèreront,
pour le 1er juil. à différents prix. Appeler pour
information, très beaux app., 819 609-0425

3½,  DOMAINE LAFLÈCHE, près Les Riviè-
res et UQTR. idéal 55 ans et plus. Piscine
creusée, ascen., salle communautaire, gym,
imm béton, très sécuritaire. (819)692-6665 ou
(819) 380-8822

3½ semi-meublé 1er étage  5½ libre imm.
et juil. Près des Rivières, bois et céramique,
2 stats, tranquilles, pas d’animaux 

819 379-4916 ou 819 696-8521

4½, 495$/MOIS 
Entrée lav./séc., lave-vaisselle, intercom, ran-
gement., stationnement., 819 609-0425

4½ 5½, près Les Rivières,
ch./écl., clientèle 50 ans et plus, sécurisé,

intercom., refait à neuf, 
3790 Jacques de Labadi; 565$ à 650$/mois 

819 448-6123

4½  aire ouverte
. Ascenceur, stats int. Plancher béton,

comptoir granite, intercom, très spacieux.
819 609-0425.

4½, GRAND, libre imm. ou juil. 2e-3e étage,
insonorisé, 2 balcons, stat, près Sanctuaire,
50 Des Oblats/Ste-Madeleine 819 698-6692

4½ plusieurs de libres, Trois-Rivières, 500$ 
à 625$, chauffés, éclairés, stationnement 
819 372-4835. www.renaissancecia.com

8737 Logements à louer

4½, près autoroute, libre pas ch./écl., 475$,
819-693-3306, 819-380-8529.

4½, rue Patry, rénovés, 
non ch., non écl, bois flottant

intercom, pas d’animaux. 819 371-8565

5½, 3145 DE BEAUJEU, rénové, lav.-vaiss., 
air-clim., proche UQTR, hôpital et Cégep,
659$/mois non ch. non écl., très sélectif,
enquête de crédit requise 819 383-7878 
ou abounine@hotmail.com

5½-3½ secteur Cap, rue Patry, insonorisé
819 696-3751

5½, 590$, pas ch./écl., près école primaire,  .
819-693-3306, 819-380-8529.

5½, NEUFS, CLIMATISÉS 
Face à la polyvalente Chavigny (secteur
Trois-Rivières Ouest), remise, 819 697-2020

5½ PRÈS université, rue Des Cyprès, ré-
nové, fraîchement peinturé, chauffé, eau
chaude fournie, avec  stat. déneigé, pas
d’animaux, à partir de  675$, 819-373-1829

5½, SECTEUR CAP près de l’autoroute 40,
520$, non ch., non écl.,juillet, 819-698-2586

5 ½, SECTEUR CAP
rez de chaussée ,735$, ch/écl, 

819 373-1927

ARRIÈRE GALERIES DU CAP
4½, non ch. ni écl., stat., 495$, 

819 448-5964

STE-MARGUERITE, rue LaVérendrye, 6½,
près des services, disponible mai

ou juillet. 819-376-7933

8738 Logements à louer
Centre-Mauricie

1 SEUL PAIEMENT, Mont-Carmel, 5 cham-
bres, 935$, capital + intérets + taxes munici-
pale + scolaire + assurance, financement
proprio, 819 370-7468

À  SHAWINIGAN
3½, 4½, 5½, services tout compris, intercom,
piscine, sécuritaire, 1er juil., 819 539-3897.

8761 Chambres à louer

NOUVEAU concept pour travailleur, TV Inter-
net, cuisinette, lav./séch., 140$ pour 4 jours
taxes incluses ou 20$  long terme, pourrait lo-
ger jusqu’à 5 personnes, libre : 819 696-0642

8766 Résidences et
centres d'accueil

À LOUER, promotion, à partir de 927$, *
après condition * 819-996-6452, 

819-374-2184

8768 Entrepôts, garages et
stationnements à louer

CAP PRÈS DE L’AUTOROUTE local  semi-
industriel, 600 volts avec quai de décharge-
ment. 819 375-6585 ou 819 698-6585

SERVICES ET
EXPERTS

8781 Cours et formations

COURS RCR-DEA NIVEAU C

DIMANCHE 18 MARS

www.actionrcr.com

8783 Massothérapie et
soins thérapeutiques

374-4794  ANOUK : SPÉCIAL 
Vous êtes unique, vos besoins le sont aussi

Bitcoin/Crypto monnaies acceptées

8783 Massothérapie et
soins thérapeutiques

(819) 373-3305 / (819) 995-2626
Un  bon massage.

Johanne

MÉLANIE 819 371-7505
Excellent massage, prenez du temps pour
vous. Secteur Ste-Marguerite 9 h à 20 h

8786 Services financiers et
impôts

PRÊTS HYPOTÉCAIRES PRIVÉS
1ER OU 2E RANG

Tél. : 1 866 566-7081

RECEVEZ votre remboursement d’im-
pôt fédéral immédiatement. Rapports
d’impôt provincial et fédéral à partir de 50$
(aide-social 28$), 819 378-8951

8787 Argent à prêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca 

1-866-482-0454

8799 Déménagement,
transport et entreposage

A.L Transport Déménagement, plus de 30
ans d’expérience dans le domaine, permis de
Ctq, assurance complète 819 266-6303

SERVICES
PERSONNELS

8819 Messages personnels

Josée vous reçoit, excellent massage,
très bon service
819 266-8694

SEXY NYMPHO 7/7

Massage ++ plaisirs de 8 h à 22 h
Hélène : 819 266-5329

EMPLOIS

8834 Offres d'emploi

Avant le 15 mars recherche 19 personnes
désirant perdre 9 à 29 livres d’ici 30 jours 

ww.régimesplus.net, 819-548-5752

CUISINIER(ERE) demandé(e) temps plein
de soir; téléphoniste temps partiel fin de
semaine; Pizzera 67, St-Louis de France.
819-379-6767

CUISINIER(ÈRE)
expérience, cv, 35 hres/semaine, soir, fin de

semaine, Pizzéria 67,  610,  Thibeau 
819 378-6767 

CUISINIER(ÈRE), LIVREUR(SE) et
TÉLÉPHONNISTE. Se présenter au 105 rue
St-Laurent. Carmen. 819 374-6271

LE CENTRE Horticole du Cap est à la
recherche de préposé(e) à la tonte de
pelouse avec exp. et de préposé(e) à l’épan-
dage d’engrais avec certificat CD-4 et permis
de conduire valide. Carl : 819 376-1415

8834 Offres d'emploi

Nous recherchons des candidats pour :
TECHNICIEN(NE) EN TRAITEMENTS
DE PELOUSE AVEC EXPÉRIENCE

- Durée d’emploi : avril à octobre
- Temps plein (40 hres/semaine du lundi

au vendredi)
- Salaire compétitif selon expérience
- Posséder un permis d’application de 
pesticide CD4 serait un atout

- Permis de conduire valide obligatoire
Faites parvenir  votre CV
par courriel à l’adresse :

gauthierfj.lise@cgocable.ca

NOUVEAU CONTRAT
CHAUFFEURS-LIVREURS CLASSE 1

Trois-Rivières - Jour et Soir
15 postes disponibles pour le 1er mai

19,50$/h, 20$/h après 6 mois
- Avantages sociaux
- Postes permanents

Francis Richard au 514-788-0599 #145
francis.richard@globalrh.ca

VÉHICULES

8851 Automobiles

À VOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.financementbrisson.net

MARCHANDISES

8872 Divers à donner, à louer,
à échanger ou demandé

NOUVEAU, NOUVEAU, NOUVEAU
On vous débarrasse de tout, succession,

de la cave au grenier et garage.
Appelez-nous 819-380-7811
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DOUCET MME GERTRUDE VÉZINA
ERRATUM

Dans l’avis de Mme Gertrude Vézina
Doucet paru le jeudi 8 mars 2018,
parmi ses arrière-petits-enfants,
nous aurions du lire : son arrière-
petit-fils Mathis.

Entouré de ses proches à l’Institut de
cardiologie de Montréal, le 7 mars
2018, est décédé à l’âge de 64 ans, M.
Marcel Launier, fils de feu Eugène
Launier et de Mme Lucille Geoffroy,
demeurant à Trois-Rivières, secteur
Cap-de-la-Madeleine.
La famille accueillera parents et
ami(e)s au :

Centre Funéraire Rousseau
3300, boul. des Forges

Trois-Rivières, QC
G8Z 1V6

Heure d’accueil: dimanche, jour des
funérailles, à partir de 13 h 30.

Une liturgie de la Parole
sera célébrée dimanche

le 11 mars à 17 h
au Mémorial du centre funéraire.

Il laisse dans le deuil ses enfants: Marc
et Jessica; son petit-fils : Dylan; sa
mère Lucille; ses frères, ses beaux-
frères et ses belles-soeurs; ainsi que
plusieurs cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire témoigner sa recon-
naissance au personnel de l’Institut
de cardiologie de Montréal pour leur
travail exceptionnel.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à la Fondation de
l’Institut de cardiologie de Montréal
(5000, rue Bélanger, Montréal,
Québec, H1T 1C8).
Renseignements: 819 374-6225 
Sans Frais 1 800 246-6225 
Télécopieur : 819 374-6227 
www.centrerousseau.com/avis-de-deces

Entreprise affiliée à la 
Corporation des thanatologues 

du Québec

LAUNIER

M. MARCEL

1953-2018

À Trois-Rivières, le 24 février 2018,
à l’âge de 86 ans, est décédée Mme
Pierrette Parayre.
Elle laisse dans le deuil plusieurs
membres de sa famille et amis.

Il n’y aura pas d’exposition,
toutefois les funérailles 

seront célébrées 
le 10 mars à 14 h,

à l’église Ste-Bernadette,
575, rue Gilbert 

Trois-Rivières, G8T 1R9.
Sincères remerciements au personnel
de la Résidence Cardinal Roy pour
les bons soins que vous lui avez
prodigués.

PARAYRE

MME PIERRETTE

1931-2018

À la Résidence Cooke de Trois-
Rivières, le 4 mars 2018, est décédée à
l'âge de 94 ans, Mme Gisèle Sicard
épouse de feu M. Jean-Jacques
Comtois, demeurant à Trois-Rivières.
La famille accueillera parents et
ami(e)s à la :

Maison funéraire 
Richard et Philibert
1350 Ste-Marguerite

Trois-Rivières
Heures d'accueil : dimanche à partir
de 13 h.

Une liturgie de la Parole 
sera célébrée 

le dimanche 11 mars 2018 à 15 h
en la chapelle de la 
maison funéraire.

Par la suite, les cendres seront 
déposées au Columbarium 

Richard et Philibert.
La défunte laisse dans le deuil sa
fille Lucie Comtois; celles qu'elle
considérait comme ses filles : Sylvie
Sicard (Alain Coté) ainsi que leurs
enfants Etienne, Emile et Louise
Rheault; sa filleule Lynda Hill (Claude
Jutras); sa belle-soeur Sylvia (feu Yvon
Sicard) ainsi que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.
La famille désire exprimer sa
reconnaissance au personnel de la
Résidence Cooke pour les bons
soins prodigués.
Toute marque de sympathie peut se
traduire par un don à une fondation
de votre choix.
Renseignements : 819 378-3838
Télécopieur : 819 375-8146
Courriel :
condoleances@richardphilibert.ca
Site internet :
www.richardphilibert.com

SICARD

MME GISÈLE

935 In Memoriam 935 In Memoriam

Elle aimait la vie, elle aimait les siens.

Tu as été pour tes proches un modèle,

un soutien, une présence aimante.

Nous t’en remercions.

Toutes tes grandes qualités, intelligence,

générosité, humour et sagesse,

sont gravés dans notre mémoire

et nous aident à vivre.

Jamais nous ne t’oublierons.

La douleur est profonde.

Merci à tous ceux et celles
qui nous ont apporté soutien
et réconfort lors du décès de

MME CÉCILE
LAFRENIÈRE DÉZIEL

(survenu le 9 mars 2017)

Son époux Claude Déziel,
les familles Lafrenière et Déziel

DÉJÀ 1AN

ACTIVITÉS

ASSOCIATION DE LA 
FIBROMYALGIE MAURICIE/
CENTRE-DU-QUÉBEC
Initiation à la cuisine végé Samedi 
le 10 mars de 13 h à 14 h. 
Coût: 40 $ par personne. Endroit: 
Resto Végé prêt à manger, 573, 
rue St-Georges, Trois-Rivières. 
Inscription: 819-371-1458

CENTRE DE SANTÉ DES FEMMES
L’écriture: Outil de mieux-être et 
de transformation intérieure, le 
vendredi 9 mars de 13 h 30 à 16 h. 
Inscription: Sur place 15 minutes 
avant le début. Info: 819 378-1661, 
au Centre de santé des Femmes, 
889 rue Du Haut-Boc, 
Trois-Rivières.

MESSE-CONCERT
Samedi, 10 mars, 16 h, église 
Notre-Dame-du-Mont-Carmel. 
Jean-Philippe Lavoie (flûte picco-
lo), donnera un récital dès 15 h 30. 
Animation chantée à 16 h et un 

petit spectacle de 10 minutes 
après la célébration. Concerto 
pour piccolo de Vivaldi. Offrandes 
volontaires. Une collaboration de 
la communauté de Notre-Dame-
du-Mont-Carmel et la Relève Mu-
sicale de Québec.

SPIRITUALITÉ

MARIE MÈRE DE L’ÉGLISE
Le thème de cette année est «La 
miséricorde». La prochaine ren-
contre sera samedi le 10 mars, de 
14 h 30 à 16 h 15, en l’église Sainte-
Bernadette, 575 rue Guilbert. Info: 
819 373-9835

OUVROIR

EBYÔN
Ouverture d’un comptoir vesti-
mentaire dans l’ancienne église 
Saint-Eugène, 160 rue Saint-Al-
phonse à Trois-Rivières, les mardi, 
de 12 h 30 à 15 h 30, mercredi, de 
18 h à 20 h, et jeudi, de 12 h 30 à  
15 h 30. Pour info: 819 944-9434

BABILLARD

La sixième fête hivernale «N’oublie pas tes mitaines» organisée par la 
Municipalité de Saint-Justin a eu lieu samedi. Différentes activités récréa-
tives comme les balades en calèche, les structures gonflables et la grande 
glissade ont amusé petits et grands qui ont pu déguster chocolat chaud, 
tire sur la neige et brochettes de fruits nappés de chocolat. Selon la Muni-
cipalité, l’activité a attiré près de 300 personnes au terrain des loisirs.

 ̽ SAINT-JUSTIN FÊTE L’HIVER

Nouveau service 
en santé mentale

NICOLET (MR) — En collabora-
tion avec Revivre, La Ruche Aire 
Ouverte annonce qu’un nouveau 
service en santé mentale sera 
offert sur le territoire Nicolet-
Yamaska et Bécancour par trois 
organismes communautaires de 
la région et le CIUSSS Bécancour 
et Nicolet-Yamaska. 

L es  p ersonnes vivant  ave c 
un trouble anxieux ,  dépres-
sif et bipolaire pourront ainsi  
avoir accès aux ateliers d’organisa-
tion du programme J’avance! créé 
par Revivre.

À  t e r m e ,  c e  n o u v e a u  s e r-
vice pourrait bénéficier à plus  
de 45 personnes annuellement. 
L e s  a t e l i e r s  d u  p ro g ra m m e 
J’avance! de Revivre constituent 
une démarche de groupe de 10 à 
12 semaines. 

Déjà, plus de 3000 personnes 
ont participé à l’un des cinq 
types d’ateliers offerts ailleurs au 
Québec.

OTTAWA (PC) — Santé Canada 
lance un appel à la vigilance aux 
Canadiennes qui prennent des 
pilules anticonceptionnelles Alysena 
21 et Alysena 28.

L’agence fédérale a publié jeudi 
un communiqué pour prévenir que 
tous les lots de ces médicaments 
d’ordonnance peuvent contenir 
des comprimés ébréchés, et que 
les femmes doivent donc toujours 
vérifier leurs comprimés avec soin 
avant de les prendre. Dans l’éventua-
lité où les comprimés sembleraient 

anormaux – s’il sont ébréchés, qu’ils 
ont des côtés inégaux ou qu’ils sont 
brisés –, Santé Canada recom-
mande de ne pas les prendre et de 
les retourner à la pharmacie pour 
obtenir un remplacement.

L’agence fédérale précise qu’il faut 
examiner attentivement les deux 
côtés de chaque comprimé avant 
de le prendre: le problème pourrait 
ne pas être immédiatement évident, 
car il est impossible de voir l’envers 
des comprimés lorsqu’ils sont dans 
l’emballage coque.

Alysena 21 et Alysena 28 sont des 
médicaments utilisés pour préve-
nir les grossesses ainsi que pour 
traiter l’acné chez les femmes de  
14 ans et plus. Celles qui en consom-
ment ne doivent pas sauter une 
dose, sinon elles risquent de tomber 
enceintes, note Santé Canada.

La compagnie pharmaceutique 
qui commercialise le produit, Apo-
tex, a procédé le 9 février dernier au 
rappel volontaire d’un lot de pilules 
Alysena 28 (lot LF10133A) après 
avoir reçu des plaintes.

Pilule anticonceptionnelle: attention  
aux comprimés abîmés d’Alysena 21 et 28
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Le président accepte une rencontre 
historique avec le leader nord-coréen

JÉRÔME CARTILLIER
Agence France-Presse

WASHINGTON — L’annonce est 
aussi inattendue que specta-
culaire : le président américain 
Donald Trump a accepté jeudi 
de rencontrer prochainement le 
leader nord-coréen Kim Jong-un, 
avec lequel il s’était engagé dans 
une agressive joute verbale depuis 
son arrivée au pouvoir.

Le lieu et la date d’une telle ren-
contre entre le 45e président 
des États-Unis et le dirigeant de 
l’unique dynastie communiste 
qu’est la Corée du Nord, n’ont pas 
été précisés.

Ce rebondissement, impensable 
il y a quelques semaines, inter-
vient après deux années de très 
vives tensions entre Washing-
ton et Pyongyang liées au pro-
grammes nucléaire et balistique 
nord-coréens.

Dans une brève al locution 
devant la West Wing de la Maison-
Blanche, à la nuit tombée, Chung 
Eui-yong, conseiller national sud-
coréen à la Sécurité, a annoncé 
que M. Trump avait accepté l’invi-
tation pour ce sommet historique.

Le leader nord-coréen «a fait 
part de son désir de rencontrer 
le président Trump le plus vite 
possible», a-t-il dit. «Le président 
Trump a apprécié le compte-ren-
du et a dit qu’il rencontrerait Kim 
Jong-un d’ici fin mai pour parvenir 
à la dénucléarisation permanente», 
a-t-il ajouté.

La Maison-Blanche a confir-
mé que le président américain, 
71 ans, avait accepté la proposi-
tion de l’énigmatique dirigeant 
trentenaire.

D’un tweet, Donald Trump, a 
salué de «grands progrès» sur le 
dossier nord-coréen, insistant sur 
le fait que l’homme fort de Pyon-
gyang avait parlé de «dénucléarisa-
tion», pas seulement d’un «gel» des 
activités nucléaires. «Les sanctions 
doivent rester en place jusqu’à ce 
qu’un accord soit trouvé», a-t-il 
ajouté.

Un responsable américain a pré-
cisé qu’aucune lettre du dirigeant 
nord-coréen n’avait été trans-
mise au locataire de la   mais que 
son invitation avait été transmise 
«oralement».

M. Chung a par ailleurs précisé 
que Kim Jong-un s’était engagé à 
œuvrer à la «dénucléarisation» de 
la péninsule coréenne et a promis 
de s’abstenir «de tout nouveau test 
nucléaire ou de missile» pendant 
d’éventuelles négociations.

MAINTIEN DES SANCTIONS
Fils cadet de l’ancien dirigeant 

nord-coréen Kim Jong-il, Kim Jong-
un avait été désigné pour succéder 
à son père dès l’annonce de la mort 
de ce dernier, en décembre 2011.

Cette annonce intervient à l’issue 
de la remarquable détente qui s’est 
amorcée sur la péninsule depuis 
le début de l’année à la faveur 
des Jeux olympiques d’hiver de 
Pyeongchang.

A p r è s  s ’ê t r e  l o n g u e m e n t 
entretenu lundi avec le leader 

nord-coréen Kim Jong-un, M. 
Chung avait assuré que ce dernier 
était désormais prêt à bouger sur le 
dossier longtemps tabou de l’arse-
nal nucléaire de Pyongyang. Il avait 
ajouté le nord était prêt à un «dia-
logue franc» avec les États-Unis 
pour évoquer la dénucléarisation.

Nord et Sud ont décidé selon 
Séoul de la tenue fin avril d’un troi-
sième sommet intercoréen, après 
ceux de 2000 et 2007. Le sommet 
aura lieu dans le village de Pan-
munjom, au milieu de la zone 
démilitarisée qui sépare la Corée 
du Nord de la Corée du Sud.

Le président américain Donald 
Trump avait salué mardi ces signes 

d’ouverture de la Corée du Nord 
tout en appelant à la prudence 
et en réaffirmant que toutes les 
options étaient sur la table.

«Ce serait bien pour le monde, 
bien pour la Corée du Nord, bien 
pour la péninsule, mais nous ver-
rons ce qui va se passer», avait-il 
lancé.

 La Corée du Nord affirme désor-
mais que ses missiles sont en 
mesure d’atteindre le territoire 
américain.

«DICTATURE BRUTALE»
Visé par une série de sanc-

tions imposées par le Conseil de 
sécurité des Nations unies, mais 

aussi américaines,  le régime 
n o rd - c o ré e n  av a i t  j u s q u ’ i c i 
toujours affirmé que le déve-
loppement de son programme 
nucléaire n’était tout simplement 
pas négociable.

Il y a moins de trois semaines, 
M. Trump avait annoncé de nou-
velles sanctions visant à isoler 
encore plus la Corée du Nord, 
quelques heures après l’arrivée 
de sa fille Ivanka en Corée du Sud 
pour la fin des Jeux olympiques.

«Nous devons rester unis pour 
empêcher cette dictature brutale 
de menacer le monde de dévas-
tation nucléaire», avait-il alors 
lancé.

Trump dit oui à Kim Jong-un

À la gare de Séoul, vendredi, un passant s’arrête devant un écran annonçant en manchette la rencontre prochaine du 
président américain Donald Trump et du dirigeant nord-coréen Kim Jong-un. — PHOTO AP, AHN YOUNG-JOON

MIAMI — Les élus du Mississippi ont approu-
vé jeudi un projet de loi interdisant l’avorte-
ment au-delà de 15 semaines de grossesse, 
contre 20 actuellement, faisant de cet État 
conservateur du Sud le plus restrictif pour 
les IVG aux États-Unis.

Le projet de loi, qui se réfère aux «êtres 
humains non nés», a été voté le jour même 
de la Journée internationale des droits des 
femmes.

Le texte comprend des exemptions en cas 
d’urgence médicale pour la mère et d’ano-
malies cérébrales sévères chez le bébé, mais 
ne fait pas d’exception pour les cas d’inceste 

ou de viol. Il instaure des amendes et des 
interdictions d’exercer aux médecins qui 
pratiqueraient un avortement au-delà de la 
15e semaine de grossesse.

Il doit encore être ratifié par le gouverneur 
de l’État, le républicain Phil Bryant, qui a déjà 
annoncé son soutien au texte.

Le Mississippi est situé dans la «ceinture 
de la Bible» (Bible Belt), qui comprend un 
gros quart sud-est des États-Unis et où le 
protestantisme rigoriste et la religion chré-
tienne sont omniprésents.

La question de l’IVG divise profondément 
les États-Unis depuis l’arrêt emblématique 

de la Cour suprême «Roe v. Wade», qui a 
légalisé l’avortement le 22 janvier 1973 
dans tous les États-Unis. La Cour a toute-
fois fixé comme limite le point de «viabilité» 
du foetus, et non un nombre spécifique de 
semaines, se référant plutôt au consensus 
médical de 24 à 28 semaines.

Face aux échecs pour faire abroger «Roe v. 
Wade», les militants antiavortement tentent 
de faire adopter au niveau des États des lois 
de plus en plus restrictives, et rejetées régu-
lièrement par la justice fédérale.

L’Association de défense des droits ci-
viques ACLU a appelé le gouverneur Bryant 

à opposer son veto au texte, avertissant qu’il 
«se retrouvera au centre d’une bataille juri-
dique qui coûtera des dizaines de milliers de 
dollars d’argent public en frais de justice».

La loi va «profondément nuire aux femmes 
pauvres, aux femmes de couleur et aux 
jeunes femmes. Elle ne fera rien pour ren-
forcer la sécurité des avortements ou pour 
soutenir le choix des femmes», a dénoncé 
Jennifer Riley Collins, la responsable de 
l’ACLU au Mississippi.

Fin janvier, le Sénat avait échoué à faire 
interdire les avortements au-delà de la 
20e semaine au niveau fédéral.  AFP

Les élus du Mississippi votent une loi restrictive sur l’avortement

le monde
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La Presse canadienne

OTTAWA — Le Québec est l’une 
des trois provinces où le plus 
grand nombre de familles seront 
touchées par les restrictions sur le 
fractionnement du revenu impo-
sées par le ministre fédéral des 
Finances, Bill Morneau, selon le 
Directeur parlementaire du bud-
get (DPB).

Un peu plus de 4000 familles 
québécoises paieraient davan-
t a g e  d’ i m p ô t s  e n  v e r t u  d e s 
modifications apportées par le 
ministre Morneau à sa réforme en 
décembre. Cela pourrait engen-
drer des revenus supplémentaires 
de 22,7 millions $ pour la province 
en 2018-2019.

Le DPB a dévoilé une étude qui 

présente trois scénarios d’appli-
cation des nouvelles règles en 
matière de fractionnement du 
revenu parce qu’il «n’a pas été en 
mesure d’établir clairement quelles 
personnes» y seraient assujetties.

«La proposition est relative-
ment floue et ouvre la porte à plu-
sieurs interprétations, a constaté 
le directeur parlementaire du 
budget, Jean-Denis Fréchette. Ça 
va être difficile pour l’Agence du 
revenu du Canada d’appliquer ces 
règlements-là.»

Le ministre Morneau avait 
annoncé en décembre des modifi-
cations à sa controversée réforme 
fiscale qui visaient pourtant à 
la simplifier. Ces mesures sont 
entrées en vigueur le 1er janvier.

La réforme vise à éviter la créa-
tion de sociétés privées dans le 

strict but d’économiser de l’im-
pôt. Cette pratique de plus en 
plus répandue permet à certains 

professionnels et aux entrepre-
neurs de fractionner leur revenu 
entre les membres de leur famille 
même si ceux-ci ne travaillent pas 
pour eux.

Les conjoints des propriétaires 
qui sont âgés de 65 ans ou plus ne 
seront pas touchés, pas plus que les 
adultes qui travaillent en moyenne 
20 heures par semaine pour l’entre-
prise familiale, et les adultes âgés 
de 25 ans ou plus qui possèdent au 
moins 10 % de l’entreprise.

Les gens qui ne répondront pas 
à ces critères devront prouver 
qu’ils ont contribué à l’entreprise 
de façon raisonnable pour être 
exempts des nouvelles mesures.

Le premier scénario du DPB 
exempte les conjoints âgés de 25 
ans et plus, le deuxième exclut éga-
lement les enfants âgés de 25 ans 

et plus et le troisième écarte seu-
lement les conjoints des proprié-
taires majoritaires d’une société 
privée. Le montant qui pourrait 
ainsi être récupéré par le gouverne-
ment fédéral varie de 262 millions 
$ à 659 millions $ lors de l’année 
budgétaire 2018-2019, selon ces 
estimations. Une somme minime 
lorsqu’on considère que les reve-
nus prévus pour l’année financière 
en cours s’élèvent à 323,4 milliards 
$.

Les prévisions de revenu du DPB 
sont en moyenne 90 % plus élevées 
que celles émises par le ministère 
fédéral des Finances, ce qui fait sur-
sauter la Fédération canadienne de 
l’entreprise indépendante (FCEI).

Elle demande au ministre Mor-
neau de suspendre l’application 
de sa réforme durant un an.

RÉFORME FISCALE 

Des règles floues, selon un rapport

Le ministre des Finances, Bill Mor-
neau. — LA PRESSE CANADIENNE

La Presse canadienne

VANCOUVER — L’homme au 
coeur d’une controverse entou-
rant la récente visite du premier 
ministre Justin Trudeau en Inde 
affirme qu’il a renoncé au terro-
risme et ne milite plus pour le 
séparatisme sikh.

Jaspal Atwal a déclaré jeudi que 
depuis sa condamnation pour 
avoir tenté de tuer un ministre 
indien en 1986, il s’est efforcé de 
trouver des moyens de contri-
buer à la société canadienne, ce 
qui explique entre autres ses ren-
contres avec des politiciens de 

divers partis.
Avant son récent départ pour 

un voyage en Inde, il a indiqué 
avoir joint le député libéral fédéral 
Randeep Sarai pour voir s’il pour-
rait avoir la chance de participer 
à une réception avec M. Trudeau.

M. Atwal a pris part à la réception 
à Mumbai, où il a notamment été 
photographié avec Sophie Gré-
goire, la femme de Justin Trudeau, 
causant une tourmente politique 
et diplomatique.

Une invitation reçue par M. Atwal 
pour une autre réception à New 
Delhi a été annulée dès que la 
nouvelle de sa présence sur la liste 
d’invités a circulé dans les médias.

Dans une mise au point orga-
nisée par le bureau du premier 
ministre, le conseiller à la sécu-
rité nationale de M. Trudeau a 
laissé entendre que la présence de 
M. Atwal avait été orchestrée par 
des factions au sein du gouver-
nement indien. Celles-ci auraient 
voulu jeter un froid et éviter un 
trop grand rapprochement du 
premier ministre indien Naren-
dra Modi avec un gouvernement 
étranger jugé peu enclin à soutenir 
l’unité de l’Inde face aux velléités 
séparatistes.

Un porte-parole officiel du gou-
vernement indien a réfuté cette 
théorie.

L’invité controversé du Canada en 
Inde dit avoir renoncé au terrorisme
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HOCKEY

LIGUE NATIONALE DE HOCKEY

LNAH
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Sorel-Tracy 36 23 7 5 1 160 126 52
Jonquière 36 20 11 3 2 142 122 45
R.-Du-Loup 36 19 14 2 1 152 155 41
Thet. Mines 36 19 16 1 0 136 135 39
St.-Georges 36 16 17 3 0 126 136 35
T.-Rivières 36 11 22 1 2 123 165 25

SÉRIES ÉLIMINATOIRES
PREMIER TOUR (4 DE 7)
Vendredi 9 mars
Trois-Rivières à Sorel, 20h
St-Georges à Jonquière, 20h
Thetford à Rivière-du-Loup, 20h
Samedi 10 mars
Sorel à Trois-Rivières, 15h
Rivière-du-Loup à Thetford, 20h
Dimanche 11 mars
Jonquière à St-Georges, 15h

HOCKEY

LHSAAAQ
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Louiseville 22 19 2 1 0 119 61 39
La Tuque 22 13 8 2 0 94 92 27
St-Cyrille 22 13 9 0 0 116 93 26
St-Léonard 22 12 8 2 0 90 85 26
Bécancour 22 12 9 1 0 105 100 25
Waterloo 22 10 9 3 1 104 102 23
Cap-Madeleine 22 9 11 2 0 82 107 20
Donnacona 22 8 12 2 0 84 87 18
Windsor 22 7 14 1 0 94 125 15
Joliette 22 7 14 1 0 83 119 15

SÉRIES ÉLIMINATOIRES
QUARTS DE FINALE (4 DE 7)
Louiseville élimine Joliette 4-0
La Tuque élimine Windsor 4-1
St-Cyrille élimine Waterloo 4-1
St-Léonard élimine Bécancour 4-2
DEMI-FINALES (4 DE 7)
Vendredi 2 mars
St-Léonard  7 Louiseville 5
St-Cyrille 3 La Tuque 5
Samedi 3 mars
St-Cyrille 4 La Tuque 3
Dimanche 4 mars
Louiseville 3 St-Léonard 2 (P)
Vendredi 9 mars
La Tuque à St-Cyrille, 20h30
(La série est égale 1-1)
St-Léonard à Louiseville, 20h30
(La série est égale 1-1)
Samedi 10 mars
Louiseville à St-Léonard, 20h
La Tuque à St-Cyrille, 20h30

COLLÉGIAL
SECTION NORD-EST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Thetford 36 24 8 3 1 141 96 52 

Ste-Foy 36 23 10 0 3 141 108 49

Alma 36 16 12 7 1 128 123 40

St-Lawrence 36 15 17 1 3 101 114 34

SECTION CENTRE-DU-QUÉBEC
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Ch.-Lennoxville 36 27 7 1 1 136 86 56

St-Hyacinthe 36 27 9 0 0 152 89 54

Laflèche 36 8 24 2 2 91 186 20

Sorel-Tracy 36 6 28 0 2 80 174 14

SECTION SUD-OUEST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Lionel-Groulx 36 24 10 1 1 170 122 50

A.-Laurendeau 36 23 10 3 0 134 92 49

St-Laurent 36 13 20 3 0 114 143 29

Dawson 36 10 23 3 0 116 171 23

SÉRIES ÉLIMINATOIRES
PREMIER TOUR (2 DE 3)
St. Lawrence gagne la série 2-0

Alma gagne la série 2-0

DEUXIÈME TOUR (2 DE 3)
Vendredi 9 mars
A.-Laurendeau à St-Hyacinthe, 

19h30

Alma à Thetford, 20h

Samedi 10 mars
Ste-Foy à Lionel-Groulx, 14h30

UNIVERSITAIRE
SÉRIES ÉLIMINATOIRES
Troisième Ronde
Dimanche 4 mars
Concordia 2 McGill 6 
(McGill gagne la série 2-1)
Coupe Queen
Samedi 10 mars
Brock à McGill, 19h15  
(à St. Catharines, en Ontario)

LHJAAAQ
SECTION MARTIN ST-LOUIS
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Longueuil 49 38  8 3 0 246 134 79
Granby 48 35 9 3 1 231 133 74
Valleyfield 49 24 19 3 3 214 183 54
Chambly 49 21 26 0 2 194 233 44
Princeville 49 14 31 3 1 175 268 32
St-Lazare 49 10 34 4 1 128 237 25

SECTION ALEXANDRE BURROWS
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Terrebonne 49 43 5 1 0 347 141 87
St-Jérôme 49 34 13 2 0 236 160 70
Gatineau 49 28 16 3 2 220 218 61
Montréal-Est 49 24 22 3 0 202 213 51
St-Gabriel 48 14 30 4 0 173 263 32
Montréal-Nord 49 8 40 1 0 127 310 17
PREMIÈRE RONDE (2 de 3)
Mercredi  7 mars
Chambly 10 St-Gabriel 0
(Chambly gagne la série 2-0)
Jeudi  8 mars
Montréal-Est 11 Princeville 3
(Montréal-Est gagne la série 2-0)

SOMMAIRES

LAH
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Lehigh Valley 60 38 15 3 4 212 176 83
Providence 59 35 19 3 2 174 141 75
Scranton 56 33 17 4 2 182 161 72
Charlotte 60 33 24 0 3 198 174 69
Bridgeport 58 28 22 5 3 155 151 64
Hartford 61 26 27 5 3 163 204 60
Springfield 59 27 28 3 1 168 185 58
Hershey 60 24 27 4 5 162 196 57

SECTION NORD
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Toronto 58 40 16 1 1 189 127 82
Syracuse 59 35 18 3 3 184 154 76
Rochester 59 29 15 9 6 178 160 73
Utica 59 29 20 6 4 168 170 68
Laval 59 22 29 6 2 169 207 52
Belleville 61 22 35 1 3 145 221 48
Binghamton 58 19 30 6 3 141 183 47

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Manitoba 59 35 16 4 4 202 149 78
Chicago 58 32 18 6 2 184 156 72
G. Rapids 59 31 21 1 6 184 171 69
Iowa 57 27 18 8 4 178 176 66
Milwaukee 59 30 24 4 1 167 184 65
Rockford 59 29 24 3 3 179 183 64
Cleveland 56 20 29 4 3 138 184 47

SECTION PACIFIQUE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Texas 60 31 21 5 3 175 180 70
Tucson 52 30 17 4 1 163 141 65
San Diego 52 30 19 2 1 172 153 63
San Antonio 60 27 24 9 0 153 173 63
Ontario 53 28 19 4 2 153 147 62
Stockton 52 27 20 2 3 166 152 59
San Jose 52 24 22 3 3 128 149 54
Bakersfield 52 22 21 8 1 142 164 53
Mercredi 7 mars
Providence 6 Laval 3
Iowa 2 Texas 4
Ontario 2 Stockton 0
Vendredi 9 mars
Texas à Tucson, 13h05.
Hershey à Syracuse, 19h.
Springfield à Utica, 19h.
Providence à Rochester, 19h05.
Scranton Binghamton, 19h05.
Bridgeport à L. Valley, 19h05.
Hartford à Charlotte, 19h15.
Belleville à Laval, 19h30.
Chicago à Milwaukee, 20h.
Iowa à San Antonio, 20h30.
Cleveland à San Jose, 22h.
San Diego à Ontario, 22h.
Stockton à Bakersfield, 22h.
Samedi 10 mars
Texas à Tucson, 13h05.
Providence à Toronto, 16h.
Hartford à Charlotte, 18h.
Rochester à Syracuse, 19h.
Belleville à Laval, 19h.
Rockford à Milwaukee, 19h.
G. Rapids à Scranton, 19h05.
Utica à Springfield, 19h05.
Hershey à Binghamton, 19h05.
L. Valley à Bridgeport, 19h30.
Manitoba à Chicago, 20h.
Cleveland à San Jose, 20h30.
San Diego à Bakersfield, 22h.

MIDGET AAA
SECTION LA COOP
 MJ V D DP DF BP BC Pts
St-François 40 26 11 1 2 153 123 77
Lévis 40 25 13 2 0 139 97 75
T.-Rivières 40 24 10 3 3 123 98 75
Jonquière 40 16 18 2 4 108 124 48
C. N.-Dame 40 13 23 2 2 98 160 39

SECTION TACKS
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Magog 40 27 7 4 2 161 114 84
Châteauguay 40 24 15 1 0 140 123 65
St-Hyacinthe 40 22 14 2 2 122 116 63
Lac-St-Louis 40 21 15 3 1 143 141 62
C.C.-LeMoy. 40 17 17 4 2 130 143 51

SECTION C.C.M.
 MJ V D DP DF BP BC Pts
St-Eustache 40 25 14 1 0 158 110 74
Gatineau 40 24 15 1 0 134 115 69
C.E.-Blondin 40 19 16 3 2 132 125 60
L.-Montréal 40 10 26 2 2 84 139 34
Amos 40 7 27 4 2 90 187 24
Trois-Rivières élimine Lévis 3-0
St-Eustache élimine Gatineau 3-1
Magog élimine Jonquière 3-1
Châteauguay élimine SSF 3-0
TROISIÈME RONDE (4 de 7)
Vendredi 9 mars
Châteauguay à Magog, 19h
T.-Rivières à St-Eustache, 19h15
Samedi 10 mars
T.-Rivières à St-Eustache, 19h15
Dimanche 11 mars
Châteauguay à Magog, 13h30
Vendredi 16 mars
St-Eustache à T.-Rivières, 19h
Magog à Châteauguay, 19h35

LHJMQ
SECTION EST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Rimouski 63 40 16 6 1 215 160 87
Victoriaville 63 37 20 4 2 241 188 80
Québec 64 37 21 3 3 214 191 80
B.-Comeau 63 29 29 4 1 211 234 63
Chicoutimi 63 26 32 4 1 187 214 57
Shawinigan 64 16 42 6 0 177 278 38

SECTION OUEST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
B.-Boisbriand 62 45 10 4 3 254 171 97
Drum. 63 40 19 3 1 249 182 84
R.-Noranda 64 35 19 7 3 219 171 80
Sherbrooke 64 31 22 7 4 212 222 73
Gatineau 60 31 22 3 4 198 180 69
Val-d’Or 63 19 37 5 2 161 278 45

SECTION MARITIMES
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Halifax 64 41 16 6 1 250 208 89
A.-Bathurst 63 39 15 7 2 246 167 87
Charl. 63 34 23 6 0 191 200 74
Cap-Breton 63 29 27 6 1 214 238 65
Moncton 64 25 31 5 3 212 263 58
St-Jean 63 14 38 9 2 165 271 39
Lundi 5 mars
Drummondville 1 Chicoutimi 3
Mardi 6 mars
Val-d’Or 1 R.-Noranda 7
Halifax 3 Rimouski 1
Mercredi 7 mars
Moncton 2 Cap-Breton 4
Charlottetown 3 Saint-Jean 5
Chicoutimi 1 Sherbrooke 6
B.-Comeau 6 Shawinigan 2
Drummondville 3 Boisbriand 4 (P)
Jeudi 8 mars
Québec 5 Rouyn-Noranda 1
Vendredi 9 mars
Charlottetown au Cap-Breton, 
18h.
A.-Bathurst à Saint-Jean, 18h.
Shawinigan à Victoriaville, 19h.
Chicoutimi à Gatineau, 19h30.
Québec à Val-d’Or, 19h30.
B.-Comeau à Rimouski, 19h30.
Sherbrooke à B.-Boisbriand, 
19h30.
Samedi 10 mars
B.-Comeau à Rimouski, 15h.
Halifax à A.-Bathurst, 15h30.
Chicoutimi à Shawinigan, 16h.
Charlottetown au Cap-Breton, 
18h.
Moncton à Saint-Jean, 18h.
Drummondville à Val-d’Or, 19h.
Dimanche 11 mars
B.-Boisbriand à Victoriaville, 15h.
Drummondville à R.-Noranda, 
15h.
Sherbrooke à Gatineau, 16h.

MARQUEURS
NOTE:en date du 8 mars.
 MJ B A Pts
Barré-Boulet, B.-B. 61 51 58 109
Abramov, Victoriaville 52 37 57 94
Alain, B.-B. 61 40 42 82
Klima, Chicoutimi 63 36 44 80
Somppi, Halifax 55 28 52 80
Lafrenière, Rimouski 57 42 36 78
Comtois, Victoriaville 50 41 35 76
Zadina, Halifax 53 40 35 75
Kosorenkov, Victo. 58 33 41 74
Batherson, B.-B. 47 27 46 73
Martel, B.-Comeau 62 36 36 72
McKenna, Moncton 64 33 38 71
Fortier, Halifax 58 31 40 71
Morand, A.-Bathurst 61 23 48 71
Veleno, Drum. 59 17 53 70
Nadeau, Rimouski 55 23 46 69
Dove-Mcfalls, Rimouski 61 21 48 69
Phelan, Moncton 60 28 40 68

MARQUEURS
NOTE: en date du 7 mars.
 B A Pts
Kucherov, TB 33 53 86
Malkin, Pit 37 45 82
McDavid, Edm 30 50 80
Mackinnon, Col 32 46 78
Stamkos, TB 27 51 78
Giroux, Phi 23 55 78
Kessel, Pit 27 49 76
Wheeler, Win 18 57 75
Hall, NJ 30 44 74
Gaudreau, Cal 20 54 74
Ovechkin, Was 40 32 72
Kopitar, LA 27 44 71
Voracek, Phi 14 57 71
Crosby, Pit 22 48 70
Barzal, NYI 18 51 69
E. Staal, Minn 36 31 67
Tavares, NYI 31 36 67
Marchand, Bos 28 38 66
Barkov, Flo 25 41 66
Marchessault, Vegas 22 43 65
Bailey, NYI 17 48 65
Rantanen, Col 22 42 64
Kuznetsov, Was 20 44 64
Couturier, Phi 29 34 63
Kane, Chi 24 39 63
Seguin, Dal 36 26 62
Laine, Win 38 23 61
Pastrnak, Bos 23 38 61
Stone, Ott 20 41 61
Smith, Vegas 22 38 60
Draisaitl, Edm 21 39 60
Perron, Vegas 16 44 60
Karlsson, Vegas 35 24 59
Radulov, Dal 24 35 59
Monahan, Cal 29 29 58

RENDEMENT - CANADIEN
NOTE: en date du 8 mars.
 MJ B A PTS
Gallagher  66 24 17 41
Galchenyuk  66 15 24 39
Pacioretty  64 17 20 37
Drouin  61 10 23 33
Petry  66 10 22 32
Byron  66 16 12 28
Danault  51 8 17 25
Hudon  60 8 16 24
Shaw  47 10 10 20
Weber  26 6 10 16
Reilly  42 2 12 14
Lehkonen  50 5 8 13
Benn  63 4 9 13
Carr  24 4 9 13
Deslauriers  42 7 4 11
Froese  41 3 8 11
Shaw  57 4 6 10
Alzner  66 1 9 10
De La Rose  39 3 5 8
Mete  49 0 7 7
Scherbak  13 2 2 4
Schlemko  34 1 3 4
Juulsen  7 1 0 1
Niemi  17 0 1 1
Price  43 0 0 0
Lindgren  11 0 0 0
McCarron  8 0 0 0
Hemsky  7 0 0 0
Valiev  1 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Niemi  4 6 3 45 0 3,40 ,903
Lindgren  4 6 2 28 2 2,57 ,920

RENDEMENT - SÉNATEURS
NOTE: en date du 8 mars.
 MJ B A PTS
Stone  56 20 41 61
Karlsson  60 7 42 49
Hoffman  65 19 25 44
Duchene  65 19 23 42
Dzingel  63 17 11 28
Ryan  45 8 19 27
Pageau  61 10 12 22
Smith  51 5 13 18
Pyatt  64 6 11 17
Chabot  46 5 12 17
Gaborik  38 8 8 16
Ceci  65 5 11 16
Burrows  54 4 5 9
Borowiecki  35 3 6 9
Wideman  16 3 5 8
Paajarvi  62 4 2 6
Claesson  48 1 5 6
McCormick  14 2 2 4
White  15 2 1 3
Condon  24 0 2 2
Chlapik  10 0 2 2
Paul  11 1 0 1
Harpur  28 0 1 1
Brown  4 0 1 1
Anderson  48 0 0 0
O’Brien  4 0 0 0
Rodewald  4 0 0 0
Jaros  2 0 0 0
Burgdoerfer  1 0 0 0
Blunden  1 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Anderson  19 20 6 145 2 3,26 ,901
Condon  4 12 5 67 0 3,24 ,901

NBA
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 G P Moy. Diff.
x-Toronto 47 17 ,734 —
Boston 45 20 ,692 21/2
Philadelphie 35 29 ,547 12
New York 24 41 ,369 231/2
Brooklyn 21 45 ,318 27

SECTION SUD-EST
 G P Moy. Diff.
Washington 37 28 ,569 —
Miami 35 31 ,530 21/2
Charlotte 28 38 ,424 91/2
Orlando 20 45 ,308 17
Atlanta 20 45 ,308 17

SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
Cleveland 38 26 ,594 —
Indiana 37 28 ,569 11/2
Milwaukee 34 31 ,523 41/2
Detroit 29 36 ,446 91/2
Chicago 22 42 ,344 16

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION SUD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Houston 51 13 ,797 —
La N.-Orléans 38 26 ,594 13
San Antonio 37 27 ,578 14
Dallas 20 45 ,308 311/2
Memphis 18 46 ,281 33

SECTION NORD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Portland 39 26 ,600 —
Minnesota 38 28 ,576 11/2
Okl. City 37 29 ,561 21/2
Utah 35 30 ,538 4
Denver 35 30 ,538 4

SECTION PACIFIQUE
 G P Moy. Diff.
Golden State 50 14 ,781 —
L.A. Clippers 34 29 ,540 151/2
L.A. Lakers 29 35 ,453 21
Sacramento 20 45 ,308 301/2
Phoenix 19 47 ,288 32
Mardi 6 mars
Atlanta 90 Toronto 106
Philadelphie 128 Charlotte 114
Miami 113 Washington 117
Houston 122 Okl. City 112
Denver 107 Dallas 118
New York 87 Portland 111
Brooklyn 101 Golden State 114
N.-Orléans 121 L.A. Clippers 116
Mercredi 7 mars
Utah 104 Indiana 84
Memphis 110 Chicago 119
Houston 110 Milwaukee 99
Toronto 121 Detroit 119
N.-Orléans 114 Sacramento 101
Cleveland 113 Denver 108
Orlando 107 L.A. Lakers 108
Jeudi 8 mars
Brooklyn 125 Charlotte 111
Philadelphie 99 Miami 108
Boston au Minnesota, 20h.
Phoenix à Okl. City, 20h.
San Antonio à G. State, 22h30.
Vendredi 9 mars
Atlanta en Indiana, 19h.
Chicago à Detroit, 19h.
Houston à Toronto, 19h30.
Washington à N.-Orléans, 20h.
New York à Milwaukee, 20h.
Utah à Memphis, 20h.
L.A. Lakers à Denver, 21h.
Orlando à Sacramento, 22h.
Golden State à Portland, 22h.

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Tampa Bay 68 47 17 2 2 42 250 189 98 24-6-2-0 23-11-0-2 8-1-1-0 G-4
Boston 65 42 15 6 2 39 218 165 92 24-7-4-0 18-8-2-2 7-3-0-0 G-5
Toronto 68 39 22 5 2 33 223 195 85 22-8-2-0 17-14-3-2 5-3-1-1 P-4
SECTION MÉTROPOLITAINE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Pittsburgh 68 39 25 2 2 37 224 205 82 25-8-1-0 14-17-1-2 7-3-0-0 G-3
Washington 66 37 22 6 1 34 203 197 81 23-9-2-0 14-13-4-1 5-5-0-0 P-1
Philadelphie 68 34 23 5 6 32 201 201 79 16-11-3-3 18-12-2-3 5-4-0-1 P-5
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
New Jersey 68 34 26 4 4 30 201 206 76 18-14-2-1 16-12-2-3 4-6-0-0 P-1
Columbus 68 35 28 1 4 29 185 191 75 21-11-1-1 14-17-0-3 6-4-0-0 G-3
Floride 65 33 25 4 3 31 198 204 73 20-9-1-2 13-16-3-1 7-2-1-0 G-1
Caroline 67 29 27 8 3 26 178 204 69 16-12-5-1 13-15-3-2 2-6-2-0 P-2
N.Y. Islanders 67 29 29 7 2 26 216 241 67 16-12-3-1 13-17-4-1 2-5-2-1 P-7
N.Y. Rangers 68 30 32 2 4 27 192 217 66 18-13-2-2 12-19-0-2 3-6-1-0 P-2
Detroit 67 26 30 10 1 22 175 203 63 13-14-7-1 13-16-3-0 2-6-2-0 P-5
Montréal 67 25 31 6 5 23 171 211 61 16-10-4-4 9-21-2-1 3-3-2-2 P-3
Ottawa 66 23 32 4 7 21 180 231 57 14-13-2-4 9-19-2-3 3-5-0-2 P-1
Buffalo 68 22 35 10 1 21 164 222 55 10-19-3-1 12-16-7-0 5-5-0-0 G-1

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Nashville 67 44 14 4 5 39 220 170 97 24-7-1-2 20-7-3-3 10-0-0-0 G-10
Winnipeg 67 41 17 7 2 39 226 177 91 24-7-2-0 17-10-5-2 8-2-0-0 G-4
Minnesota 67 38 22 5 2 35 210 192 83 24-5-5-1 14-17-0-1 7-2-0-1 G-2
SECTION PACIFIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Vegas 67 43 19 3 2 41 230 184 91 24-7-1-1 19-12-2-1 5-4-1-0 G-1
Anaheim 68 34 22 5 7 30 192 187 80 19-9-3-2 15-13-2-5 7-2-0-1 P-1
San Jose 66 35 22 6 3 31 196 184 79 19-10-2-1 16-12-4-2 5-4-1-0 P-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Dallas 67 37 24 4 2 33 195 176 80 23-10-3-0 14-14-1-2 4-4-2-0 P-2
Colorado 67 35 24 7 1 34 210 200 78 23-8-2-0 12-16-5-1 4-2-4-0 P-3
Los Angeles 66 36 25 5 0 34 192 165 77 16-12-3-0 20-13-2-0 6-4-0-0 P-1
Calgary 68 33 25 5 5 31 193 200 76 14-15-3-1 19-10-2-4 3-5-2-0 G-1
St. Louis 66 35 26 5 0 32 180 176 75 20-14-0-0 15-12-5-0 2-6-2-0 P-1
Chicago 67 29 30 7 1 28 190 196 66 16-14-3-0 13-16-4-1 5-5-0-0 G-1
Edmonton 66 28 34 3 1 25 187 219 60 14-17-2-0 14-17-1-1 5-5-0-0 G-1
Vancouver 67 25 33 6 3 25 181 219 59 12-16-5-1 13-17-1-2 3-4-3-0 P-1
Arizona 66 21 34 6 5 20 160 214 53 12-18-1-3 9-16-5-2 7-2-1-0 G-1

LNH
Mercredi 7 mars
Calgary 5 Buffalo 1
Pittsburgh 5 Philadelphie 2
Arizona 2 Vancouver 1
Jeudi 8 mars
Colorado 4 Columbus 5 (P)
Winnipeg 3 New Jersey 2
Philadelphie 2 Boston 3
Vegas 4 Detroit 0
N.Y. Rangers 3 Tampa Bay 5
Buffalo 4 Ottawa 3 (F)
Montréal 0 Floride 5
Anaheim 2 Nashville 4
Caroline à Chicago, 20h30.
N.Y. Islanders à Edmonton, 21h.
Washington à Los Angeles, 
22h30.
St. Louis à San Jose, 22h30.
Vendredi 9 mars
Detroit à Columbus, 19h.
Calgary à Ottawa, 19h30.
Anaheim à Dallas, 20h30.
Minnesota à Vancouver, 22h.
Samedi 10 mars
Vegas à Buffalo, 13h.
Chicago à Boston, 13h.
Winnipeg à Philadelphie, 13h.
Montréal à Tampa Bay, 13h.
Arizona au Colorado, 15h.
Washington à San Jose, 16h.
St. Louis à Los Angeles, 16h.
Pittsburgh à Toronto, 19h.
N.Y. Rangers en Floride, 19h.
New Jersey à Nashville, 20h.
Minnesota à Edmonton, 22h.
Dimanche 11 mars SOCCER

LHPS - M18
SECTION EST
 MJ V D DP BP BC Pts
Lévis 27 21 3 3 151 77 45
Clarétain 28 21 6 1 124 86 43
St-Bernard 27 16 7 4 109 76 36
CMI 26 16 9 1 103 80 33
A.-Lorette 27 13 11 3 107 103 29
Riv.-du-Loup 25 5 17 3 72 130 13
St-Joseph 27 5 22 0 62 144 10

SECTION OUEST
Mont-Ste-Anne 25 19 5 1 117 78 39
Verbe-Divin 29 17 8 4 105 87 38
Georges-Vanier 25 17 7 1 90 78 35
L.-Teasdale 23 14 7 2 119 73 30
Des Sources 24 11 12 1 73 87 23
Ste-Anne 26 4 17 5 63 119 13
St-Hilaire 27 4 23 0 70 147 8
Vendredi 9 mars
L.-Teasdale à G.-Vanier, 10h15
Des Sources à St-Hilaire, 12h30
Ste-Anne à Mont-Ste-Anne, 
12h30

MLS
ASSOCIATION DE L’EST
 MJ V D N BP BC Pts
Columbus 1 1 0 0 2 0 3
New York City 1 1 0 0 2 0 3
Philadelphie 1 1 0 0 2 0 3
D.C. United 1 0 0 1 1 1 1
Orlando 1 0 0 1 1 1 1
Chicago 0 0 0 0 0 0 0
New York 0 0 0 0 0 0 0
Montréal 1 0 1 0 1 2 0
N.-Angleterre 1 0 1 0 0 2 0
FC Toronto 1 0 1 0 0 2 0
Atlanta 1 0 1 0 0 4 0

ASSOCIATION DE L’OUEST
 MJ V D N BP BC Pts
Houston 1 1 0 0 4 0 3
San Jose 1 1 0 0 2 1 3
L.A. Galaxy 1 1 0 0 2 1 3
Vancouver 1 1 0 0 2 1 3
Los Angeles FC 1 1 0 0 1 0 3
Dallas 1 0 0 1 1 1 1
Salt Lake 1 0 0 1 1 1 1
Colorado 0 0 0 0 0 0 0
Minnesota 1 0 1 0 2 3 0
Portland 1 0 1 0 1 2 0
Seattle 1 0 1 0 0 1 0
Kansas City 1 0 1 0 0 2 0
Samedi 10 mars
Montréal à Columbus, 13h
Colorado en N.-Angleterre, 13h30
L.Angeles FC à Salt Lake, 15h30
Vancouver à Houston, 18h
Kansas City à Chicago, 18h
Portland à New York, 19h
Minneosta à Orlando, 19h30

Montréal 0
Floride 5
Première période
1. Floride, Huberdeau 21 (Tro-
check, Dadonov) 16:16 (an)
Pénalité(s) — Petrovic Flo 13:08, 
Banc Mon 14:28.

Deuxième période
2. Floride, Bjugstad 15 (Barkov, 
Yandle) 1:41
3. Floride, Haley 3 (Mackenzie) 
2:44
Pénalité(s) — Banc Mon 10:06, 
Petrovic Flo 14:58.

Troisième période
4. Floride, Dadonov 21 (Yandle, 
Barkov) 1:23
5. Floride, Trocheck 26 (Yandle) 
14:56 (dn)
Pénalité(s) — Huberdeau Flo 
12:42, Huberdeau Flo 14:46.

Tirs au but
Montréal 10 17 13 — 40
Floride 12 12 8 — 32
Gardiens — Montréal: Charlie 
Lindgren (P, 4-6-2); Floride: 
Roberto Luongo (G, 13-7-2).
Avantages numériques — 
Montréal: 0-4; Floride: 1-2.
Arbitres — Justin StPierre, Kelly 
Sutherland. Juges de lignes — 
Libor Suchanek, Derek Nansen.
Assistance — 14,901.

BASKETBALL

Colorado 4
Columbus 5 (P)
Première période
1. Colorado, Barrie 9 (Rantanen) 
6:55
2. Colorado, Soderberg 13 
(Comeau) 7:07
3. Columbus, Jenner 7 (Wen-
nberg) 7:49
Pénalité(s) — Johnson Clb 12:33, 
Jones Clb 16:46.

Deuxième période
4. Columbus, Vanek 18 (Jenner, 
Murray) 1:19
5. Columbus, Werenski 14 
(Jones, Dubois) 12:36 (an)
6. Columbus, Vanek 19 (Jones, 
Werenski) 15:52
Pénalité(s) — Bourque Col 2:45, 
Zadorov Col 4:35, Girard Col 
11:33, Jost Col 19:43.

Troisième période
7. Colorado, Landeskog 22 (Ran-
tanen, Mackinnon) 13:26 (an)
8. Colorado, Soderberg 14 (Sans 
aide) 16:42
Pénalité(s) — Zadorov Col 5:50, 
Dubinsky Clb 11:36.

Prolongation
9. Columbus, Jones 11 (Dubois, 
Panarin) :59
Pénalité(s) — Aucune pénalité.

Tirs au but
Colorado 5 10 10 2 — 27
Columbus 10 14 19 1 — 44
Gardiens — Colorado: Semyon 
Varlamov (PP, 18-13-6); Colum-
bus: Joonas Korpisalo (G, 7-7-0).
Avantages numériques — Colo-
rado: 1-3; Columbus: 1-5.
Arbitres — Kevin Pollock, Ian 
Walsh. Juges de lignes — Steve 
Miller, David Brisebois.
Assistance — 15,236.
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Le premier pointeur au
classement général à la fin
de la saison gagnera une
carte-cadeau de 1200$

Le 2e pointeur au
classement général à la fin
de la saison gagnera un
crédit-voyage de 1000$

Le 3e pointeur au
classement général à la fin
de la saison gagnera une
carte-cadeau de 1000$

1er priX

1200$
2e priX

1000$
3e priX

1000$
1er priX

DÉfi

saison
2017-2018

RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/-

1 MONIQUE NADEAU 414 634 1048 109
2 RAYNALD DESAULNIERS 387 640 1027 150
3 RéMI CARON 376 648 1024 83
4 PIERREAYOTTE 392 630 1022 119
5 RICHARD MASSé 403 618 1021 82
6 KATE MASSON 427 592 1019 124
7 MADELEINETREMBLAY 422 593 1015 117
8 RéJEAN DUMAS 404 610 1014 98
9 VITAL MAILHOT 402 612 1014 62
10 CAROLE PLOURDE 371 643 1014 111
11 RéJEAN LAVOIE 418 595 1013 28
12 ANABELLE LAFONTAINE 375 637 1012 133
13 LIONELTRAVERSY 399 612 1011 80
14 RICHARD GRAVEL 370 641 1011 112
15 PASCAL GUYON 411 599 1010 128
16 STéPHANIE FERRON 382 625 1007 112
17 SERGE BARIL 395 611 1006 108
18 CAMéLIA BOISVERT 402 603 1005 117
19 HéLèNE MASSé 401 604 1005 115
20 GILLES NOLIN 390 615 1005 123
21 MARIE-JOSéE JACQUES 383 620 1003 87
22 DANY BOURNIVAL 372 631 1003 119
23 JUDE LAMBERT 414 588 1002 74
24 JULIE CANUEL 393 608 1001 90
25 ANITA LAMPRON 407 593 1000 93
26 FRANCIS BERTHIAUME 396 604 1000 61
27 ANDRéANNE FRANCOEUR383 617 1000 45
28 FRANCOIS CATELLIER 436 563 999 111
29 ISABELLE DUBORD 415 583 998 105
30 ALAIN ST-ARSENAULT 406 592 998 66
31 ALAIN BOURNIVAL 412 584 996 126
32 MATHIEU BELLEMARE 383 611 994 100
33 PATRICE DOUCET 402 590 992 113
34 KARL JUTRAS 383 609 992 78
35 YVES MYRAND 363 629 992 55
36 LUCAS KANE 417 574 991 49
37 GUY LACHAPELLE 408 583 991 30
38 HéLèNEARCAND 407 584 991 86
39 MARIE-JOSéE CANUEL 398 593 991 78
40 RéJEAN GRENIER 380 611 991 36
41 CLAUDE L’HEUREUX 382 608 990 123
42 GAéTAN LEMIRE 381 609 990 79
43 CARMEN GAUTHIER 400 589 989 96
44 MICHEL CARON 397 592 989 88
45 STEVEN PLOURDE 378 611 989 -36
46 ALEXANDRA FERRON 369 620 989 61
47 LOUISEARCAND 408 580 988 110
48 DANIELLE PLOURDE 360 628 988 110
49 GREGVILLIARD 352 636 988 39
50 ALEXANDRE FAUCHER 378 609 987 124
51 ALEXANDRE ROBERT 368 619 987 103
52 JOSéE HOULE 394 592 986 37
53 HéLèNE SIMARD 393 593 986 79

54 JEAN-LOUIS CARON 365 621 986 113
55 YVES CHARTRAY 421 564 985 56
56 HéLèNE SYLVESTRE 407 577 984 66
57 KARINE MONTEMBEAULT 393 590 983 88
58 YVON FERRON 372 611 983 101
59 CéLESTIN BOURNIVAL 384 597 981 86
60 MADELEINETAPPS 382 598 980 79
61 DANIELLE DUFRESNE 382 598 980 69
62 GUYLAINE DROLET 374 606 980 81
63 GISèLE GAGNON 369 611 980 96
64 YVETTE PROULX 391 588 979 63
65 RéBéKAAINSLIE 366 613 979 107
66 LINDA ST-LOUIS 382 596 978 85
67 JEAN-LOUIS COUTU 388 589 977 87
68 GUY PROTEAU 381 596 977 123
69 éTIENNE LEFEBVRE 371 606 977 84
70 DENIS HOGUE 392 584 976 63
71 DIANE PéPIN 360 615 975 32
72 SAMUEL DOSTALER 359 616 975 87
73 MICHELTEASDALE 402 572 974 95
74 STéPHANE GEORGEFF 366 607 973 109
75 ROGERVEILLETTE 388 584 972 110
76 JUSTINALLARD 382 590 972 88
77 RéNALD DEMERS 356 616 972 98
78 MADELEINE BEAUPRé 404 567 971 28
79 LUCIEN MONTEMBEAULT 376 595 971 67
80 GASTONVIGNEAULT 375 596 971 32
81 FRANCIS MONTPLAISIR 406 564 970 90
82 MARKUS SCHAERLI 393 577 970 22
83 MARCEL CANUEL 382 588 970 77
84 CINDY LéVEILLé 355 615 970 60
85 MARIO DESSUREAULT 386 583 969 57
86 YVES ST-GERMAIN 381 588 969 95
87 MARIE-êVE PAILLé 376 593 969 116
88 ALAIN HOULE 369 600 969 94
89 GUY PROVENCHER 395 573 968 23
90 GINETTE DESAULNIERS 368 600 968 18
91 SERGE PAQUETTE 399 568 967 51
92 SYLVAIN LAFRENIèRE 384 583 967 89
93 BRUNOTHéRIAULT 383 584 967 63
94 CLAUDE LAVOIE 382 585 967 32
95 JACQUES RAYMOND 372 595 967 119
96 MARC LANDRY 423 543 966 121
97 LOUISE LAMPRON 388 578 966 35
98 MATTHIEU GRAVEL 371 595 966 121
99 MATHIEUTEASDALE 416 549 965 84
100 MICHAEL BENOIT 406 559 965 61
101 PIERRETTE FRéDETTE 395 570 965 64
102 HéLèNE JULIEN 374 591 965 111
103 DANIEL LEBLANC 372 593 965 69
104 GINETTEVALLIèRES 371 594 965 109
105 YVON LESIEUR 346 619 965 32
106 NICOLE PAQUIN 332 633 965 73

107 MAURICE RHEAULT 396 568 964 35
108 DENIS BOISVERT 371 593 964 103
109 ROGER ST-YVES 378 585 963 120
110 JACQUESVALLIèRES 378 585 963 60
111 DAPHéE CARIGNAN 374 589 963 13
112 SUZANNE HéON 331 632 963 81
113 SéBASTIEN SIMARD 393 569 962 27
114 ROSALIE BOISVERT 361 601 962 38
115 GAéTAN BOLDUC 355 607 962 90
116 CLéMENCEVIGNEAULT 344 618 962 87
117 MARC DUMONT 384 577 961 78
118 VANESSA LANDRY 379 582 961 105
119 JEAN-CHARLES LEFEBVRE375 586 961 90
120 JEANTURBIDE 347 613 960 88
121 ROLLAND MARCOUX 408 551 959 24
122 MARIO LAMY 396 563 959 55
123 BENOIT LEMAY 387 572 959 73
124 ROBERT FLEURY 372 587 959 98
125 ROBERT LABRIE 365 594 959 64
126 MéGAN GUYON 344 615 959 48
127 CATHERINE MONGRAIN 396 562 958 73
128 STEVE RANCOURT 391 567 958 74
129 MICHEL SAVARD 384 574 958 89
130 KATRINE LAFONTAINE 372 586 958 17
131 ALAIN CLOUTIER 355 603 958 111
132 LéO-PAUL LEMIRE 352 606 958 114
133 ROGER PAQUIN 400 557 957 94
134 CLAUDE MASSICOTTE 399 558 957 96
135 LAURENT GOULET 398 559 957 17
136 SERGE DURAND 391 566 957 75
137 SYLVAIN DION 370 587 957 72
138 ALEXIS HéON 384 572 956 82
139 SYLVIE MASSé 371 585 956 75
140 MARIE-CLAUDE GAGNON393 562 955 60
141 CLAUDE LALIBERTé 392 563 955 74
142 DENIS LESSARD 382 573 955 113
143 éRIC BERTRAND 362 593 955 110
144 DAN BIRON 353 602 955 113
145 ZACHARY COSSETTE 410 544 954 34
146 MICHEL BRETON 376 578 954 63
147 MARC GERVAIS 355 599 954 93
148 YVES COULOMBE 397 556 953 111
149 RéJEAN GERVAIS 363 590 953 66
150 GEORGETTE BLAIS 391 561 952 70
151 JEAN-PAUL GéLINAS 377 575 952 6
152 DOMINIQUEVERRET 370 582 952 56
153 DOMINIKE CORRIVEAU 365 587 952 52
154 MADELEINE MICHELIN 387 564 951 78
155 ANDRé SCARPINO 368 583 951 41
156 CARL DION 348 603 951 84
157 LISETHERRIEN 407 543 950 92
158 MARCO MASSICOTTE 396 554 950 52
159 DANIEL MAILHOT 378 572 950 85

160 JEAN-LOUIS SAUVAGEAU 377 573 950 57
161 DENIS RHEAULT 336 614 950 90
162 DENIS OUELLETTE 367 582 949 80
163 JEAN CARIGNAN 358 591 949 123
164 SYLVIE COSSETTE 356 593 949 68
165 DANIEL BARIL 353 596 949 111
166 FRANCIS DESCHENAUX 351 598 949 73
167 MARIO GERVAIS 377 571 948 112
168 YVESTHERRIEN 376 572 948 96
169 DANIEL LAFONTAINE 350 598 948 96
170 PAUL FOURNIER 343 605 948 61
171 ANDRé POLIQUIN 407 540 947 86
172 DENIS JUNEAU 383 564 947 36
173 MANON PICOTTE 382 565 947 77
174 ALAIN BEAUDRY 330 617 947 -1
175 ANNIE ST-PIERRE 411 535 946 102
176 JOCELYNE ST-YVES 397 549 946 44
177 CHARLIE BOURNIVAL 389 557 946 20
178 JEAN-NOEL LAMPRON 374 572 946 61
179 JACQUES LAPORTE 372 574 946 57
180 YVES RATELLE 362 584 946 86
181 PATRICE CARIGNAN 351 595 946 83
182 ANDRé BETTEZ 379 566 945 24
183 MATHIEUAYOTTE 367 578 945 90
184 JEAN MAILHOT 354 591 945 49
185 BENOIT DéSILETS 383 561 944 75
186 GUYLAINE BERGERON 381 563 944 78
187 JEAN-YVES GAUTHIER 367 577 944 38
188 ANDRé ST-PIERRE 356 588 944 21
189 LINDA DESCHêNES 352 592 944 75
190 JEAN-YVES COSSETTE 347 597 944 81
191 HENRI DESFOSSéS 376 567 943 8
192 éLAINE FRéCHETTE 375 568 943 51
193 CHRISTIAN LESSARD 369 574 943 116
194 GUILLAUME BOURGEOIS 363 580 943 43
195 ALAIN CARON 358 585 943 87
196 RAYMOND LORD 348 595 943 93
197 STéPHANE DUPONT 330 613 943 91
198 GERARD GODIN 375 567 942 83
199 MICHEL LEFEBVRE 363 579 942 86
200 JOANNIEVALLIèRES 334 608 942 -20

LES STATISTIQUES SONT EN DATE DU DIMANCHE 4 MArS 2018. LE CLASSEMENT DES POINTEUrS EST DETErMINÉ DE LA FAÇON SUIVANTE:
1) PLUS DE POINTS 2) PLUS DE BUTS 3) MEILLEUrE FICHE DANS LES +/-.

statistique des joueurs
N.B.: En cas d’égalité chez les 200 meilleurs pointeurs, seront déterminants: 1) le plus de buts 2) la meilleure fiche +/-.
Si l’égalité persiste, un tirage au sort sera effectué pour déterminer le ou les gagnants. Pour le prix hebdomadaire
ainsi que les prix de fin de saison, s’il y a égalité, le meilleur rang au classement général déterminera le gagnant. Si
l’égalité persiste, un tirage au sort sera effectué pour déterminer le ou les gagnants.

200 meilleurs au classement général

NOM ÉQUIPE B P PTS +- B P PTS NOM ÉQUIPE B P PTS +- B P PTS

RONDE 1

CONNOR MCDAVID EDM 30 49 79 13 3 2 5
SIDNEY CROSBY PIT 22 48 70 -4 2 0 2
PATRICK KANE CHI 24 38 62 -13 1 3 4
NIKITA KUCHEROV TAM 33 52 85 17 0 3 3
TYLER SEGUIN DAL 34 26 60 11 3 3 6

RONDE 10

JONATHANTOEwS CHI 17 26 43 2 1 2 3
JADEN SCHwARTZ STL 19 27 46 18 1 3 4
MARK STONE OTT 20 40 60 12 1 3 4
JONATHAN DROUIN MTL 10 23 33 -24 1 2 3
LOGAN COUTURE SAN 27 22 49 -2 2 0 2

RONDE 3

BRAD MARCHAND BOS 25 36 61 29 1 2 3
VLADIMIRTARASENKO STL 26 30 56 14 2 1 3
AUSTON MATTHEwS TOR 28 22 50 23 0 0 0
JOHNTAVARES NYI 30 35 65 -6 0 1 1
JACK EICHEL BUF 22 31 53 -14 0 0 0

RONDE 12

CAMATKINSON CLB 13 14 27 6 2 3 5
JAMESVAN RIEMSDYK TOR 26 15 41 -6 1 0 1
VIKTORARVIDSSON NSH 24 25 49 15 2 5 7
wILLIAM NYLANDER TOR 14 35 49 18 0 1 1
KYLETURRIS NAS 12 25 37 10 2 1 3

RONDE 5

JOE PAVELSKI SAN 18 35 53 -2 3 4 7
MAX PACIORETTY MTL 17 20 37 -16 0 0 0
JAKUBVORACEK PHI 14 57 71 9 1 1 2
ALEKSANDER BARKOV FLO 25 39 64 5 5 1 6
JONATHAN HUBERDEAU FLO 20 38 58 3 2 1 3

RONDE 14

wAYNE SIMMONDS PHI 20 17 37 -7 0 0 0
CHRIS KREIDER NYR 12 13 25 2 1 2 3
JOETHORNTON SAN 13 23 36 -9 0 0 0
TYLER JOHNSON TAM 18 27 45 6 1 0 1
KRIS LETANG PIT 5 34 39 -6 0 1 1

RONDE 7

BRENT BURNS SAN 10 42 52 -19 0 1 1
ERIK KARLSSON OTT 6 41 47 -30 1 4 5
DAVID PASTRNAK BOS 23 35 58 9 1 2 3
PHIL KESSEL PIT 27 47 74 1 1 3 4
MITCH MARNER TOR 17 36 53 -6 1 1 2

RONDE 16

DEREK STEPAN PHO 11 29 40 -13 0 1 1
NICK FOLIGNO CLB 14 13 27 -3 1 0 1
JASON SPEZZA DAL 7 17 24 -8 0 0 0
HENRIK SEDIN VAN 2 41 43 -17 0 3 3
MAX DOMI PHO 5 25 30 -18 0 3 3

RONDE 2

NICKLAS BACKSTROM wSH 16 33 49 -4 1 3 4
MARK SCHEIFELE wPG 21 30 51 11 2 0 2
EVGENI MALKIN PIT 36 43 79 12 0 3 3
JAMIE BENN DAL 22 36 58 18 1 3 4
STEVEN STAMKOS TAM 27 50 77 23 3 4 7

RONDE 11

NAZEM KADRI TOR 24 21 45 5 1 0 1
SEAN MONAHAN CGY 29 29 58 10 0 0 0
T.J.OSHIE wAS 12 23 35 2 0 2 2
BRANDON SAAD CHI 15 13 28 -3 0 1 1
ALEX GALCHENYUK MTL 15 24 39 -24 3 2 5

RONDE 4

LEON DRAISAITL EDM 21 37 58 4 1 0 1
RYAN GETZLAF ANA 9 36 45 15 0 3 3
PATRICK LAINE wPG 35 23 58 5 4 3 7
JOHNNY GAUDREAU CGY 20 53 73 9 0 0 0
CLAUDE GIROUX PHI 23 55 78 17 1 3 4

RONDE 13

MATTS ZUCCARELLO NYR 10 34 44 -7 0 1 1
MIKKO KOIVU MIN 12 24 36 3 3 2 5
ALEXANDER RADULOV DAL 24 34 58 2 1 1 2
COREY PERRY ANA 14 25 39 -6 2 1 3
NATHAN MACKINNON COL 31 46 77 9 5 6 11

RONDE 6

BLAKEwHEELER wPG 18 56 74 5 0 2 2
VICTOR HEDMAN TAM 11 38 49 27 2 3 5
ALEXANDER OVECHKIN wSH 40 32 72 5 2 0 2
MIKAEL GRANLUND MIN 19 36 55 8 2 4 6
JEFF SKINNER CAR 20 19 39 -26 0 2 2

RONDE 15

ERIC STAAL MIN 34 31 65 11 4 2 6
RYAN O’REILLY BUF 18 29 47 -11 0 2 2
DAVID KREJCI BOS 14 19 33 8 3 1 4
PATRICE BERGERON BOS 27 27 54 26 0 0 0
PATRICK MARLEAU TOR 20 15 35 1 0 1 1

RONDE 8

JEFF CARTER LOS 3 3 6 1 3 0 3
RYAN JOHANSEN NSH 9 33 42 7 1 1 2
EVGENY KUZNETSOV wSH 20 44 64 1 3 2 5
TAYLOR HALL NJD 30 42 72 9 4 2 6
JORDAN EBERLE NYI 22 24 46 4 0 1 1

RONDE 17

DUSTIN BYFUGLIEN wPG 5 30 35 10 1 0 1
ALEXANDER STEEN STL 13 26 39 -11 0 2 2
MILAN LUCIC EDM 9 22 31 -8 0 0 0
JAMES NEAL VGK 24 16 40 -2 0 1 1
P.K.SUBBAN NAS 15 35 50 15 0 2 2

RONDE 9

ARTENI PANARIN CLB 20 35 55 9 3 2 5
HENRIK ZETTERBERG DET 9 34 43 3 0 1 1
MIKE HOFFMAN OTT 18 25 43 -20 1 1 2
FILIP FORSBERG NSH 18 28 46 17 1 3 4
BRAYDEN SCHENN STL 24 33 57 15 0 2 2

RONDE 18

PAUL BYRON MTL 16 11 27 -4 2 0 2
SHEAwEBER MTL 6 10 16 -8 0 0 0
PHILLIP DANAULT MTL 8 16 24 -1 0 0 0
BRENDAN GALLAGHER MTL 23 17 40 -9 2 2 4
ARTTURI LEHKONEN MTL 5 8 13 -11 0 2 2

Le «cumulatifÈ est une référence pour
vos échanges seulement. Votre rang
au classement général est déterminé
par la somme des pointages depuis le
début de la saison 2017. Notez qu’en
raison du nombre de participants,
il nous sera impossible de vous
renseigner par téléphone sur les
performances de votre équipe. Tous
les gagnants seront contactés par
téléphone dans la semaine suivant
la publication.

Odette rousseau Trois-rivières
gagne une carte-cadeau de 40$

grâce à un pointage de 73

LEMEiLLEUr pOiNTEUr
DE LA SEMAiNE
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REGINA (PC) — Brad Jacobs, qui 
représente le nord de l’Ontario, le 
champion en titre Brad Gushue et 
l’Ontarien John Epping ont porté 
à 7-1 leur fiche au Championnat 
canadien de curling masculin, 
jeudi.

Les huit équipes avec les meil-
leures fiches après cinq journées 
d’activités feront partie de la ronde 
de championnat, un nouveau for-
mat de séries introduit cette année.

Le champion du tournoi repré-
sentera le Canada au Champion-
nat mondial de curling masculin, 
qui se tiendra du 31 mars au 8 avril, 
à Las Vegas. Gushue est champion 
canadien en titre.

BRIER

Ça se corse 
au sommet

MONTMELO (AP) — Sebastian 
Vettel peut entamer la saison de 
Formule 1 avec l’espoir de riva-
liser avec les bolides Mercedes 
après avoir effacé le record non-
officiel du Circuit de Catalunya 
lors de l’avant-dernière journée 
des essais hivernaux tenus, jeudi, 
en banlieue de Barcelone.

Au volant de sa Ferrari, Vet-
tel a réalisé un tour de piste de 
1 minute 17,182 secondes. Ce 
faisant, il a abaissé la marque 
de 1:18,047 du pilote Red Bull 
Daniel Ricciardo réalisée pas 
plus tard que mercredi.

Ces chronos ont été inscrits à 
l’aide des gommes hyper-tendres, 
introduites en F1 cette année, et 

sur une piste dotée d’une nou-
velle surface dans le cadre d’une 
réfection faite en janvier.

Ils surpassent par plus d’une 
seconde le temps que le Bri-
tannique Lewis Hamilton avait 
réussi pour mériter la position 
de tête au Grand Prix d’Espagne 
l’an dernier.

Le Montréalais Lance Stroll a 
pris le 13e rang avec un temps de 
1:20,276.

À sa dernière journée sur piste, 
Vettel a complété 188 tours. Kimi 
Raikkonen devrait prendre le 
volant à sa place vendredi.

«La chose qui importe, c’est 
que la voiture a fonctionné toute 
la journée. Nous avons presque 

réalisé 200 tours», a noté Vettel.
Le Britannique Lewis Hamil-

ton, le champion en titre, était 
tout aussi ambivalent au sujet 
des temps inscrits.

«Je ne sais pas s’il s’agit d’un bon 
chrono. Je ne m’en préoccupe pas 
trop, ce sont des essais, a déclaré 
Hamilton.

« Ç ’a  n ’a  v r a i m e n t  a u c u n e 
importance.  Ce qui  compte, 
ce sont les qualifications et la 
course. J’espère que c’est un bon 
chrono parce que ça signifie 
que Ferrari est solide et qu’une 
chaude lutte nous attend.»

Lors d’essais tenus en 2008, 
Felipe Massa avait  réalisé le 
record de piste de 1:18,339, sur 

Ferrari. Les marques inscrites 
lors d’essais ne sont toutefois pas 
reconnues.

Ke vin Mag nussen,  dans sa 
Haas, a attiré l’attention avec le 
deuxième temps de la journée, 
soit 1:18,360.

Pierre Gasly, sur Toro Rosso, et 
les pilotes Renault Nico Hulken-
berg et Carlos Sainz fils ont com-
plété le top-5, tous sur des pneus 
hyper-tendres.

Hamilton et son coéquipier 
Mercedes Valtteri Bottas ont ter-
miné à plus de deux secondes de 
Vettel.

Le premier Grand Prix de la 
saison aura lieu à Melbourne, en 
Australie, le 25 mars.

FORMULE 1

Vettel efface le record de Ricciardo

MICHEL LAMARCHE

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Lorsque la conjointe d’Eu-
gène Lapierre a pris connaissance de la 
composition finale du tableau du simple 
masculin en prévision de l’Omnium de ten-
nis d’Indian Wells, elle n’a pu s’empêcher 
de manifester sa déception. Lapierre et le 
pdg de Tennis Canada ont vu les choses avec 
une perspective diamétralement opposée.

Lapierre a lui-même raconté l’anecdote, jeu-
di lorsqu’il a été invité à livrer ses états d’âme 
devant la présence de cinq Canadiens dans 
le tableau principal de ce prestigieux tour-
noi, qui s’est amorcé mercredi.

Selon ce qu’a indiqué Valérie Tétreault, ges-
tionnaire des communications chez Tennis 
Canada, cette imposante participation mas-
culine est un record de l’histoire du pays 
dans un tournoi Masters 1000 autre que la 
Coupe Rogers.

Alors que Milos Raonic et Denis Shapova-
lov ont eu un accès direct au tableau princi-
pal, les trois autres, dont Peter Polansky, ont 
dû franchir les qualifications.

Le hic, c’est que les deux autres, Vasek Pos-
pisil et Félix Auger-Aliassime vont s’affronter 
dès le premier tour, probablement vendredi.

Et comme une coïncidence ne vient pas 
toujours seule, le vainqueur croisera le fer 
avec Raonic, qui bénéficie d’un laissez-pas-
ser directement au deuxième tour à titre de 
32e tête de série.

«Ma conjointe trouvait que c’était poche 
que les choses tombent comme ça, que ça ne 
devrait pas arriver. Quand j’ai informé mon 
pdg (Michael Downey) par texto, il a tout de 
suite réalisé que nous aurions au moins un 
Canadien en 3e ronde», a relaté Lapierre, en 
riant, lors d’une entrevue téléphonique avec 
La Presse canadienne depuis Indian Wells.

Il est monnaie courante au tennis de voir 
deux Américains, deux Français, deux Espa-
gnols livrer bataille. Deux Canadiens, c’est 
beaucoup plus rare. Raonic et Pospisil se 

sont affrontés deux fois en carrière, la pre-
mière en demi-finale de la Coupe Rogers de 
2013 à Montréal, la suivante environ un an 
plus tard à Washington.

Pour Lapierre, ce scénario pourrait bien 
se répéter compte tenu du talent qui com-
mence à germer au pays. Surtout, ce scé-
nario met en relief le travail qui a été fait au 
Canada pour promouvoir le tennis.

«On a commencé à avoir des joueurs qui 
s’illustrent sur la scène internationale. Et 
on devrait en avoir pendant encore plu-
sieurs années quand on voit aller les jeunes 
comme Denis et Félix. On a confiance en 
notre système et on a l’impression que ça 
va durer.»

Selon Lapierre, le nombre de jeunes de 

moins de 12 ans qui pratiquent le sport sur 
une base régulière au Canada est passé de 
45 000 à 175 000 entre 2008 et 2015. Tennis 
Canada veut continuer ce travail.

«La prochaine étape, pour nous, c’est de 
tenter par tous les moyens de faire en sorte 
que les plateaux sportifs, 12 mois par année, 
soient plus accessibles. On s’est mis comme 
objectif, cette année et dans les cinq pro-
chaines années, de développer le plus pos-
sible l’accès à du tennis public intérieur.»

PERFORMANCES

Maintenant que les Canadiens font par-
tie du tableau principal, il leur reste à jouer 
des matchs. Dans le cas d’Auger-Aliassime, 
les attentes de Lapierre sont minimales, 

voire nulles, car il a déjà réalisé beaucoup, 
affirme-t-il.

«Il a déjà fait plus que ce que l’on atten-
dait. Un jeune de 17 ans qui se qualifie à 
un tournoi Masters, peu importe lequel, 
ça ne doit pas être arrivé souvent. Je pense 
qu’il n’a aucune pression en entrant dans le 
tableau principal. Ce serait plutôt normal 
qu’il perde son match, mais de la manière 
qu’il joue, on ne sait jamais.»

Lapierre aura aussi un oeil sur Raonic, que 
les blessures ont fait glisser de la 3e place, 
vers la fin de 2016, à la 38e.

«J’espère qu’il va montrer à tout le monde 
qu’il est capable de revenir dans le top-10. 
Il a le talent pour le faire.»

Pendant que le volet masculin se porte à 
merveille au Canada, la situation est moins 
rose du côté des dames. C’est particulière-
ment vrai pour Eugenie Bouchard, évincée 
dès le premier tour mercredi, après avoir 
reçu un laissez-passer des organisateurs.

Cinquième mondiale en 2014, la Montréa-
laise a amorcé la semaine au 116e échelon 
du classement mondial, soit sensiblement 
au même niveau où elle se trouvait en avril 
2013.

«C’est la même chose que depuis l’année 
dernière ou les deux dernières années. On 

dirait qu’elle joue bien, mais elle n’est pas 
capable de finir. On ne sait pas vraiment 
ce que ça va prendre. Ses coups sont là, ses 
services sont là. Si elle avait les solutions, 
elle nous les démontrerait. Mais ce n’est pas 
encore à point.»

Lapierre ne croit pas les théories voulant 
que Bouchard consacre trop de temps à ses 
activités extérieures et ne voit aucun lien de 
cause à effet.

«Ce qu’elle fait en dehors des courts, ça ne 
me cause aucun problème. Elle a l’air très 
à l’aise dans cet environnement. Non seu-
lement elle est à l’aise, elle est bonne. C’est 
une fille de marketing. On dirait qu’elle a ça 
dans le sang. Je me dis tant mieux pour elle, 
elle a le charisme pour le faire. C’est la fille la 
plus suivie dans le sport dans le monde. Les 
gens l’aiment et aiment la suivre.»

Le tennis canadien se porte bien

Force est de constater que le tennis canadien est en pleine santé lorsqu’on jette un coup d’oeil au 
tableau de l’Omnium d’Indian Wells. — PHOTO: AGENCE FRANCE-PRESSE
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Les Draveurs 
confiants  
de brouiller  
les cartes  
contre Sorel

LOUIS-SIMON GAUTHIER
ls.gauthier@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Vingt-sept 
points séparent les Draveurs 
et les Éperviers au classement 
de la Ligue nord-américaine de 
hockey. Les premiers adversaires 
de Trois-Rivières en séries ont 
fini l’année au premier rang, avec 
12 victoires de plus qu’eux. Mais 
l’entraîneur-chef Alain Côté ne 
s’en soucie guère. Des surprises, 
il y en a eu quelques-unes depuis 
qu’il dirige cette équipe.

Son meilleur souvenir associé 
aux éliminatoires remonte au 
printemps 2013. Cette année-là, 
le Caron et Guay avait sorti l’Iso-
thermic de Thetford, la meilleure 
formation du circuit, en cinq par-
ties. En prolongation de surcroît!

«Rien ne nous destinait à ça. 
On avait terminé la saison dans 

la cave, j’avais remplacé Jean-
François Labbé derrière le banc 
au cours de l’hiver.  Il  y avait 
20 points d’écart et neuf victoires 
de différence. On a passé quand 
même», fait valoir le pilote, ren-
contré à la pratique hebdoma-
daire, mercredi au Colisée.

«Tout le monde est présent! On 
alignera une formation complète 
pour la première fois depuis un 
bout. On a étudié des vidéos de 
Sorel, nous serons prêts.»

Il est facile d’entretenir des 
rivalités dans une ligue à six 
équipes. Pour Trois-Rivières et 
Sorel-Tracy, c’est encore plus 
naturel en raison de la proximi-
té géographique. Lors des ren-
contres locales des Draveurs, des 
dizaines d’amateurs de la région 
de Sorel-Tracy se déplacent en 
Mauricie pour encourager les 
leurs. Des partisans trifluviens 
font le chemin inverse vers le 
Colisée Cardin.

«Ce sera moins exigeant pour 
n o s  j o u e u r s  d e  v oya g e r  su r 
des courtes distances. On est 
confiants de bien sortir dans 
cette série.»

PAS DE DEUXIÈME CHANCE 
POUR LES DRAVEURS

La formule repensée du tour-
noi printanier dans la LNAH ne 
laissera pas de deuxième chance 

aux Draveurs. Les deux meil-
leures équipes qui perdront au 
premier tour auront l’occasion 
de se reprendre avec une courte 
série deux de trois. Puisque les 
Draveurs occupent le sixième 
et dernier échelon, ils n’auront 
pas ce luxe. La victoire est donc 
nécessaire contre Sorel.

«Et si jamais on les bat, nous 
pourrions les retrouver en finale 
avec le format des séries», fait 
remarquer Côté en souriant.

Mais voilà, les Trifluviens ont 
du pain sur la planche. D’abord 
parce que les Éperviers repré-
sentent l’équipe la mieux balan-
cée du circuit.

La transaction ayant permis 
aux Draveurs de mettre la main 
sur le dur à cuire Jon Mirasty fait 
mal paraître l’organisation. Le 
joueur obtenu en échange, Kevin 
Gadoury, a terminé ex aequo au 
sommet des pointeurs de Sorel. 
«On vit avec les décisions et en ce 
moment, je ne veux pas regarder 
ça. Je pense au présent», a sim-
plement répliqué Côté.

Puisqu’il n’a pas joué le nombre 
minimum de matchs requis en 
saison, Mirasty ne pourra aider 
les Draveurs en séries.

AVANTAGE AU REPÊCHAGE
Si les résultats ont été déce-

vants, Alain Côté reste persuadé 

qu’il a, dans son vestiaire, une 
pléiade de joueurs de séries. 
Selon lui, ce sont les acquisitions 
faites lors du repêchage de dis-
solution des Prédateurs de Laval 
qui feront la différence pour les 
Draveurs.

« Ni c o l a s  D u m o u l i n ,  St e v e 
Pelletier, Francis Desrosiers et 
Jonathan Oligny, ce sont tous, 
pour moi, des joueurs de séries. 
Quand ça compte, ils sont là. Je 
m’attends aussi à ce que Marco 
Charpentier joue son meilleur 
hockey, tout comme Étienne 
Archambault, l’un des meilleurs 
en séries dans toute la l igue 
depuis deux ans.»

Ce qui est sûr,  c’est que les 
Draveurs auront besoin de tous 
leurs joueurs pour se donner une 
chance contre Sorel, qui a termi-
né l’année sur une séquence de 
13 parties sans défaite en temps 
réglementaire. Trois-Rivières n’a 
pas gagné un seul de ses sept der-
niers matchs.

À Sorel, les amateurs rêvent 
toujours à un premier sacre de la 
LNAH. De l’autre côté du fleuve, 
le dernier titre des Trifluviens 
remonte à 2008.

Le premier match aura lieu 
vendredi à Sorel-Tracy. Le len-
demain, les deux équipes sau-
teront sur la glace du Colisée de 
Trois-Rivières dès 15 h.

S’inspirer de 2013
L’entraînement des Draveurs s’est déroulé dans la bonne humeur, mercredi au Colisée. —PHOTO: SYLVAIN MAYER

BASKETBALL

Le Rouge et Or 
s’incline à Regina

TROIS- RIVIÈRES (VG) — Le 
Rouge et Or de l’Université Laval 
doit déjà mettre une croix sur 
le titre national en basketball 
féminin.

Les finalistes provinciales, qui 
alignent trois anciennes Diablos 
et une ancienne du Séminaire de 
Trois-Rivières, ont baissé pavil-
lon 76-56 devant les Cougars de 
l’Université Regina, deuxièmes 
favorites et équipe hôtesse du ren-
dez-vous national de fin de saison.

Naomi Lavallée (6 points) et 
Koralie Melançon (2 points) ont 
participé au pointage tandis que 
Carrie-Ann Auger a amassé quatre 
mentions d’aide et Laurie Pelletier 
a obtenu un rebond.

Le Rouge et Or jouera mainte-
nant en demi-finale consolation, 
vendredi.

PATRIOTES

Deux honneurs 
pour Boivin

TROIS-RIVIÈRES (VG) — L’atta-
quant de la formation mascu-
line de hockey des Patriotes de 
l’UQTR, Christophe Boivin, a reçu 
deux honneurs pour son rende-
ment à sa première saison dans 
la Ligue de hockey de l’Ontario.

Le patineur de 22 ans a entre 
autres été nommé sur l’équipe des 
recrues par excellence de la divi-
sion Est, grâce à une production 
de 34 points (16 buts, 18 passes) 
en 26 matchs. Boivin a aussi trou-
vé refuge sur la deuxième équipe 
d’étoiles de la division Est. L’atta-
quant de première année a mené 
son équipe pour les buts, les 
passes et les points. Sa récolte de 
34 points lui a valu le 14e rang à 
l’échelle canadienne.

LHSAAAQ

Le préfet Paré 
rectifie le tir

TROIS-RIVIÈRES (VG) — À la 
suite de tout le branle-bas géné-
ré par la suspension à Pierre-Luc 
Bouchard, du Bellemare de Loui-
seville, le préfet de discipline de 
la Ligue de hockey senior AAA du 
Québec, Dany Paré, a tenu à rec-
tifier le tir.

Ce dernier tient à souligner 
qu’en aucun cas, la ligue a voulu 
ternir la réputation du joueur 
louisevillois qui a écopé de trois 
matchs de suspension. Paré a 
aussi rappelé que le fautif n’avait 
aucun antécédant en semblable 
matière.

EN BREF
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L’attaquant a 
autant de buts 
jusqu’ici en séries 
que pendant 
toute la saison

LOUIS-SIMON GAUTHIER
ls.gauthier@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Toujours in-
vaincus en six matchs, les Esta-
cades entreprennent, vendredi 
à Saint-Eustache, la troisième 
ronde des éliminatoires en ren-
dant visite aux Vikings, qui n’ont 
trébuché qu’une seule fois depuis 
le lancement du tournoi.

Et comme c’est souvent le cas 
au sein de ces équipes que rien 
ne semble arrêter, de belles sur-
prises émergent dans le camp 
des Trifluviens. L’attaquant Félix 
Landry, lointain 13e pointeur du 
club en saison régulière, vient de 
marquer trois buts en l’espace de 
quelques jours.

L’un des principaux acteurs de 
l’élimination surprenante par les 
Estacades de leurs rivaux de Lévis, 
le Shawiniganais a ainsi égalé sa 
production du calendrier régulier 
pour les buts!

Landry a d’abord procuré une 
précieuse victoire aux siens en 
inscrivant le filet victorieux, dans 
la première rencontre face aux 
Chevaliers, le 23 février à Lévis. 
Une semaine plus tard, devant 

plus de 600 personnes au Com-
plexe sportif Alphonse-Desjar-
dins, il permettait aux Estacades 
de revenir dans le match, deux 
fois plutôt qu’une, en créant 
l’égalité 1-1, puis 2-2. Les locaux 

allaient finir par l’emporter 3-2.
«Félix va au filet, il prend les 

retours. C’est un joueur de 15 ans 
qui a amélioré son éthique durant 
la campagne et ça rapporte en 
séries. Il évolue dans le réseau 

des Estacades depuis plusieurs 
années et dans mes souvenirs, 
il a toujours été à son meilleur 
dans les grosses compétitions. 
Ça prend des gars comme lui en 
séries, où les buts se marquent 

dans les zones dangereuses», 
analyse son entraîneur Frédéric 
Lavoie.

« E n  p l u s ,  c ’e s t  u n  j o u e u r 
d ’é q u i p e .  S e s  c o é q u i p i e r s 
semblent avoir du plaisir avec 
lui.»

Vérification faite, Landry est un 
joueur assez populaire dans la 
chambre. Question de gonfler sa 
réputation déjà enviable, il prend 
des airs d’un autre Shawiniganais, 
Martin Gélinas, celui qui avait 
hérité du surnom de «The Eli-
minator» lors des séries élimina-
toires de la LNH, avec les Flames 
de Calgary en 2004. À l’époque, 
tout ce que Gélinas touchait se 
transformait en but opportun 
pour les siens.

«C’est une belle récompense, 
sourit Landry. Je profite plus de 
mes opportunités et dans l’en-
semble, l’équipe joue vraiment 
bien. Lévis avait de la vitesse, 
mais nous avons été capables de 
les arrêter. Contre Saint-Eustache, 
ce sera encore plus difficile, car ils 
excellent en défensive, comme 
nous. Par contre, ils ont un style 
assez différent, ils ont souvent le 
contrôle de la rondelle. Ce sera 
encore plus important de bien 
jouer dans les deux sens de la 
patinoire.»

Les deux premiers matchs de la 
série (vendredi et samedi) auront 
lieu au domicile des Vikings, 
avant que l’action ne se trans-
porte à Trois-Rivières, la fin de 
semaine prochaine. Dans l’autre 
demi-finale, les champions de la 
saison, les Cantonniers de Magog, 
ont rendez-vous avec les Grena-
diers de Châteauguay.

ESTACADES

La récompense de Félix Landry

Félix Landry a marqué trois buts très importants dans la série contre les Chevaliers de Lévis. Ses coéquipiers des Esta-
cades et lui entreprennent la troisième ronde des séries, vendredi à Saint-Eustache. —PHOTO: STÉPHANE LESSARD

VINCENT GAUTHIER
vincent.gauthier@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Recalés au 
dernier rang de la Ligue de hoc-
key junior majeur du Québec, les 
Cataractes de Shawinigan vont 
tenter de conserver leur infime 
espoir de participer aux séries 
éliminatoires,  vendredi soir, 
en rendant visite aux Tigres de 
Victoriaville.

En plus de devoir absolument 
quitter la patinoire avec les deux 
points en poche, ce qui mettrait 
du même coup fin à une difficile 
séquence de 11 revers, les proté-
gés de l’entraîneur Daniel Renaud 
auront également besoin d’un 

coup de pouce des Remparts de 
Québec. Ces derniers ont rendez-
vous à Val-d’Or avec les Foreurs, 
détenteurs du 16 e et  dernier 
rang donnant accès au tournoi 
printanier.

À vrai dire, les Cataractes n’ont 
plus de marge de manoeuvre et 
doivent remporter chacun de 
leurs quatre derniers matchs du 
calendrier régulier.

En contrepartie,  ils doivent 
e s p é r e r  q u e  l e s  F o r e u r s 
demeurent loin de la colonne des 
victoires.

La dernière exclusion des Cata-
ractes des séries éliminatoires 
remonte au printemps 2013, lors 
de la saison suivant la conquête 
de la Coupe Memorial.

CATARACTES

La saison sur la ligne

La saison des Cataractes ne tient plus 
qu’à un fil. —PHOTO: OLIVIER CROTEAU

Dépositaire

www.maximumaventure.com
1 877 538-88992850, rue des Apprentis

Shawinigan

POUR DE LA
MOTONEIGE

AU CHAUD!!

• Manteaux et pantalons
• Casques
• Mitaines
• Bottes
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Julio Martinez 
a une pensée 
pour les Aigles

TROIS-RIVIÈRES — Julio Marti-
nez n’oubliera pas son court pas-
sage chez les Aigles de Trois-Ri-
vières, même s’il a pris la décision 
de faire faux bond à l’équipe l’été 
dernier.

«Je suis vraiment désolé, je m’ex-
cuse aux partisans», a-t-il partagé, 
par l’entremise de l’interprète 
Richard Lahaie, l’ancien directeur 
général adjoint des Aigles, qui 
était demeuré en contact avec lui 
après sa défection dans l’État de 
New York, en pleine saison de la 
Ligue Can-Am.

Martinez a fait les manchettes 
cette semaine en s’entendant 
avec les Rangers du Texas pour 
un contrat de 2,8 M$. Le jeune 
Cubain de 21 ans figure parmi les 
beaux espoirs du Baseball majeur 
et au moins trois équipes du cir-
cuit Manfred étaient intéressées 
à l’engager. «J’ai pensé à ma car-
rière et, surtout, à mon futur. J’ai 
une chance que peu de gens de 
Cuba ont et je veux en profiter.»

Martinez aura marqué l’his-
toire des Aigles le temps qu’il 
aura porté leur uniforme. Dans 

les Majeures, il pourrait devenir 
un bon premier frappeur. Il a du 
moins la vitesse et la puissance 
pour parvenir à ses fins.

«Je ne changerai rien à ma rou-
tine habituelle. Pour cette sai-
son, je vais définir mes objectifs 
dès que je saurai à quel niveau je 
commencerai l’année. Évidem-
ment, je suis très heureux de mon 
contrat.»

Qu a nt  à  s o n  st a g e  da n s  la 

Can-Am, il n’en retient que du 
positif. «J’ai pu tester mon poten-
tiel, ce fut un grand pas en avant 
dans ma carrière. Je dirais que 
c’est la meilleure chose qui me 
soit arrivée. Pour la ville de Trois-
Rivières en général, j’en garderai 
de beaux souvenirs. Les partisans 
étaient respectueux et la ville très 
tranquille. Le plus difficile, c’est 
de laisser ma famille et mes amis 
derrière moi.»

UN PREMIER 
LANCEUR RECRUE

Par ailleurs, les Aigles de Trois-
Rivières ont officialisé la venue 
du lanceur recrue Tyler Garkow, 
a c q u i s  d e s  Wi l d  T h i n g s  d e 
Washington, en retour du deu-
xième-but Carter McEachern.

Garkow, 27 ans, a été nommé 
lanceur de l’année dans la Ligue du 
Pacifique. Il est plutôt rare de voir 
un joueur de cet âge avec le statut 
de recrue dans la Ligue Can-Am. 
Le gérant T.J. Stanton risque de 
l’utiliser au sein de la rotation des 
partants.

«Je m’excuse aux partisans»

LOUIS-SIMON GAUTHIER
ls.gauthier@lenouvelliste.qc.ca 

Le Cubain Julio Martinez a disputé 57 matchs dans l’uniforme des Aigles de Trois-Rivières. — PHOTO: OLIVIER CROTEAU

«J’ai une chance que peu de gens de Cuba ont 
et je veux en profiter»

NEW YORK (AP) — La NFL a lancé une 
enquête au sujet de questions inappropriées 
qui auraient pu avoir été posées au demi à 
l’attaque de l’Université de l’État de la Loui-
siane (LSU) Derrius Guice en marge de la 
séance de tests d’habiletés.

Guice, l’un des plus beaux espoirs à sa posi-
tion en vue du prochain repêchage, a décla-
ré sur les ondes de Sirius XM qu’une équipe 
lui a demandé s’il était homosexuel tandis 
qu’une autre équipe lui a demandé si sa mère 
«se vend».

Sans confirmer qu’elle avait des preuves 
que ces questions avaient effectivement été 
posées à Guice, la ligue a publié un commu-
niqué dans lequel elle déplore ce genre de 
demandes.

«Ces questions totalement inappropriées 
et contraires aux politiques de la ligue 
sur les milieux de travail», lit-on dans ce 
communiqué.

«La NFL et ses clubs se sont engagés à 
fournir des occasions d’emploi égales qui 
répondent à notre engagement de diversité 

et d’inclusion, aux lois des États et fédérales, 
ainsi qu’à la convention collective. Nous étu-
dions cette affaire.

« La ligue rappelle annuellement à ses 
clubs ses politiques en milieu de travail qui 
interdisent aux équipes de questionner les 
joueurs au sujet de leur orientation sexuelle.»

Avant cette séance de tests d’habileté, où 
les 32 équipes interviewent les espoirs, la 
ligue fait part aux équipes du langage à évi-
ter au moment de ces entretiens.

Il est notamment interdit de demander 
à un joueur s’il préfère les hommes ou les 
femmes, s’il est gai ou hétérosexuel, s’il a des 
enfants ou s’il a des personnes à sa charge, 
ou encore s’il est marié ou non à la mère de 
ses enfants.

Il y a deux ans, un entraîneur adjoint des 
Falcons d’Atlanta a posé une question inap-
propriée au joueur de l’Université de l’État de 
l’Ohio Eli Apple, qui a finalement été repêché 
par les Giants de New York. L’entraîneur-chef 
des Falcons, Dan Quinn, s’était excusé de la 
question de son adjoint.

NFL: des indiscrétions qui vont trop loin

Derrius Guice — PHOTO: ASSOCIATED PRESS

VINCENT GAUTHIER
vincent.gauthier@lenouvelliste.qc.ca

COMMENTAIRE
Les snowbirds peuvent dormir 
l’esprit tranquille. Ils n’auront 
pas à précipiter leur retour au 
Québec afin de ne rien manquer 
de l’excitante fin de saison du 
Tricolore!

Probablement déjà au cou-
rant de la tempête de neige qui 
s’abattait sur la Belle Province 
jeudi, les Québécois réunis au 
BB&T Center pour le duel entre 
le Canadien et les Panthers ont 
eu une autre raison de ne pas 
s’ennuyer du Québec.

Il faut dire que le match ne 
s’annonçait pas très enlevant 
avant la première mise au jeu. 
Pendant que les Panthers fonc-
tionnent à plein régime avec une 
irrésistible poussée, dans l’espoir 
de participer aux séries élimina-
toires, le Canadien était pour sa 
part privé de Carey Price, Shea 
Weber, Max Pacioretty, Phillip 
Danault, Charles Hudon et Vic-
tor Mete. Déjà que ça ne regorge 
pas de profondeur de talent à 
Montréal...

Malgré tout, la troupe de 
Claude Julien n’a pas disputé un 
si vilain match en Floride – selon 
les standards anormalement bas 
de cette saison. Le problème, 
c’est que tout ce qui pouvait 
mal aller a éclaté au visage du 
Canadien.

Il y a d’abord eu ce but qui n’a 
pas été accordé à Nicolas Des-
lauriers, en raison d’une reprise 
vidéo non concluante.

Puis, le Canadien s’est retrouvé 
une fois de plus du mauvais côté 
d’une décision des officiels. Sur 
le deuxième filet des Panthers, 
Nick Bjugstad aurait mérité 
une pénalité en zone neutre. Il 
a plutôt doublé l’avance de son 
équipe. Les carottes semblaient 
alors déjà cuites.

Mais bon, Claude Julien a beau 
gesticuler autant qu’il veut der-
rière le banc de son équipe, ça 
ne change rien au fait que son 
alignement aurait davantage 
de chances de rivaliser dans la 
Ligue américaine que dans le 
circuit Bettman.

Décidément, après un tel spec-
tacle – et un 10e jeu blanc! – rien 
ne presse pour les snowbirds. 
Ils peuvent se prélasser encore 
quelques semaines au soleil 
avant de rentrer au pays... juste à 
temps pour la saison de golf de 
leurs favoris.

Rien ne 
presse pour 

les snowbirds
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CITATION
DU JOUR

«C’est avec une 
boule d’émotions 
au ventre que 
nous annonçons 
que nous avons 
récemment mis 
un terme à notre 
relation amou-
reuse. Après 
avoir partagé 
10 ans de nos 
vies ensemble et 
vécu de grands 
moments per-
sonnels et spor-
tifs, nous restons 
en très bons 
termes.»

- Marianne St-Gelais 
et Charles Hamelin

Le Canadien est 
blanchi 5-0 par 
Roberto Luongo

La Presse canadienne

SUNRISE — Roberto Luongo a ef-
fectué 40 arrêts et les Panthers 
de la Floride ont vaincu le Cana-
dien de Montréal 5-0, jeudi soir, 
au BB&T.

Luongo a porté à 7-1-1 sa fiche 
depuis qu’il a effectué un retour au 
jeu, le 17 février. Son brio a permis 
aux Panthers (33-25-7) de main-
tenir le rythme dans la course aux 
séries éliminatoires. La troupe de 
Bob Boughner accuse deux points 
de retard sur les Blue Jackets de 
Columbus, qui occupent le hui-
tième et dernier rang de l’Associa-
tion Est.

Evgenii Dadonov a obtenu un but 
et une mention d’aide et il a récolté 
dix points en cinq matchs au mois 
de mars. Jonathan Huberdeau, 
Nick Bjugstad, Micheal Haley et 
Vincent Trocheck ont aussi fait 
bouger les cordages pour les Pan-
thers, qui ont remporté sept de 
leurs huit dernières parties. Alek-
sander Barkov s’est fait complice 
de deux réussites des siens.

Privé de quelques éléments 
importants, dont Phillip Danault, 

qui s’est absenté pour le duel de 
jeudi, le Canadien (25-31-11) s’est 
fait blanchir pour une 10e fois 
cette saison, ce qui représente un 
record peu enviable pour la forma-
tion montréalaise. Les hommes de 
Claude Julien avaient notamment 
été blanchis 2-0 contre les Pan-
thers, le 30 décembre.

«Nous avons beaucoup de bles-
sés et nous avons beaucoup de 
jeunes qui sont placés dans une 
position où nous voyons qu’ils ne 
sont pas encore prêts, a affirmé 
Julien. Ils ont travaillé fort et c’est 
sûr que tu aimerais voir tes vété-
rans prendre un rôle de leader. 
Nous faisons jouer nos jeunes 
et nous espérons qu’ils puissent 
apprendre de ces situations 
difficiles.»

Le Tricolore a du même coup 
égalé un record d’équipe avec un 
sixième blanchissage à l’étranger. 
Dans son histoire, le Canadien a 
subi six blanchissages à l’étran-
ger lors d’une même saison à cinq 
reprises. La dernière fois était sur-
venue en 1953-54.

Nicolas Deslauriers croyait 
bien avoir marqué en première 
période, mais les arbitres ont 
jugé qu’une reprise vidéo n’avait 
pas été concluante. Paul Byron a 
quant à lui enfilé l’aiguille au der-
nier tiers, mais le but a été refusé 
en raison d’une obstruction envers 
Luongo. Dans la défaite, Charlie 
Lindgren a stoppé 27 tirs pour le 

Bleu-blanc-rouge.
«Je demande aux joueurs d’aller 

devant le filet. Ils essaient, mais 
nous avons raté quelques bonnes 
occasions de marquer ce soir, a 
estimé l’entraîneur-chef du Cana-
dien. Il y a eu d’autres situations au 
cours desquelles nous avons mar-
qué, mais les buts ont été refusés. 
Les temps sont difficiles, mais ça 
nous dit que les joueurs sont prêts 
à faire ce que nous demandons.»

PAS DANS LE COUP

Après avoir connu une première 
période très difficile contre les 
Devils du New Jersey, mardi, le 
Canadien a montré plus d’intensi-
té au premier engagement de son 
affrontement contre les Panthers.

Un bel effort en territoire adverse 
du quatrième trio a semblé porter 
ses fruits à mi-chemin au premier 
vingt. Daniel Carr a remis la ron-
delle à Deslauriers, qui l’a envoyée 
dans la mitaine de Luongo. Le 
disque paraissait derrière la ligne 
rouge, mais l’angle de la caméra 
dans le filet n’était pas concluant.

Le Canadien a ensuite ouvert la 
porte à ses adversaires en étant 
victime d’une crampe au cer-
veau alors qu’il évoluait en avan-
tage numérique. Il a été pénalisé 
pour avoir un joueur en trop et les 
Panthers ont profité de leur supé-
riorité numérique pour ouvrir le 
pointage. Trocheck s’est emparé 
de la rondelle et il a effectué une 

passe dans l’enclave à Huberdeau, 
qui a décoché un tir sur réception 
précis.

De retour du premier entracte, 
les Montréalais se sont butés à 
Luongo. Alex Galchenyuk et Jona-
than Drouin ont tous les deux été 
victimes du vétéran de 38 ans. À 
l’autre bout, Bjugstad a obtenu la 
clémence des arbitres et il a décu-
lotté Lindgren d’une belle feinte 
du revers. Haley a triplé l’avance 
des siens 63 secondes plus tard, 
lorsqu’il a mis la touche finale à 
une belle mise en scène de Derek 
MacKenzie.

Le défenseur Jeff Petry a eu une 
belle occasion de réduire l’écart, 
quand il s’est amené en échappée 
après un cafouillage de Mike 
Matheson et Alexander Petrovic, 
mais Luongo a sorti la mitaine 
pour lui voler son 11e but de la 
campagne.

Dès la deuxième minute du 
troisième engagement, les Pan-
thers ont scié les jambes du 
Canadien. Dadonov a accepté 
une superbe passe transver-
sale de Keith Yandle et il n’a 
eu aucune difficulté à déjouer 
Lindgren, qui a tout tenté en 
se déplaçant à sa gauche.

Après que Byron eut vu son 
but être refusé, Trocheck a 
tourné le fer dans la plaie en 
marquant en désavantage 
numérique, à 14:56 de la troi-
sième période.

Dixième coup de pinceau!
Avec 40 arrêts, Roberto Luongo s’est offert un 75e jeu blanc en carrière, jeudi face au Canadien. — PHOTO: ASSOCIATED PRESS
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